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’ Le dernier acte faillit être tragique  

 

 

! Cette photo, prise hier midi au Parc Belmont, quelques Instants

avant la représentation que donnait le trio California Sky Thriller

faillit être la dernière pour Mme Jo Ann Warren. Une vingtaine

de minutes plus tard, la jeune acrobate, à gauche de la photo,

perdait l'équilibre et s'écroulait sur le sol d'une hauteur de 68 pieds.

Ses camarades, Irene Gibson, au centre, ot Whitey Erickson, ae

lainsérent glisser vers le sol, croyant que Mme Warren était morte.

Mals l'héroïque artiste eut ls force de sourire et de murmurer ces

mots: “Je serai bien dans quelques jours, Jouez seuls en attendant
mon retour, Soyez prudents”.

Chute de 68 pieds;
simplefracture du bras|

(Par THEO. LEVESQUE)

Une jeune femme de 24 ans, d’une agilité féline, sau-

ta allègrementsur les tréteaux de bois qui servent de scène

aux grands actes d’acrobatie du Parc Belmont. Aux ap-
plaudissements d'une foule frémissante, Jo Ann Warren À

et sa compagne Irene Gibson s’élancèrent dans les deux JR

étroites échelles de fer qui devait les conduire au verti-

gineux trapèze installé à 68 pieds dans les airs.
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 DANS LES AIRS sait tomber, tate béche, dang l'es- Sous is yeux d'une fouls stupe v orpéfiée, JO ANN WARRE.Y, manque À J x J

En quelques bonds, Erickson ga- pace, n fit signe a ses deux com-  pleds au-desnus du roi, tomha sur les tréteaux de bols de a interarmdu.PanIrotenulntA8

gna le sommet des deux échelles pagnes qu’il était prêt. en haut, WINTEY ERICKSON, son partenaire, retient les deux cordes auxquelles l'artiste était aus

et, Après quelques saluts à la foule) L'une après l'autre, Jo Ann War<

|

pendue, Au bus, à droite. TRENK GIBSON, attend son four de +» lancer dans l'eapace. Les deux flim
ébahie, 11 ne glissait les jamben en.| Fen et Irene Gibson voiligèrent ches, A gnuche, indiquent les tiçes de fer qui ont amarti Ia chute de Mila W

4 tre deux barres de fer et ac lais-
arren of Pont empéchée

(Suite à la page 4 de s'infliger des blessures mortelles
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Shronique universitaire

17 doctorats d'honneur

seront conférés le 25 mai

à l’Université de Montréal
 

Lors de la collation des
de l’Université de Montréal

grades, le 25 mai, le recteur
conférera le doctorat d'hon-

neur aux personnalités dont voici les noms:
Doctorats de l'Université: l'hono-#

rable Maurice Duplessis, Sir Tho-
mas Chapals (in absentia), Moasel-

gneur Emilie Chartier, M. Jacques
Maritain (in absentia), I'hon. Char-

les Dunning. M. Ernest Augustus
MacNutt, I, F. Charles-Jules (in
absentia).
Doctorats en droit: Maitre Char-

les Laurendeau, M. Edouard Biron.
Maitre Henri Ledoux.

Doctorats en médecine: Dr Wil-

der Penfieid. Dr J. KE. Desrochers.

Dostorat és-lettres: M. Saint-Elme
de Champ. *

Doctorat en sciences sociales: M.
T. Taggart Smyth (in absentia).

Doctorat ¢s-sciences agricoles: M.’ M. Donald Kerr, 760 rue Windsor,

Gustave Toupin.
Dotorat «n médecine vétérinaire:

Dr L-A. Gendreau.
Dructurni és-scietues Guinness

tes: S. FE. M. Henry Laurcys (in
absentia,

30 nouveaux antobus à
Provincial Transport

Le service d'autohus dans la ré-
gion montréalaise souffre encore de
la p«nurie de voiturvs dont l'usage

est amp'em>nt restreint pour les

vesoins du public voyazeur.
Les autorités de Ja Cie de Trans-

port Provincial nous apprennent

qu'environ quatre-vingts de ses vol-
turvs sont au service des ouvriers
des usin s de guerre et qu'elles ne
peuvent être ullisées à d'autres
fins. Elles s'effurcent cependant de
s'«n procurer de nouvelles et comp-
tent cn m.ttre bientôt en circula-
tion une trentaine qui seraient li-
vrées, ici, à la fin de juin. D'ici
là on est à embaucher les chauf-
feurs qui en auront la direction et
à les entraîner dans la fonction
qi ls attend.

 

Bill de la jeunesse

QUEBEC, 17. — (Par Joseph 1.aVer-
gne) — L'hon. Omer Côté. secrétaire pro-
wncial. à présenté un bill “pour faciliter
l'établissement des jeunes”
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. Tout peut servir

Ne servant de son esprit inventif,

Kdward-E BOURGAULT, Newton

Center, Mass, actuclilement cuisi-

nier avr un navire de guerre dans

te Pacifique, fait des récepteurs de

radio avec des vieilles lames de ra-

soir. Une épingle de sûreté et un

bout de fil est tout ce dont Bour-

gault a besoin pour compléter son

apparel. .

 

Deiix attentats
a mainarmée
Deux attentats à main armée

ont été perpétres dans des hôtels
de l’ouest de la ville. A 5 h. 15, ce

matin, M. Georges Connelly, 1225
Metcalfe, employé de l'hôtel Do-
minion Square, a été attaqué, dans
l'hôtel, par deux inconnus qui s’em-
parérent de $19 duns la caisse.
A 4 h. 55, hier matin, alors que

était seul dans !è bureau de l’hô-
tel Grand Central, {I fut attaqué
par un inconnu armé qui s'empara

de $55 dans la caisse.
M. Georges Lapierre, 55 ans, 4271

St-Denis, s'est fait enlever une
somme de $35 par une jeune fem-
me hier. Passant à quelques por-

tes de chez-lui, il vit une jeune
femme‘d'environ 25 ans, vêtue de
noir, qui lui taisait signe de la por-
te. 11 entra dans le vestibule Ge la
maison où la femme lui demanda
s'il voulait l'aider à descendre une
personne malade du troisième éta-
ge. Il refusa vu son âge avancé.

F.endu dans la rue il constata que

son porte-monnaie, contenant $35,
était disparu du gousset arrière de

son pantalon.
Des bijoux et deux radios valant

$1,195 ont été volés hier dans la
demeure de M. J. St-Pierre, 3428
tue Peel, par des inconnus qui en-
trèrent dans la maison à l'aide de
fausses clefs,
M. J.-R. Bennett, 1420 rue Drum-

mond, rapporte à la police qu'hier
soir. comme || sortait du Forum,
il se fit enlever un livret conte-
nant des chèques de voyageurs

pour une somme de $400,

100 millions d'humains
souffrent de la faim

NEW-VORK,17. —Herbert Hoover
~stime que les surplus de blé am
=t canadien devraient être expédiés
0 jours au 100 millions de personnes des
nays libérés qui se eveusent de faim. L'an-
vien président des Etats-Unis a déclaré
à lu radio, hier soir, que ce secours prou-
verait aux Européens que ia libération leur
u:porte quelque chose.

 

  

  

i|de changer.

 

 

- LaSemaine du Sénatde la Jeunesse

 

Des officiers et membres du Sénat de la Jeunesse %e sont réunis hier soir au Cercle Universitaire pour

établir les activités qui marqueront Ia “Semaine du Sénat de In Jeunesse” du 20 au 26 mal prochain,

au cours de laquelle une manifestation différente aura lieu chaque jour. Première rangée, de gauche &

droite: Milles Margot Charbonneau, Pierrette

présidente; M. Luclen Roy, président; Mlle Pierrette Marc

deuxième rangée: M. Raymoud Duoust, Me Jean-P:

Me Pierre-Faui Langis, Mlle Yolande Dansereau, Mile Fleurette

Mile Denise Grenier, Mile Françoise Beaudoin, M. André Fabien.

prend: dimanche, 20 mai, messe à dix heures en la

labbé Beaudoin: prédicateur, M.

nor de l'hôtel Windsor, à 6 h. 20

Musée Historique Canadien à 8 h. 30 p.m. Mercredi, 23 mal, cause

la soirée du “Père Chopin”; hôte d'honneur, Jean Desprez. Jeudi, 24

 

Chantelols, Me Henri-Paul Lemay, Mlle Jacqueline Navard,

ouz, M. Gaston Pouliot, Mile Mimi Catudal;

l Payette, Mile Germaine Tremblay, M. Kéni Marroux,

Bélair; troisième rangée: M. Guy Forget,

Le programme de la semaine eo”

du Mont-Ssint-Louis, célébrée par M

l'abbé Robert Mewellyn. Lundi 21 mai, diner-causerie au Salon Wind-

p.m.; hôte d'honneur, M. Robert Choquette, JAurdl 22 mal, visite uu

>rle-cinéma à l'hôtel Windsor; ce sers

mal, convocation de tous les

membres au Salon “FE” de l'hôtel Windsor pour la formation des nouveaux comicés. Vendredi, 25 mai,

soirée de cinéma à l'Auditorlum Saint-Alphonse d'Youville. Samedi, :6 mai, clôture de lu semaine, soirée

dansante.

Obstacles au
hatiment
OTTAWA, 17, «D.N.C3. L'indus-

trie du bâtiment peut assimiler tous

les anciens combattants ayant des

aptitudes dans les métiers de la

construction qu'on pourra lui four-

nir et, à cette fin, le comité admi-

nistratif de l'Association canadirn-

ne du bâtiment, siégeant ici hier, a

saisi le ministère de la Défense

nationale d'une requête spéciale en

ce sens.
Au cours de la discussion relati-

vement aux besoins de main-d'ocu-

vre pour la construction, ainsi que

ln nécessité de relâcher toutes Is

restrictions posées sur les mate-

rlaux, les délégués ont souligné a

l'attention des autorités les diffieui-

tés que posent actuellement à l'in-

dustrie du bâtiment les diverses

taxes, notamment celle qui frappe

les successions. On à montré que.

dans certains cas, cette taxe est

tellement lourde qu'elle a eu pour
effet de ruiner de petites industries
 
  

QUEBEC,17. (Par Joseph LaVe:-

gne).— L'hon, Médérie Martin, con-
seiller législatif, nous a fait, a midi.

la déclaration suivante:
“Au fédéral, ce n'est pas le temps

Je demande aux élec-
teurs de la province de Québec de
voter pour les candidats de M. Kinx.
Ce dernier a rendu justice à toutes

les provinces et particuliérsment a

la province de Québec. M. King est l'ami des canadiens-français”,

  
 

La contribution du Canada à
la guerre contre le Japon?

OTTAWA, 17. — (DNC) — D
n'y à pas au Canada suffisamment
te conscrits physiquement aptes au
service militaire et convenablement
entraînés dans l'infanterie pour
constituer une division combattante
“omplète avec ses cervices auxiliai-
res pour la participation du Canada
à ia guerre dans le Pacifique, Voilà

ce qu’on a appris au ministère de la

Défense nationale,
On nous fait remarquer à ce sujet

que les quelques 14,000 conacrits en-

voyés outre-mer comme ranforts

depuis le début de l'année constitue-
ront, croit on, le noyau du corps
-anadien d'environ 25,000 hommes
‘evant mervir dans l'armée d'occu-
ration de l'Allemagne: par consé-
quent, on ne peut guére compter
sur ce groupe pour notre part dans

le conflit contre te Japon.
Cela revient à dire que sl la poll.

tlque de conscription Lul'e que prê-
chée par M. John Rracken, icader
du part! progressiste-conservateur,

devait être mise en vigueur, !l se-
ralt nécessaire d'avoir reco:rs n

 

 
 

l'appel militaire obligaloire et
compter, en outre, sur un certain
nombre de volontaires faisant ac
tuellement partie de l'armée cune-
dienne,

Au ministère de la Défense, 0"
prévoit qu'il ne sera pas difficile de
lever à même les quelque 700,000
hommes que compte l'armée cana-
dienne active le nombre voulu pour
envoi dans le Pacifique contre les
Nippons. En général, on s'en reme*
à la déclaration du premier minis
tre Mackenzie King, à l'effet quv
pour l'envoi de troupes canadicnnes
tant pour l'armée que pour l'avis
tion et 1a marine, l'on s'en t'endri
à la politique du volontariat,

En outre, dans les milieux mili-
taires de la capitale, la déclaration
de M. Bracken au sujet de la con:
sription n'est envisagée que commr
un truc politique pour ramener sur
le tapis pour la durée de la campa-
gne électorale cette brûlante ques-
tion de l'appel obligatoire ru sts vice militaire

hier.
 

La France occupera
la vallée dela Rubr
LONDRES, 17. ( “PI — Les

Alliés ont complété leurs plius

d'occupation en Allemagne. On

apprend, en effet, que seule ls

question de la zone française

d'occupation n'a pas encore été

résolue, L'un des trois chefs

d'Etat a pourtant déclaré qu’il
consentalt à ce que ls France

aceupe une région d'Allemagne.

La question scra discutée sous

peu.
1e projet de considérer la

vallée de ls Ruhr zone interna-
tionale a été abandonné. “our
le moment, cette région cra
sous contrôle français, Les ‘on-
vernemen(s alfiés et le gouver-

nement français ont déjà décla-
ré que Je projet d'isoler cette
région du reste de l'Allemagne

serult étudié plus tard.

 

   

 

»— 2-0
Front soucieux
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L'air arrogant mais le front sou-

cieux, voici le Nuzi numéro 2, le
maréchal Goering lors de l'entrevue
de presse qu'il accords récemment
ux correspondants de guerre al-
he 

——
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L’amendement du Canada

rejeté à San-Francisco
SAN-FRANCISCO, 17. (C.P.) — L'amendement

du Canada pourassurer quel'élection du Conseil de sécu-

rité de l'organisme de paix des Nations-Uniessoit basée sur

la contribution de l'Etat au maintien de la paix a été défait,

M. PEARSON

M. L-B. Pearson, nmbassadeur

canadien à Wushington. a présents

l'argumentation Canadienne et a

dit ensu:te qu'il n’était nullement

navré du résultat car l'amendement

avait eu plus d'appui que n'importe

quel autre. L'am:ndement canadi-n

voulait en substance que les pays
nuxquels on ferait Appel en cis

d'agression d'une grande puissance

soient consultés sur leur contribu-

tion en hommes et en matériel ot

aient druit de vote Au conseil sl

des mesures graves venaient a êtir

prises.

UNIONS OUVRIERES

On s'attend aujourd'hui a ce que
l'Angleterre abandonne sa propo-

sition de faire nommer le Bureat

Internationa) du Travail comme rn-

tité spécifique au sein du Conse:l

économique et social de l'organisme

de paix internationale en voie de

formation. 11 a semblé que ai le

Bureau International du Travail

était constitué comme corps Aufn-
nome au sein de In Conférenc:, la

llussie insisternit pour faire r-

connaître la Fédération jnterns-

tionale des unions ouvrières récem-

ment formée,

4e SEMAINE
La conférepes de San-Franci:co

A commencé aujourd'hui sa qui

trième semaine de travaux ai mu

ment ou les petites at grandes puis-

sances s'entendent sur la major ©

des questions débattues,

Environ 20,000 “magazines et

périodiques sont publiés aux F.tats-
Unis.

 

Délivieux “SNACKS”
PATATES A LA “JULIENNE"

“HAMBURGERS”

“HOT-DOGS”

SPAGHETTI

SERVICE DE FONTAINE
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1237 METCALFE LIENS LULU
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NAGOYA A DEMI DETRUIT
 

  

Les aviateurs américains y allument
des incendies visibles à 150 milles
 

Grand quartier-général allié dans le Pacifique, 17. (B.U.P.) — Nagoya,la 3e ville
du Japon et le plus grand centre de production d'avions du pays, repose à demi ruinée,
aujourd‘hui. Pour la deuxième fois depuis le début de la semaine, plus de 500 superfor-
teresses américaines ont survolé, hier soir, cette importante cible industrielle nippone,
laissant tomber pas moins de 3,500 tonnes de bombes sur leur objectif et y allumant des
incendies visibles à 150 milles de distance.

Les aviateurs alliés,
de ce second raid, signalent que

lu fumée s'élevait encore, hier, des
cendres des uswltes incendiées au

de retour

cours de l'envolée-record de lundi.
dernier. Survolant à basse altitude
le système dv défense de Nagoya,
les célèbres B-28 de l'oncle Ham ont
Jaisaé tomber plus d'un demi-million
de bombes incendiaires au cours
du raid d'hier. Les principales el-
bles furent l'usine de mcteurs Mit-
subishi, la plus grande en son gen-
re au monde, une acicrie, une usine
d'aluminium, des usines bydrauli-
ques «l plusieurs autres fabriques
de métal.

A cause des nuages de fumée
qui s'élevaient de terre au-des-
 

L'orientation de

i
|

 

 

sus de Nagoya, il fut Impossi-
ble aux avisteurs de faire le
décompte officiel des dommages
cauvés à l'ennemi, Ce relevé,
vesisemblahlement, ne pourra
se faire avant plusieurs jours.
L'opinion générale, toutefois,
au grand  quartier-général de
l'aviation étutaunienne, dans les
Mnrlannes, et que Nugoya, ap-
paremment la première ville ja-
ponsise sur la liste de destrue-
tion de l'aviation alliée dans le
Pucifique, se trouve, sujour-
d'hui, à demi-détruite.
Admettunt que ia nouvelle offen-

aive Aérienne alliée sème la des-

(Suite A Ia page #)
 

nos démobilisés
M. Hector Dupuis en Angleterre

Nous avons appris, ce matin, que M. Hector Dupuis,
directeur régional du service sélectif et membre de la Com-
mission royale pour la réhabilitation des militaires, doit se
rendre en Angleterre et probablement dans les autres pays
où il y a des soldats canadiens, en Europe, avec les autres
membres de la commission, relativement à la réhabilita-
tion des militaires dans la vie civile.

Grève en France
PARIS IT. (PA) La grève ge-

netule, o'donnce nujoutd'hut par les
unions de la Fédération du Travail
dans le département du Rhone, af-
fete lea policiets, les gardea de

prisons et de penitencicls, les ou-
d'atetrers, ainsivriezs d'usines et

que les employés des services pu-
blies La zrève a pour but de dun-

avi plus de force à la demande de
refotmes sociales.
L'Agence française de presse dit

que les policiers et lea gardes de

prisons sont demeures à leur posts,
mais ne travaillent pas

 

————
Nouvelles oeuvres

 
  

Richard
hen

NTRAUSS. vusicien
nu, est maintenant âgé de

8. D habite actuellement na
villa de Gurmisch Patenklrachen
en Allemagne après avoir nubi le
bombardement de ng residence de
Vienne. Ntrauss a annoucé que
bientit le monde entendeslt ses

nouvelles orus ren musicales.

   

 

a les six membres de cette com-

mission, dont M. Dupuis est le re-

présentant de la province de Qué-
bec. soumettront

un questionnai-
re à chaque mi-
lituire, afin de
se rendre comp-

te des qualifica-
tions de chacun
d'eux et des ap-
titudes de cs

derniers, en Vue
de leur retour à
la vie civile. Au
fur et à mesure
que ces gens
quitteront !a vie
militaire, on se
basera sur ces

renseignements

pour les orienter

dans un domaine particulier de la
vie économique, industrielle et com-
merciale de la nation. Le travail
de la commission. d’après les ren-
selgnements que nous avons obte-

nus, durera quelques semaines. et
les commissaires devront obtenir
des documentations sur chaque mi-
litaire avant de revenir au pays.
ayant en mains les documents né-
cesssirrs à l'ouverture de postes
rémunérateurs et convenant aux
militaires,

 

M. Dupuis

Pétain est interrogé
PARIS, 17. (P.A)—ls marechal

Pétain a été longuement intervoge.

hier, par le président de le haute-

cour, sur ses supposérs rrlations

avec les cagoulards, avec Hitler et

avec le général Franco. avant la

Ruerre, le procès lui-méme ne

commencera probablement que le

mois prochain. On à demandé au
maréchal de donner des détails sur
Hitler, Franco et Laval. Pétain. qui
avait été envoyé comme ambasea-
deur auptés de Hitler et de Franco,
avant la guerre, dit qu'il ne garde
pas un très bon souvenir d'eux.

 

Merritt
de retour
Le lieutenant-colonel Cecii Mer-

ritt, de Vancouver, décoré de la

Croix Victoria et vétéran de la ba-

talile de Dieppe, où |! fut blessé et
fait prisonnier par l’ennemi, est re-
venu au Canada aujourd'hui.

Merritt est descendu, ce matin,
à f'aéranart de Morva! d'un evion
qui le ramenait d'Angleterre après
avoir été libéré d'un camp de pri-
sonniers nazi où il était détenu de-
puis plus de deux ans. Mme Mvr-
ritt était à l'aéroport pour l'accueil-
lir à son arrivée et tous deux par-
tiront cet après-midi pour Belle-
ville, Ont. où Mme Merritt a élu

domicile. Tis retourneront plus tard
à leur foyer de Vancouver.

Le lt-col. Merritt, qui s'est mérl-
té la Croix Victoria pour action
d'éclat à Dieppe (il fut le premier
Canadien à recevoir celte décora-
tion dans la présente guerre), alors
qu’il combattait aver le South Sas-
katchewan Regiment, a été choisi
comme candidat progressiste-con-
servateur dans la division de Van-
vouver-Burrard à l'élection fédérale
du 11 juin prochain.

Ii était attendu hier soir à l'aé-
voport de Dorval par des représen-

tants de l'Armée et les journalistes
mais il ne se trouvait à bord d'au-
cun des avions transutluntiques qui

y atterrissent. Celui à burd duquel
il me trouvuit & fait ta traversée
sous une lourde pluie et dans de

 

 

 

mauvaises conditions atmosphéri-
ques.

Le PrPr
Solide défense

= —n

  
On peat maintenant dévoiler que
des ballons de barrage, telx qu'indi-
qués par des cercles sur cotte pho-
to, nurvolaient les usines de guerre

Sault Ste-Marie. Ont, quand on
apprit le possibilité d'attaques

  

 nérlennes par les nazis contre le
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À l’arrivée du colonel Merritt a Dorval
 

 

x
-   

Le colonel C.-C.
Merritt, le pre
mier soldat cans-
dien à décrocher
la Croix Victoria
au cours de In 2e
grande guerre eu-
ropfenne, ewt ar-
rivé à Montréal,
ce matin. La pho-
tographie cl-des-
sus nous montre,
l'heureux rapatrié
et son épouse, à
l'aéroport de Dor-
val, peu après la
descente d'avion
du colonel Mer-
ritt. Ce dernier
revient au pays
afin de se présen-
ter aux prochai-
les élections fé-
dérales (Photo

Armée
canadienne).

 

«La grande

 

surer la paix du monde.

pel à l'unité parmi les puissances
victorieuses dans le but d'évitet
un nouveau conflit. Le roi a pr:
cisé que le but pour lequel lea

Nations Unies s'étuit unies dans
la guerre “ne cesse pas avec lu

victoire”.
Sa Majesté a ensuite ajouté: “Le

genre humain attend le momant
où toutes les nations, sous la sue-
veillance de la Providence, seront
en mesure de travaille» ensemble,
dans une confiance mutuelle, po.

14 realisation de ces buts élevés.”

En terminant. le roi remercia
les membres de la Chambre des
Communes et de la Chambre des
Lords de leur message de félicita-
tions le jour de la victoire. Il re-

nouvels la promesse du premier
ministre Churchill à l'effet que la
guerre contre le Japon serait me-

née à une fin vitorieuse.
George VI rendit également

hommage à la population civile de
Grande-Bretagne et aux forces

armées pour leur victoire sur l'AI-
lemagne. de même qu'aux troupes
de la Russie. des Etats-Unis et dos
autres Nations Unies. ‘C'est une
victoire, dit-il, qui a été remportée
grâce aux efforts de tout mon
peuple et par la puissance de tous
nos Alliés.”
“Les aplendides victoires de I'L.

RAS. et le courage de tous tes
autres Alliés qui ont souffert et
combattu avec nous dans cette
lutte commune contre l'agressettr

seront à jamais présents duns nos
coeurs et dans notre histoire.”

La dernière
grimace
PARIS, 17, (AP). — Quand le

chancelier Hitler apprit ls mort du
président Roosevelt, il fil une cri-
se d'hystérie duns le sous-sol de la
chancellerie du Reich à Berlin.
C'est ce que vient de déclarer son
secrétaire, dans une interview ac-
cordée aux journaux. Gerhardt
Herrgesell rapporte que le soir du

Message de George

Le souverain anglais a fuit ap#

 17 avril, le chancelier présida une Canada, réunion de l'état-major allemand

VI

alliance

des Nations-Unies peut
et doit se continuer»
 

Appel à l'unité pour éviter un nouveau conflit
 

LONDRES, 17. (B.U.P.) — Sa Majesté le roi George

VI, dans un message spécial à l’adresse du Parlement bri-
tannique, à l’occasion de la victoire remportée par les trou-

s alliées en Europe,à déclaré que la grande alliance des
Nations-Unies, qui a contribué à la défaite de l'Allemagne,

“peut et doit se continuer” dans l’après-guerre, afin d’as-

 

  

La terre tremble

SAN - FRANCISCO, 17, (PA
— Un tremblement de terre a
secoué lu ville de San-Fran-
cisco, Ce matin, à huit heures
et huit minutes.” Lu yecousse
sismique a été plutôt légère.
n'ayant nr de comparable
avec le fameux tremblement de
terre de 1908, qui renverse

23.000 muisons of causa la mort
de millie de personnes,
———————
que, la réunion, une fois terniince,
il se coucha.
Soudain, le chef de l'Infoimation

allemande entra sans frapper dans

la chambre d'Hitler, tenanten main
un bulletin de nuuvelles, Ii le mon-
tra au chancelier en disant: une
grande nouvelle: le président Roo-
sevelt est mort. Hitler éclata de rie
re. Il redevint sérieux, puis recome

mença de rire en disant: "Je le sa-

vais, je le savais”.
Le secrétaire du chancelier ajou-

te que personne ne vit Hitler rire
de nouveau,

  

  

 

 

 

La police provincale recherche In
1e qui à abandonné un n

e service
te, duns cette malle noire, trouvée
duns un fansé. rue Washington, à
Montréal-Sud. Toute personne qui
reconnaitrait la valise voudra bien
communiquer aver lu Sûreté pro
vinclale, Ilarbour 4181.
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Médéric Courcelles, accusé
de meurtre,
Le procès de François Médéric

Courcelles, 22 ans, 1923, Frontenac,
accusé d'avoir assass né le soldat
Lionel Deslandes, dans la soirée du
28 février dernier, dans un restau-
rant du bivd St-Laurent, s'est com-
mencé, ce matin, en Cour d'Assises,
présidée par l'hon. juge Wilfrid La-
zure, Me Richard Robert représen-
te l'accusé.
Le principal témoin entendu ce

matin fut M. Frank Rossi, 1062, St-

Laurent, qui raconta que ce soir-là,
Deslandes buvait une eau gazeuse
à son comptoir. Il semblait passa-
blement ivre. Courcelles arriva 10
minuter plus tard. causa avec Des-
landes quelques instants, puis il
lui demanda de lui payer la traite.
Deslandes refusa et Une querelle
s'ensuivit. Deslandes frappa Cour-
celles de son poing et l'accusé ri-
posta par un coup de jenou dans
l'aine suivi d’un coup de poing à la
figure. Deslandes tomba incons
cient sur Je plancher et Courcelles
lui assén: ~uatre ou cinq coups de
talon à la igure. Les coups furent
si violents que les ferrures qu'il
portait aux bottes militaires dont
il était chaussé se disloquérent Ii

arréla cependant de frapper quand
Rossi le lui ordonna.
Len « BR:

decin légiste, longuement interror
par Me Robert, déclara que Dea-
landes mourut d'une hémorragie

méningée subséquente à plusieurs
blessutes à Ia figure par un ins-
trument contondant. T] ajouta que

  

 

    

 

l'examen du sang de la victime
prouve qu'il chil dans un clad
d'éhrlété avancée.

Sous-marins nippons
dans l'Atlantique

WASHINGTON, 17 — (AO.)-lLa

Bataille de: l'Atlantique a coûté à l’Alle-
magne plus de 500 sous-marins,

L'amiral Jonas H. Ingram, commandant
en chef de la flotte américaine de l'At-
lantique dans une conférence de presse.
a déclaré que dimanche dernier. un sous-
marin japonais, transpurtant trois généraux

allemands, s'est livré aux Aîliés. pres des
côtes de Terre-Neuve. Deux des passagers
japonais se firent hara-kiri. l'amiral a
aussi révelé que plusieurs sous-marins nip-
pons opéraient dans l'Atdantique.

Représentant
de la ville
le comité exécutif à annonce. ce

matin. que le conseiller municipal
Cléophas Durocher, avait ete nom-
mé membre du conseil d'adminis-
tration (en qualité de représentant
de la ville), de la Societé d'archéo-
logic et de numismatique de Mont-
réal. Ce poste était autrefois rem-
pli par l'hon. Omer Coté, secretaire
de la provinces, alors qu'il était cun-
seiller, et apres son depart, on ne
Jui avait pas désigné de remplaçant.

Nagoya...
(Suite de la page 3)

  
  

 

truction a travers le Japon. Radio:
Tokio rapporte que des centainea

de médecins ct de garde-malades
ont été mobilisés pour prendre soin
des victimes «es raids, Tokio man-
de que le raid sur Nagoya a duré
plus de deux heures, T1 révèle, en
même temps. que 40 chasseurs. dé-
collés de l'île Iwo, ont martelé
des installations de bombes au-
tour de la capitale japonaise.

Pendant que ne poursuivent
les raids nériens, les forres
américaines, dans l’île Okinawa,
tuent les soldats |japonais au
rythme d’un à In minute. Au
cours dex cinq dernières jour-
nées, près de 6,000 Nippons ont
perdu ln vie. Depuis le début
de la campagne d'Okinawn, soit
depuis 47 jours, près de 47.000
Japonais sont allés rejoindre
leurs ancêtres, Len Américains,
cependant, subissent eux auss!

de tonrdea pertes dans cette bu-

taille ranglante du Pacifique.

Près de 26,000 solduta de l’on
cle Sam ont été tués, blessés où

faits prisonniers dans Okinawa.

Len fusillers marins sont dans
la banlieue de Yonabaru, sur Le
côte rat ,et À moins de 260 ver-

de Shurl, quelques miles à

 

  

aux Assises
Joseph Létourneau, 25 ans, 122:

de Bullion. accusé de vol et de re
cel. ne prétera plus son auto À scs
amis. Par un solr de pluie, il donna
permission à un jeune homme qui

avait passé la soirée avec lui de
prendre son véhicule pour aller re-
conduire son amie à Montréa!-Nord,
Il était cing heures du matin quand
l'autre lui ramena son auto. Il su
porta à sa rencontre pour être aus-
sitôt appréhendé par la police, car
le jeune homme, en compagnie de

deux autres jeunes gens, avait ét:
commettre un cambriolage à Marie-
ville. Le juge Amédée Monet, ven-
dant jugement dans celte cause.

accepta la version de la défense re-
présentée par Me John E. C. Elliott,
c.r. qui prouva "alibi parfait de son
client, lequel, de plus, n'a jamais

été de sa vie à Marieville. Faute de
preuve suffisante, Létourneau fut
Aussitôt acquitté.

AMENDE DE 310,000

Lowell Jasper Thompson, 29 ans.

 

5270, rue Bourret, Snowdon, a été

condamné à payer deux amendes
de $10.000 par le juge René Thé-
berge pour avoir fait la contreban-
de d'or canadien qu'il transportait
an Maroc et aux Etats-Unis A dé-

faut de pnie:nent, Thompson devra

faire deux ans de Prison.
Cet or, qui vaut $35 l'once au Ca-

nada, pouvait être revendu pour
£39 l'once aux Etats-Unis, $60 zu

Mexique «t $120 au Maroc. Thomp-

son, né à Arundel, Etat de Washing-
ton. est Un piste du “Ferry com-
mand’.

riraines ne sont plus qu'à 8 milles
de Valencia. la dernière grande ba-

se ennemie dans l'île Mindanao. Le
general MacArthur révèle que les
débarquentents amphibies

daixes, ont rencontré très peu d'op-
position ennemie, Un dépôt enne
mi, cpntenant des munitions et un
équipement précieux. à été captu-
re

A l'ouest de Tarakan, une
petite force navale britannique

comprenant deux croiseur, et
trois  destroyers, combat des

unités japonaises de surface
aux approches de Singapour,
dans Pétroit détroit entre Ma.
hiya et Sumatra. C'est Radio-
Tokle qui annonce cette nou-
selle, prétendant méme qu'un
destroyer à été cou SE ce rap
port est confirmé te bataille
usvale marquera Îr première
pénétration sîllée dans les eaux
nvoisiñantes de lu hase de Sin-
gapour,
En Chine. on a annoncé aujour-

d’hui. que la 6e armée chinoise.
équipée et entraînée par lea Amé-
ticains, était revenue en Chine. à
1a suite de sa campagne en Birina-
nie. Pendant ce temps, le général
Joseph Stilwell, qui dirigea Ja re-
traite de Birmanie, a déclaré, hier
zuir, À Détroit, qu'il ne prévoyait
pas une fin prochaine de la guerre
du Parifique. En Rirmante. le 23e
corpa hindou et la 26e division ont

  

nord de Rangoon.

 

 
HIROSHI OSHIMA, mbussadenr
du Jupon à Berlin, à arrêté pur
fes troupes de la <eptièene armée

 

   intérieur den terres.
Aux Philippines. les troupes amé-

américaine, Bla ont aussi arrêté 130
diplomates juponais,

au aud!
de Tarakan. par les forces hollan- ;

opére leur jonction à 60 milles au!
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Les Allemands plus
arrogants que jamais

Chute de...
(Nulte de la lire page)

dans les bras du puissant athlète:
cclui-ci les recueillait dans ie vide
et les balançait au-dessus de la
foule qui, ravie, applaudissait et

criait son délire. Les deux jeunes
filles exécuterent les tours les plus
audacieux; Erickson les lançait ic:
et là dans les airs mails toujours
elles retombaient sur les barreaux

des échelles,
Les deux jolies artistes escala-

daient les échelons tandis que aur
la scène, leur ‘protecteur” Whitey

Erickson attendait son tour de
monter vers le ciel.
Et puis vint la minute solennel-

le et tragique: le dernier tour de
trapèze, Les spectateurs, honimes,|

femmes et enfants, guettaient com: ’
me on'le fait toujours “le tour le

plus dangereux...”

Erickson se cramponna aolide-

ment et s'essuyna lez mains. Les
deux jeunes hommes en fhent au-

tant.
La foule, nombreuse, était muet-

te. Dans ses doigts robustes Frik-

sun ensertait deux cordes auxque'-

les étaient rattachées deux  an-
neaux Jo Ann Warren saluanau son

de la musique, elle eut comme 6.

son habitude, une pensée pour sa

fille de 5 ans et pour son mat ac-
tuellement en service actif dans ic
Pacifique.
Au signal d'Erickson, Jo Ana

Waiter se piojela vers les anne

que son purtenaire agritait an bout
Je deux cotdes. La jeune [ime
<e cramponnu aux deux cuicesux «t;
téusait & s'y passer les junibes p-n-
dant que sa tele retombait vers io
sol. Etickson ailait relever le jeu
feuime pour lul permettre de s’a
gripper à la bar-e de fer à laque:
il était lui-même suspeniu lorsque
Me Warren, pour une ruison ine:

pliquée encore, glissa hors des rv.
neaux et plonge: ln tête la pre-j

e. vers la plate-fornie où eV: |
a recueilli npplaudissena ns +4

bravos quelques instants

Lea cables de fer rete en-
semble à une trentaine pieds
chacun les deux échelles qui ser-

vaient de trapèze. amartirent heu-
reusement la chute de l'acrobate.

j part M. Rex Rillines, gérant du

Pare Belmont. Mie Warren touch |
la plate-forme et rebondit de deux

Ou trois pieds.
On la ecrut morte

Les spertateurs, telsifiés. ne
bougew{ent pas et ne suufflaient

mot, mais des sacoches des dames

et des goussets de gaillards. de sol-'

dats et dy Marins rudes. on vit
soitix quantité de mourhoirs que;

la foule. sins fausse honte, utili
suit pour assécher ses laimes l

| Erickson et Irene Gibson affirment i
“qu'ils atteignirent le sol sans prn-!
tiquement toucher aux échelles qui

les avaient conduits vers le ciel. À

l'hôpital du Sacré-Coeur où on a
transports, une radiologie révéla

que l'artiste heureustinrnt, ne souf-
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alors les médecins

XH
Un Montréalais s'est tiré acciden

(tellement une balle duns la poitrine
et rat mort de 26 bleseure peu

après, à l'hôpital Homéopathique.

hier soir. T1 s'agit de Chniles Price

Green, 30 ans, 5923 ave Melynn,
qui, seible-t-tf, était à netloyer sa
carabine quand 1€ coup partit, car
la police trouva aur une chaise, près
de l'arme, tout le fourh:] nécerssai-
re à Cette opération
La police fut alertée par un voi

sin, Carl! Cranston. qui entendit de
chez lui. la détonation. On trouva

la victime inconsciente, ja Halle
ayant pénétré dns la poitrine, en-

viron 2 pouces plus bas que
coeur. LA balle avait fait son che.
min. traverraé le corps de Ja vier.

me, et était allée s'enfonrer dane
le mur. y creusant Un trou de 4
polices.
Te malheureux pespnmt encore

ot {1 fut transporté à l'hôpita) où

U mourut après avoir, spi une in-
tervention chirurg-cale d'urgence

BALLE DANS LA MACHOIRE

Une balle partie aecidentellement
d'un revolver qu'on était à exam

   

    

ner on traversé la mâcholie de Mf
W (Gtanson, 35 ans, 4674 1ue HA
tet-de-Ville. Au moment de l'ace
dent, Granson ae tonvait chez un
aml, Armand Delico, 4231b rue Mea-
sier, qui nl montrait l'aime dance
reuse. On transporta le blesse « 

| jamais.

  

frait que dune fracture dn bins

gauche
“Un véritable mira dirent |

 l'hôpital Notre-Dame, ali i} au
RAIMÉ sous observation

   

 

{Rédigd pour lu Presse Canadienne Pendant ce temps, nos solduts
par MAURICE DESJARDINS canadiens se repusent sui lun

cor-expondant de guerre des jour- lauriers, aptès avoir celebré d'une

naur français. — Toux droits réser-|façon plutôt modérée, la fin des
veg par la Presse Canadienne). hostilités. Pour eux, il n'y eut jus

LA HAYE, Hollande, ‘PC. câblv)
(Depeche retardee), — Les dur-a-
cuire de la S.S. sont battus, nas

de folles démonstrations comine
New-York, a Paris, a Halifax
fut plutôt conume une joie tranquai-
le et intérieure qui pénétra tous les

«
Ce

; A coeurs. On n'a pas lidee a queluN sj : le ng ics : © 1ceux Ja ial vu get, dans des

|

Point il est agréable, au froni. de
rues de La ye, en savoir que le danger est disparu,
camps de concentration, ne wont
pas paru avoir le ferme-prepos de

ne plus recommencer. Ils souilaient
vt saluaient de la main les foules
qui les conspuaient. Ils chantaient
“Lili Marlene” et "Horst Wessel”.
Leurs chefs ont capitule, leur pays
*st en ruines, ils sont prisonniers,
mais ils sont Aussi arrogants que

Par contre ceux de la Wehrmacht
ont franch ment Fair heureux que

la guerre soit finie. Dans une foret
prés de Doorn. Jen ai erméé des
milliers qui s'écartatent courtoilse-  n'existait plus suffisait

cela qu'il

que la mot ne vous guette plus à
chaque tournant de route, que

main et aptés-demain et le sntions
demain vous serez encure
de savuit que Vos copains n° seront
pas sous six pivds de terre la pro
chaine {nis que vous visiterez
bataillon

dus

en vie;

‘ur

La capitulation de l'Allemaune
enleva un poids énorme sur tits
Bus poitrines et ce

Ux sou

fut un bien Lou
Senet pour nous tous

que le dunyer
et C'est por
de carnival

  iu
La realisation

ny eut pas

 

ent ce la route pour
me du ntre de la 4 Lat parmi nos troupes en Holland: et
laisser passer notre vehicule. A lem ‘Oyen Allemagne.
pied. °n charettez, sur des motors,|

© la ptennère divtson qui cuttous soutiaient et n'avaient pas la
ar ia sos nous

les aimes qu'ils portaient encore en.

attendant d'arriver au camp cen-
tra! de concentration.

J vous assure que c'est une sen-
salen tout-à-fait singulière de se
promener an milieu de milliers de

   

 

 

    

Vhanne:

les des [ay

fa brigade hollandaise, fut cour. te
de ficurs
le jour de l'Aimistice, te 8 mu nos
‘nog autres formations fetérent

time ment le Grand Jour tant atten.

 

   

 

i saewo meat
-Bas, en compagnie de

PL connut son apoth. ose

mn

 

hoches armes, du Pour mapart, Je paseul ln ‘nn-
; Lo tirure partie de ia soivee du ® : a

a pereestbienfind : manie, qu à 1éparcr une crevaison dans s
naz s quelques-uns quime Le pas rues ohacur + de Rotterdam. -n

’ ST x , compaznie dine demi-douzaans de= ‘eatnaux ? A as. CUS

> : bicnveiiants soldats canadiens Ire.voir nos ennemis. bi-n dompte-. se

  

puis €> jour, ‘A vie militaire se pours

   

  

di: nt decilement d'eux-memes . .
lex lieux de concemiration. qu sat L not > “ment tn Eure

Le capitaine R-W, Johnston. de‘teurs, aie on! nuent de vague a
Vancouver m'a rapporté un paro- "re nme nt, phe ° vupations. ne
le amusante d'un officier all mand ne aii eat lutlolts a mene
qu: paîitit assez en Fangs, ila tension sat disparues

=

Tee cononx“Ta suerte ideale”. dit-il "ce se: ** sont tux. les mitraill uses ne
rouspetent plus, ot les seuls Huitærait de combattre les Italirna avec}

des canons russes ot de la nourtitu-
re britanniqu', tout en recevant la
suide de l'armée americaine”

Trans un mess d'officiers de jal'
SR. a La Have, on peut ‘1e sur!
une pancarte

:

‘Quand votive repu
tation (t luinee, que diabi fae
Con mm bien l'attitude seuicner

 

 

    

   

1qui s'élévent des champs de houle
lsont les hruyantes conversation. de

nus gats qui Ji-cutent avec cha»
eur prochain retour au pays

Le convoi le plus considerable de
pla querre — 167 navires transper-

de ces cruels guerriers qui conser. | Tant plus de 100,000 detonn:s de
vent male tout our henn  hu-
MENT MAIS QUI ritent jaune ors.
quille Veront ce que nor canons
CtNo& AVions ont F

sn Allrmazn-.
ait a leurs foyers

 

 

 

cargo se rend san et saul a
destination, protégé dans "Atlante
que-nord par un Troupe
ent'érement canadien.

d'euorte

 

Crimes nazis

 Cadavres de Français et de Polonais qui jonchent une route d'AIL--
mayne. Les nazis massacraient
ld-ration des camps de conce
les nazis enfermaient les trava

tous ceux qu'ils pouvarent avant la
Ntration par les Alliés. D'habitud-.

Meurs étrangers dans un endroit quel-
‘enque, y mettaient le feu. Ceux qui tentaient de se sauver étaient

muitraillés, comme ceux que nous voyons sur la photo.
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Les chambres a air ne seront

plus rationnées après le ler juin
35,000 propriétaires d'autos pourront obtenir

 

des pneus neufs
 

 

OTTAWA, 17. — (IN

Munitions et Approvisionnements,

En même temps.

annoncé qre, plusieurs pneus ac-

tuellement en usage étant sur le

point de devenir hors de service,

la production des pneus destinés

aux véhicules de tourisme des ci-

vils devra être augmentée cette

année pour répondre aux besoins

indispensables. En outre, M. Howe

a promis une nouvelle augmenta-

tion à cet égard dés que les Usi-

nes pourront passer de ia prodne-

tion de guerre à celle du temps

de paix. 11 a expliqué que la s’p-
pression des restrictions concer-

nant les chambres à air sera pos-

sible parce que les usines can

diennes ont Ia capacité névessa!

pour produire les chambres a uv

en quantités
plus fuilcé que les puews, el vps

pment parce que le caoutchaus

nature] n'entre pas dans la fabn

cation des chambres à air.
“Nous ne sommes pus enor

complètement renseignés quant au

nombre de pneus que le Canada

devra fabriquer au cours des douze

prochains mois pour les véhicuirs

militaires, à dit M. Huwe. Cepen-

dant, nous savons d'avance que le
nombre des pneus qu'on devia
briquer à cette fin restera éleve

durant quelque temps encore. Nous

avons amplement de caoutchous

synthétique pour suffire à nos Le-
suing, mAis le caoutchouc à l'état
brug et d'autres matières esscn-
ticlies gont rares et la cupar. “

de nos usines de pneus est for:
ment limitée, La production des
pneus destinés aux véhicules de
toutisme des civils doit done d--
meurer restreinte en fonction des
besoins militaires et des autres
besoins Indispensables, et le ration
nement doit être maintenu.

LES CLASS D'AUTO-
MOBILISTES

“Pour la même raison, nous
n'avons envote pu faire d'addi-
tions importantes aux classes dus
antomobilistes qui ont le droit

d'acheter des pneus. Cependant

nous avons pu améliorer les chain

ces des gulomobilistes des classes
privilégiées quant à l'achat de
pneus neufs. C:la permettra éven-
tuellement à ceux qui n'auront
droit qu'à des pneus rechapes ou
usagés de se procurer plus facile-
ment de tels pneus”

l'armi les propriétaires de véêhi-

cules qui n'avaient droit antérieu-
rement qu'à des pnvus rechapés
ou usagés et qui bourront désor-

mais se procurer des pneus neufs,
mentionnons ceux qui possèden'.
pour le commerce au détail, des

véhicules de livraison pour boulan-
gerie, Jaiterie, buanderie, établis-
sement de nettoyage à sec, garage.
remorquage, déménagement, et
des camions employés pour lcs

acrvices de réparalion et d'entre

tien des réfrigérateurs et d'autres
appareils électriques domestiques
indispensables. Entreront dans Ja

même vlasse certains propriétatres
de voitures de tourisme, à condu
tion que leur automobile serve
dans la proportion d'au moins 7,

pour 100 de la distance parcourue,

à l'exercice de leurs fonctions offi
cielles ou de leur occupation, no

tamment lea agents de distribution
de journaux, les évaluateurs d'as
surance, les entrepreneurs de pors-

pes funèbres des lovalites rnralsa,
les spécialistes en ostcopathie «1
les chiropraticiens.

CEUX QUI PEUVENT ACHETER

Présentée sous Ja même forme
que les autres ordonnances aur le
rationnement des pneumatiques

entrées en vigueur depuis mai

1942, la nouvelle ordonnance cst
cependant plus simple que cellvs-
là et comporte des disposition-
swiciales pour alder & mettre fin

aux. opérations du marvhé nor.
l'ordonnance supprime la classo

“C" des acheteurs privilégiés

    

  

 

 

  

1) — En vertu des nouveaux réglements

qui entreront en vigueur le ler juin Concernant les pneumatiques, les

chambres à air ne seront plus rationnées et environ 35,000 propriétaires

de véhicules qui n'avaient droit jusqu'ici qu'à des pneus usagés où

rechapés pourront obtenir des pneus neufs, annonce le ministre des

le ministre a*

proportionnellement
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Réunion des distributeurs de produits alimentaires

après cette date

l'hon.   ). Howe,
 

 

pneus usagés seulement) et n-
conserve que deux classes, 'A” et
B”, A tous les autres propriétaires

de véhicules, il restera interdi
comme antérieurement d'acheter
tout pneu susceptible de serv.r.
Duns le nouveau classement, lus

propriétaires de véhicules de lu
classe “Aauront droit à des pneus
“neufs et ceux de la classe “B”, à

(des pneus rechapés ou ‘usagés,

 

 
Donde $1,000 du St-Laurent-Kiwanis

 

Le comité d'organisation du tournoi de golf des gist ribute

dien. On voit: MM. FD), Freeman, secritaire; C-H. Muriel,
Can
Jos. LeCavalier, D. Laviolette, Frank Raymond, A.-

sur cette photo: MM. Rolland Duquette, 8. Wakefield, R. Limoges,

 

 

gnon et M. Romuald Bourque,

Don de $1,000
du club Kiwanis

‘Saint-Laurent
M. J-Tneo Legault, au nom du,

Club St Laurent Kiwanis, à remis!

lors du déjeuner hebdomadnire, un

chèque de $1.000, à Thon. Wilfrid

Gagnon, président de l'Association

des anciens du college Ste-Marie.

Ce montant servira au fonds de la

campagne de souscription poar la

construction dun gymnase atte-

nant uu collège, situé rue Bleury

Les invites d'honneur étaient:
MM. Romuald Bourque, M. Bui-
dick, Léon ‘frudeau, Maurice de
(3oumois, B, Yates, B. McLaren, F.
Guibert, W. J. Bryant, L. Favreau

et L. Joncas.

“Acceptez”, a dit M. Legault, “ce
chèque de $1,000 comme contribu-

tion du club St-Laurent Kiwanisa
cette oeuvre nationale qui permet-
tra à hon nombre de nos jeunes

de se développer physiquement”.

M. Gagnon a répondu: “Je vous
remercie du fond du coeur au nom
des Rév. lères Jésuites, des élè
ves, anciens et actuels du collège
Ste-Marie et je souhaite que notre

campagne de souscription obtien-
ne tout le succès qu'elle laisse pre-
sager. (Grâce à votre geéncrosite,

Messieurs, nos jeunes se verront

dans un avenir rapproché, en me

sure de recevoir une éducation phy-
sique en un endroit convenable”,

Le gouverneur Burdick a dit que

les grands problèmes qu'auront à
envisager ce pays prochainement,

snnt plutôt d'ordre soctal, moral et
spirituel qu'industriel, commercir!

et politique. M Trudeau a été choi-

si comme président de la prochai

ne campagne des pomnirs,

 

Philomène Héroux, directrice du
trfuge St-Antoine, 14130. boule-

vard Gouin est, Accusée d'avoir bat-
tu une fillette, lui causant ainsi
des lésions corporelles, a été libé-
rée par le juge C.-B, Guérin qui ac-
centa une motion de non-lieu de ia
défense comme quoi la preuve était
inauffisante et contradictoire.  

“ + # *

 

Le club St-Laurent-Kiwanis a fait don d'un chèque au montant de

$1,000 au fonds de la campagne de souscription en faveur d'un

gymnase pour le collège Ste-Marie. On remarquait au déjeun:r du

club: M. Lyle Burdick, M. J.-Théo Legault, I'hon. Wilfrid Ga-
(Photo la “Patrie” ).

Les deux doyens
de la législature

QUEBEC, 17. (par Joseph LaVer-

gner—-Les deux duyens de l'Assem-

hice législative sont l’'hon. Maurice

Duplessis, premier minisire et dé-
puté des Trois-Rivières et I'hon

Léon Casgrain, ancien procureur
génèral et député libéral pour le
comté de Rivière-du-Lonp. H est à
noter qu'ils ont toux deux été élus
le mime jour, soit le 16 mai 1927,
lors de la tenue d'une élection gé-
nérale provinciale. I! y eut dune
18 ans hier qu: MM. Duplessis et
Casgrain étaient députes provin-

ciaux, bien que ne siégeant pas du
meme coté.

Comité du
logement
OTTAWA, 17, (DNC3—Le mi

nistre des finances, hon. J.-l. lis
ley, et le miristre de la reconstrue-
tion, I'hon. C.-D. Howe, ont annon-
cé, cé matin. dans une déclaration
conjuinte, la formation d'un cumité
interministérial 4:95 hauts fonction

naires du gouvernement pour la

coordination des ntreprises de lu-

#ement au Canada.
Le comité du logement Inter-mi-

nistériel a pour fonction propre

de faire enquéte sur lea besoins
concernant le logement dang tou-

tes les parties du Canada et de
fuire des recommundations sur les
voies et moyens d'accroitre le
marché dos mact'aux et de la
main-d'oeuvre pour la eonstrac-
tion de logements, l'établissement:
de priorités sur la production et
la disuibution des uatérinux de
construction, etc,
Le Comité se composers de M.

WC. Clark, sou--Ministre dus fi-
nances, de M. J.G. Colson, :
dent de In Commission de contre
le des industria en temps de

guerre et coordunateur des végics
au ministère de la reconstruction.
de M. Donald Gordon, président de

la Commission dus prix et du com
merce en temps de guerre; de M.
A. MacNnmara, soux-miniatre du
travail: de M. G. Muarchison, diree-
teur de 1a Joi sue les terres desti-

nés aux Anciens combattants; de
M. J.-M. Piggoit, président de la
Wartime Housing Limited, et de

  

W. Giovatti. (Photo la “Patrie”).

urs dé produits alimentaires s'est réuni au club

président; W.-G. Clark, René Duclos,

. Nixon, D. Pope, Paul Boudrias. N'apparaissent pas

Paul Roy, Bernard Couvreite, W.

’

Lesvilles n’auraientplus

besoin de chartes

Selon I'hon. M. Bona Dussault, ministre des affaires

municipales dans le gouvernement Duplessis, le nouveau

code municipal que publiera la province, devrait étre assez

parfait pour permettre à toutes les municipalités de la pro-

vince de s'administrer en vertu de ce code et d'abandonner

 

leurs chartes.
M. Dussault a fait cette sugges-Ÿ

tion dans le discours qu'il pronon-
quit, a l’hôtel Mont-Royal, à un

banquet offert par la province aux
délégués congrès de la Municipal
Finance Officers’ Association.

COLTEUX

Le ministre Dussault a dit que si
le prochain code municipal est suf-

fisamment parfait. il n'y aura plus
raison pour que certaines muni-
cipalités, comme Montréal, pur

exemple. aient leurs propres char
tes leur conférant les privilèges
d’après lesquelles elles sont régies.
M. Dussault a ajouté que l'existen
ce de res chartes oblige ces mu-
nicipalités à faire des pélerinages

à Québec. à tous moments, pour
réclamer des amendements & leurs
chartes, et cela, a-t-il ajouté, leur
entruine des dépenses fort onéreu-

ses,
M, Dussault a aussi exprimié l’a-

pinion que le gouvernement pre
vincial devrait constituer Un co
seil supérieur des municipalités,
comprenant des représentants des
conseils de comté ainsi que des dé-

légués des diverses associations
s'intéressant à la bonne adminis-
tration des municipalités.

LES TAXES

Parlant ensuite des impots fon-
ciers, M. Dussault a exprimé l'o-
pinion qu’ils sont trop élevés. dans

  

certaines municipalités, et que

cela a pour effet d'éloigner les

propriétaires. M. Dussault a dit

que dans la ville de Montréal, 88
pour cent des familles sont loca-
tulrés. tandis que ce pourcentage
est de 81 pour cent & Québec, de

56 pour cent dans la province de
Québec et de 43 pour cent dans

tout le Canada.
Au cours de la journée d'hier. M.

Raphaël Bélanger, gérant de Va:
leyfield a déclaré que la municipa-
lité qu'il représentait avait créé
une réserve pour l'exécution de
travaux  d'après-guerre, et M. C-
R. Fontaine, trésorier et directeur
des servicers municipaux de Qué
hee, à ajouté aux remarques de
AL. Rilanaer que les munletnalités

avaient, en grand nombre, des de
niers disponibles pour l’exécution
dr travaux pour cette nature mais

que, par ailleurs. il fallait qu eles
travaux de ce genre fussent plutôt

financés par 1°s gouvernements
supérieurs, ct sugtout, par le gau

vernement fédéral. duquel relève
le chômage. d'après le gentiment

de 1a plupart des délégués.
rmrétr

M. F.W. Nicolls, directeur de
rAdminiatration nationnle du Inge- ment. M. Clark sera le président
du comité.

 

 

150 industriels
réunis en vue de

l’après-guerre
M. Louis Daouat, vice-président

 

,de Daoust Lalonde & Cie et ex-ad-

ministrateur de la chaussure au
.Canada, était l'invité d'honneur du
service de coordination et d'infors
mation industrielle de la Chambra
de commerce du district de Mont.
réal, lors du diner-clinique qui
"avait lieu, au salon Prince-de-Gul-
les de l'hôtel Windsor.
Environ 150 industriels prirent

part à cette réunion où l'on discu-
ta des problèmes de production
avec lesquels est aux prises l'in-
dustrie canadienne.
La clinique était présidée par M.

Valmore Gratton et les membres

du jury d'experts étaient MM,

Paut Dufr-sn 0

de Dufresne, McLagan & Associa
tion Reg'd; Marc 1 Allard. chet de

production; La Cie Jd 1° -uits

Stuart Ltée: H. Lucien Toupin. C.

A,; C.-N. Moisan. president et 5é-

rant de Standard Paper Box; Yvon

Cousineau de L'Aluminum Co. of

Canada.

Les 26 et 27 mal prochains, la ville

de She rhtooke ruvevrs les Chevie

Vers de Colorah pour ,à terme de leur

celal, M l.uduer

>, député « at, prés dera ves
A qui réuniront des délégués

conseils de la province,
suprême et le bureau

de l'Ordre
r prochaine Téunion À

et 20 juin et le ler
aura réception par le
t le 39 juin,

CREME
GLACEE
facile à faire avec de lo

Crème de temps de guerre
Pureté assurée — vout la préparez.

ges du Londonderry, dusucre,
de la crème à 15"; et ajouter l'es-
sence désirée — cesi ne prend que
2 minutes - mettez dans le réfri-
jérateur durant 20 minutes— puis,
ouettez, cong . et voila! Pas de
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Je suis opposé à MM. King,
Bracken et Coldwell> w vois

QUEBEC,17. (Par Jos LaVergne,
parlementaire de la “‘Patrie”). —
King, Bracken et Coldwell.
dats, qui sont préts a débarrasser la province de la politi-
que rouge à Québec et rouge à Ottawa, qui a été la politi-
que de tous les reniements”.
C'est ce que déclarait, hier aprés-sk

midi, le premier ministre de la pro-
vince, l’hon. Maurice Duplessis. A
l'hon. Vaimore Bienvenue, l'hon.
Duplessis, déclara : “M. Léon Mé-
thot n'a pas sollicité mon appul.
Et s'il l'avait sollicité, je l'aurais
refus HU s'agit dei du candidat
Progre iste - conacrvateur officiel
dans le comté de Trois-Rivières.

LES IRLANDAIS
Et M. Duplessis njouta- “Pen

‘ent des années, une minorité ir-

lntaise et catholique s'est battue
an Parlement de Westminster, Cot:

» Minoril* à firi par ohen'r lo
“Home Rule”, pour son pa Por
cool la mime chase ne scinit-elr
pas possible su Canada ™

LA SEANCE

Dés le début de la
Chambre prend en consideration
une motion de M. Alphide Sabou-
rin, députe hbetal de Vaudreux:
Soulanges, dumandant le rétablis-
sement de la prime sur le froma-
Re M. Sabourin fait remarque
que la ptime a été abolie, l'anton-
he dernier, alore que Ing cultiva-
teurs en avaient le pus besoin ef
il emet fe voeu aœu'on Ja retablisse
sans retard.

M. Cyrille Dumaine declare qu
lA province de Queber peat po
Cuire d'aussi bon fromnge que paur-
tout aillenrs et qu'il gevuit inte-
ressant pour les cuitivateurs de
savoir si le gouvern-ment & lin
tention de rétablir la prime

MANQUE D'ARGENT

 

 
  

 

   
  

seance, 1m

L'hon. M, Paurré. ministre d-
Tagricultire, répond que le gou-
\ernement n’a pas etabl: la pui
me, Quand nous avons pris le pou-
voir, dit-il il n'y avait pas dar
Rent pour payer cette prime Non:
AVOns passé un Mandat spéciat le
£00000 pour la maintenir jus.
d'au moment oi M importait à
In payer,

M. Paré prétend qu'il est dif-
ficile de faire du bon fromage er
hiver

M. Barré dénonce lez restrie-
tons sur le beurre et le plafonne-
mentdes prix du beurre. “Aver co
F'afonnement” dit-il, le cultiva-
teur n'est pas capable de paverla
main d'eenvre dont 11 a bes in”

LION, M. GODBOUT

Thon. M. Ciuibout répond ques
MA prime sur le fromage n'a pas
«té aholie, lea cu'tivateurs ont ees.
cé de Ja tetiver. Le chef de

position pe pu pos
M Barré D deciure que c'est an
hiver que le cultivateur a surtout
besoin de ta prime sur le fumax -
peree que le lait enter se trans
porte pins difficilement £,n biver
Rénondant à une remarque Le

M, Barré, le ch f de l'Oppositios
déclare que co n'est pas le role dn

tedéra) de hausser encore lea pla-
fonds sur les dunives a'issi né

Raires que le bouite ot 1€ fron.
Re et que louver pase deg anf.
fisamment cher

L'HON. M. DUPLESSIS

le premier ministre de nie que
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Repos mérité

EXP

M. Gonzalve
Giroux

a pris sa retraite,
après 32 ans
et huit mois
de service

au ministère des
postes.

EXD
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correspondant
“Je suis opposé à MM.

Je suis en faveur des candi-

 

le gouvernement Hbérai a accordé
la prime sur le fromage, ma: qu'il
n'a jamais prévu dans le budg-t
des montants suffisants pour ia
payer en entier. I! - umet ensuite
Qu'ilest très dangere. x d'encouri-
(ger spécialement une indust
temporaire. “Je m'explique", dit.
“Avant la guerre, 1a consommation
du fromage était moins considéra-
ble qu'aujourd'hui. Elle est deve-
nue plus consldérable parce que is
Danema:K, pays producteur par «x
vellence, a été envahi. Aujourd'hui.
le Danemark a retrouvé s aliberte

; 1 il va reprendre la place qu'il ne-

»etpait avant la guerre,
“Nous sommes. dit-il. en faveur

  

 
dune prime sur le fromage. mass|

d'une prime qui profiter réete |
ment an cultivateur”

I'HON, M. HAMEL

L'hon. M. Manwl diclate a soy
tour que le premier ministre a-rt
de l'éloquence aux cultivateurs.
quand :ls réclament une prime et
qu'ils veulent quelque chose de
plus palpable. “Nous” dit-I}, nous
avons donnt de l'argent aux cult}
vateurs'. !

M. VALMORE BIENVENU

M. Valmore Bienvenu, dépu’. |
de  Bellechasge, dit qu'en 1926
l'Union Nationale avait promis de

payer une prime sur le beurre =!

i» fromage pendant toute l'année

alors que les lihéraux ne la pro-

 

n.ettaient que pour les mois d'hi-
er, “Or”, d.t-ll, “l’Union Nationn
le ne l'a pas payée une heure”. M
Bienvenu donne aussi lecture d'u-
ne lettre de l'UCC. au ministre de
l'Agriculture. réclamant je ria
blissement de la prime sur le beu
te et le fiomage,

Après quelques mots de réplique
de M Sabourin, ia motion est
adoptec

On passe à une motion de M
Itené Chaloult, député indépend.nt
du comté de Québec, portant que
“cette Chambre ptie le gouve:ne-

ment fédéral de verser à la pro
vince de Québec, au même titre

et dans la mênne proportion qu'aux
autres provinces, les sommes d'ar-
Kent destinées à remédier au chô
mage”.

TORONTO FAVORISE

M (Chaloult fait d'abord histo

tique du chômage au pays. I] dit
que le gouvernement fudéral à
cessé de verser des contributions
dans Québre en 1941. Pourtant, Le
vilie de Toronto a reçu des deux
uouvermements, fédéral et provin-

cial. $1.610.000 en 1941, $741,000 on
11M2 et $510,000 en 1943. I'endart
ve temps, la ville de Québee, pay
exemple. ne receviit aucune Con-
tribution d'Ottawa et devait em
printer pour ses propres chu

ineurs, Ottawa donnait des subs -
da à Toronto, mais ne donna
rien i Quebec,

M. VALMORE BIENVENU

Le député de Beilechasse, dit
que LA motion en elle-même wat
Parfallement légitimie, mais 41 re-
proche a AM Chant 1 avoit
profite pour acpandre des doo
preasintistes,

SURANCE-CHOMAGE
M. Bienvenue dit que le gouver

nement federal me paye plus de
contribution pour le chômage de
puis le 31 mars 1440. 1 cite des
chiffres pour montrer que ai l'On
favo a regu Un plus fort montant
pour le chômage, la province d»
tMehec, par contre, a requ $2,740.
“V0 en hénéfiers d'assutance cho-
nage, contre $830,000 pour l'On-
tario,

M. Wilfrid Hamel attire ensuite
l'attention de M. Chatonlt sur le
danger des statistiques, M déclare
que la ville de Québec À construit

  

  

 

   

 

 son égout collecteur nu coût rp-

a
A l'hotel Mont-Royal=

 
M. G-E. MORRISSETTE

partie du personnel de I]

Royal depuis 23 ans, à été

gérant général de cet hôtel. no-
ntination a été annoncée par M.

Vernon-G. Cardy, président.

qui fait

Mont.

     

 

 

de du fédéral et que cela n'appa-
rait pas dans leg statist ques, sous
la rubrique: — e.
M. Jos. Franvoeur, député de

Montréal-Mercier, ajoute quelques
mots pour dire que ceux qui re-
viennent du front sont mieux trai-
tés qu'ils étaient après l'autie
guerre et que le fedéral est loin de
les oublier.

laa wouun eat ensuite adopier à
l'unanimité,

La Chamb:e s'ajourne à cet
avant-midi, à 11 heures,

La taxe de luxe
et la fourrure
QUEBEC. 17. (Par Jurys Lak er

ane).~ Lae delegation des mar inands d-
fourrures canadiens-français vient de ten.
centrer le prremser ministre, Thon. M
Maurice Duplesus, File clan dirigée par
M. Gérard Thibault, ancien deputé de
Unine nationale pour Ie comt: de Mont
réal-Mercier, et par M. A. Rousseau, de
Bleau rt Rousseau. et M J. | Reid.

Des explr'ations ont rté frurmies con
“ermant la nouvelle taxe * d- luxe” qur les
fourrures tant par M Duplessis que par les
delégués. On en est venu à une formule
d'entente aur un mode de taxaunn, con
“nant la fourrure, lequel donnera sats
faction, dit M. Thibault, et au zouverne-
ment ef aux mar: hands de fourrures.

 

  
   

Les Chinois chassés
hors de Fou-tchéou
TCHOUNG-KING, 13. (BA PF)

Des troupes de renforts Japon.
unlit chasse log forces chin gs < hors
du port de Fou-tetéon, à la suite
d'une violente bataille «de deux
Jours. lle furieux engagements se
détoulent, toutefois, à l'extérieur
de la rite. On sait que les Chinois
étairnt entrés, au debut de la se-
maine duns le grand puit de l'est
de la Chine.

Otto Braun aurait aidé
le rearmement

NN YORK.17.= (ONAN) — Oo
Braun, ancien presrues minette de Prusse,
qui se trouve actuellement en Suisse ef fast
partic du “mouvement pour une nouvelie
Memagte démocratique”, et dénoncé
par les milieux anti-nans de New York,
comme ayanl soutenu le programme de rr.
imesment dANE Hder,

  

A la réunion annuelle
des manufacturiers

canadiens le 21 mai
MC A Massey, président de

Tever Brothers Limited, de To-
ronto, sera le conférencier à la
téunion annuelle de la Canndi«n
Manufacturers Associntion,  divi-
slon de Québec ot section de Mont-
réal, qui aura Heu à Phétel Mon:-
Royal, lundi le 21 courant À 12 bh
15 pm. M. Mnssey Intitulera au
causerle: “Management a Kan.

 

 proximatif de $3.000,000 avec l'al- pluyre Relations”,

  
j'uriqeiænant de parades et de cone

Le Conseil législatif étudie
le bill de la taxe de luxe

QUEBEC, 17. (Par Jos LaVergne, correspondant
parlementaire de la Patrie”). — Le Conseil Législatif,
hier après-midi, sous la présidence de l’hon. Georges
Simard, a voté en première lecture le bill de I'hon. On.
sime Gagnon, abolissant la taxe de vente provinciale de
deux pour cent, et également, en première lecture, cet
autre bill de l’hon. Onésime Gagnon ‘pour venir en aide
à l'éducation et à la santé publique”, H s’agit ici du bill
communémentdésigné sous le nom de ‘Taxe de luxe”.

 

 
 
 

M est à noter que I'hon. Jules —
Brillant, qui a été malade, assis- blique, le bill de l'hon. Bona Dus-
tat, hier, a la seance du Conseil, 11 sault, modifiant la loi des Cités ++
semble parfaitement rétabli, tVilles; le bill de Thon. Antonie
La Chambre Haute adopta, en Barrette, & effet de modifier ln initroisième lecture, le bill de Ville [des relations ‘buvridres: le bill deSt-Laurent; le bill de la Commis-|l'hon. Bonn Dussault, validant cer-

ston scolaire de Ville LaSalle ; le [tains contrats de ta ville de Mont
bill de Ja C.té de Valteyfield et le réal; le bill de l'hon. Maurice Ih.
bil de la ville de Magog. plessis, créant une curatelle pub-.-

LAIT PASTEURISE que.
On sint de nouvefu à lu mution

|

Le Consell vota ensuite un +.
de Thon, Georges Simard à l'effet Approuvant le hudget de $99 m -
de demander au gouvernement ons dn Rouverninent pour
d'exiger la pasteurisation oblgatei- | Cice financier 1945-1946.
16 du lait dans la province de Qué- LOT ELECTOR+

bre, . On aborda alors le bill de Vion
L'hon, Félix Messier: “Je suis fa- Maurice Dupiessis, concernant à

vcrable à la motion de M. Simard (nouvelle loi électorale. Le leads du
Pur la sauvegarde de notre popula- [jlonseil proposa nore vestiins
tion et pour protéger notre capital [amendements Mais, à la demanone
humain. de Thon. Philippe F. Brais. on ap

“L'Assocfation du Bien-Etre de

|

porta progres, afin de pouvoir plas
FUnfance approuve la campagne Samplement Studie: les dita amend
pour la pasts utisition da lait, [ments

“Je suis en faveu, de In pasteuri- Le Conseil vota ensuite, on de xsation du lait dans les ventics de fième Lecture, le bill modifiant «

 

 

eve -

   

      

  
  

 

  
  

lA province de plus de 10000 âmes. jhe concernant l'organisation ni
Mais ailleurs je voudrais que les nicipale des vilages minivre; le bt
UOUpeaux soient pas à lu tuter- "pour assvrer la population d+  “Une, chaque année. Ne Un hon sess ce

L'hon. Vieter Marchand Jdeman- maritime; le bit re

   
 

da nors l'ajoarnement du debat concernant ler roles
Conseil vota ensuite en pre- tation at jes de mutations

nuere lecture le till de Thon, O. [de propriétés: le bill à l'effet de
tiagnon, concernant la sauvegarde

|

mod fier la loi des Mettez ot ates8 revenus essentiels de la provin-[emarunts municipaux
vez ce bildelhen, Albiny Faquette, Le Conseil législatif sajon ra
modifiant la loi de l'Assistance Pu- ‘alors à dix heures Ps matin
 

Ils sont échevins
espace d’une nuit

 “rutin de lundi dermer, à Mont-
teal Nord. ont eu u Joie de courte
émice, Le soir de Téection. le se
erctaite-trésatier de la municiptel.-
té. M. A-E Chevrier, les prociamait compte nffietel « quand to fut
clus, avec le maire Archambault fini, Guithanit et Russell n'etiutent
Désy et Jes quatre autres candidats pus élus et devaient céder ‘eurà l'échevinage qui avaient obtenu place à Georges Boivin, dung je oisie plus grand nombre de vox, dans itlet Ouest, qui était de are cules quartiers divers. Et le Iende- par 11 voix de majorite, sur Russeil,main, ile apprenaient que le soit et P-E. Deschamps, proclame 54leur étaut défavorable, quils étaient

|

dang fe quartier Est, par Une musedéfaits et que deux autres € ndidets

|

tité de 14 voix sur sun adversaire,
étaient proclumés élus à leur place.

{

M. Guslbnult,M s'agit de MM JR. Guilbauit An cours de Laet MH. Musset, qui brigunent les

|

hault à conférésuffrages dans La quartiers Fist et

|

rm.
Ouest respectivement, Le sar de
l'élection, tous deux furent procla-
Mmes élus, et avec leurs amis et or-
panisateurs élreturaux, tla fétérent
rt manifestèrent leur Jule Un pen
Fattout dans la ville, le tout s'ne-

Télection. après que
té compiles,
furent proclam
Le lendemain, on procédn an ade

a votes eurent
et Russvid

  
     

 

      

 

 

 

   

 

 

a journée

vee MH -
pe candidat à la mairie derust

par M Archambault Désy, et il se
peut que d'a procedures soient pr
*e8 pour qu'un décompte judirinire
soit demandé, danse te quartion 1-0,
où OM Guilhanit à été défait

$4,500 accordés par
un jury à Mile Landry

 

    

  

cils de klaxons,

DE MEMOIRE
M. Guilbault avait été déclaré d'u

ir ube nn   

 

  

Olt de cing voix sur

  

    

 

      

   
  

 

   

 

  

   

 

 

un lues + M1 E, Deschamps, =et M. Hussell, te sir de l'élection, Le Pts EAN N Leu mie ede Ms ,It supposé avoir défait son pd. | Petits Le ann 5 LT a\ersatte, M. Georges Boivin, par de“Mont, a at Vid des deneUne majorité de huit voix. MAZES ag moniant de Jae sur aeCe qui s'est produit est bien sim-

|

+ tnaton de § erpie Tæs officiers d'élection, apres

|

5,hl

d

e

ew Lo.avoir compté leq voles dans ces trouvait Mens furdeux quartiers, Inscrivirent le RON | Ant rue ces ps.bre de votes accordés à chneun des ab lentes+aspirants, mais lea feuilles gue tes

|

YEE se mnt
4 ; À Che Rian,quelles étalent inscrits ces chiffres tu TE

  

furent déposées avec les bulletins

|

MI: nary fag
de vote, dans les urnes, de sorte que,

|

BPteurd'hot :quand ils nrrivèrent à l'hôtel de eee haanVille pour faire rapport à M. Che Conte ne Canning   

  
vtler, du résultat du vote dans leurs
bureaux de votation. ils durent ne
contenter de donner de mémoire, les
résultats de l'élection,

POINTAGE

Zn'e a admis va
Me trenve in fe
A annie dy
Te redel de Fac lion, tandis

YA rabfirneation du v Mel nur
Juge Tyndn'e qui enterdia 08

amation 1
fist + le ln  

     o'rlee, vendeeti dane enlte eue

 

Les officiers d'élection firent er
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Sallicitude

 

  

Je voudrais bien treu-

ver cette grenumilie. . -

   

 

  .
1a nuit.

 

   

       
 

  

  

«Le régime qu’il nous
faut: l’arrondissement

(M. J.-V. Desaulniers)

 

“Le meilleur régime administratif dans une grande

ville est celui des arrondissements, car il est à la fois natu-

rel et essentiellement démocratique”, déclarait M. J.-V.

Desaulniers, dans une entrevue à la radio, sous les auspices

conjointes de la Ligue du progrès civique et du Municipal

Service Bureau.
M. Desauiniers a déclaré que les

us et costumes des peuples valient ‘

teilement quill serait insensé de

lows donner tu s la méme forme
de gouvernemeat. !

Le conférencier a expliqué que,

1. système d'ariondissements avait |

pour effet d'assurer à chaque mu-!

nicipalite qui fuit patie de ce te
site, son entitre autonumic, touts

en permettant de la collaboration |

entre les diverzrs municipalités. |

M Desaulniers n ajoute que dans |

I+ passé, on a o.vert led rues:

se des égeuts un peu au petit

peur, chaque municipalité, sans,

p'an d'ensemble, ct ce qui aurive

maintenant, c'est qu'il faut ouvrir

de nouvelles rues au prix d'expro-

printions coute: ses et faire de nuu-
veaux canaux, tandis que cela au-

euit été épatune s1 l'on avait eu un

æstème

=

d'.urtondissements,

=

per-

nettant à lelaborstion d'un plan
d'ensemble grâce à une adminis-

tation métropolitune dans les do-

1 interessant toute la su

   

   

ines

A LONDRES

Apres avoir sigmale que co syste

ne avait donne si.Uu-Tu Lun à Lun-

4 M 1% raimiers exprames Pu-

pemion que le régime des arrond'sse

poent= npporterai à Montréal l'or

Jd» D'après le système des Arron-

ass ments de Londics, chaque mu-

qu ‘palité est pastinsement libre de

gore: À sa . s aftairtes loca

1 + selon le guût de ses habitants

Par ailleurs, jes services intères-

sant toute la region sont soumisa

un conseil 1È8. Dal, dont Je succes

1 pose avant tout su ia collabora

t des diverses municipalités du

tritoire métropohtiin.

M Desuilniers cioit que le sys

tome de Londres est un modéle

d'udmiinistration muni; pale, et

spail v Antuit bien den adopter les

gk ndey lignes pou: Li récien mont.

t cause, 11a dit que ln Commis

a on métrepolituine ressemblait

tbraucoup à l'organismie de la ca

p tole anpluise, et gua certains

pu de vue, cile lai était supé
tete

 

    

  

 

 

 

LES ANNEXIONS

Af Desnulniers a ajoute que les
“tongs, dans In rotion de Mont-

fer! pont pas donne de résultats

dax ati Car ns, et gous Kats

Tn. on prefite "union des muni-
ciprilités à leur annesjon & une mu.

ricipalité centrale, 1! n terminé en

dant que le régime des arrondis

suments s'appuie sur deux facteurs
da hacer une administration locale
ot une Administration régionale,

que 8e complètent lune ot l'autre.

Chaque atrondissement est maître

de su régle interne, et choisit son

progre conseil local et délègue des
topte ntants Au conseil régional
sa tnctiopolithin dont le rôle est

de surveiller et de diviger les ser-
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Administrateurs
à la Cité-Jardin

La coopérative des propriétaires

“La Cité-Jarïdin du Tricentenaire”

à tenu sa première assenblée vène

roles et nommé ces administrateur

pour l'année cousante. Ce sont

MM. Jos. Pauzé, président: Adrien

Angers, vice-président: Aquila La

pointe, secrétaire; Jacques Dupont.

trésorier: Paut Piopel, conseiller.

I. Durand. P. Morel. A. Colpron, R.

Gagnon et JC. Laboissivre, 8 ipui-

nistrateurs; D. Sautniet, J. Pe :

A Lacourse, IR. Hou'e et I.

reur, administrateurs consultants,

La réunion a «u lieu sous la p'é-

sidence de M. J.-Ausuato Gosse: n

piésident de l'Associalion provin

ciale des coopéintives ob nciéte

d'habitations, l'Union écoronmiq.e

d'habitations, qui avait adminivi-

jusqu'a pt nt la Cite-Jardin,

 

    

Mandamus de M.

Angelo Bisante
Lo bief de mondamus Cis à la

dent: Ade de M. Angelo Bisante, pro:

prictaiir de l'American Spagho ti

House, 64, est, rue SteCatherine.

est actuellement instruit au mérite

en Cour supérieure devant Vhong

quge Arthur T+ chan. Le bref a pou

but de forcer Concordia À cedonne:

à M. Bisante sos permis de sulle de

danse et de tvstaurant, enlevés il

y a six mois. Je demand uc a assi-

gnè une trentaine de témoins pour

prouver que l'endroit est bien tenu.

tant au point de vire matériel qu’au

punt de vue morul

Le courrier francais
OTTAWA, 17. (INL=Le servic

re des «dépéch-a pour Ia France A

cté étendu aux repailenients sut

vants: Haute-Saône: Me he et

Moselle: Mozelle ef Vosges

Un service ris‘tvint pour les ei

vils existe ma.ntonant pour les dé-

partements

=

suivants: Bas-lthin

Haut-Ithin et ‘Vorritoire de Belfort.

Le sorv.ce pour eos trog dé

tements est Limits Aux cartes

tales nom illusii os et fux lettres

ne pesant pas plus d'une once et

renfermant de la covrespon lince

wune nature puiemeat personnelle

ou familiale.

Mardl,
dans la 8
des Chevaliers de
Hubert, conulérence pe ns

vitée  d'houneur sera N
Fnuteux qui parlera de l'avis, #6

In hotte nazie, Mile l'auteux, €om-

me en le détenne fans

wn cup de concentration allemand
durant l'ecvopation ‘a (rs

L'entrée est fibre et tee dames sont

 

   

  

 

  

  

 

      vices publies d'ordre général. te, htenvenues,

 

  

le

le

 
versité de Montréal désire informe» |

gulier de la saison devant avoir lieu

mai prochun.

Les quatre débattants sont: MM

|

travail par suite d'accidents divers.

“Réunion dechefs ouvriers à Montréal
 

 

Lex chefs des unions internationales, i travers la province de Québer

 

, eqitendent poursuisre leur traveil

de recrutement et d'organisation dans tous les domaines, et à cetle fin, lis se wont céunis, à Montréal,

ces jours derniers, afis d'étudier leur prog

MM. REMI DUQUETTE, organisateur: LO

TRAULT, président de la conférence: AUTHUR IMEMMING,

du travail du Canadu, d'Ottawa: MAN SWAKDILOW. orgunissieur, et

cler du local 114. A ln suite de La confé

pourparlers avait été plus que satisfaisant et que Fon p

  

  

ime d'action pour l'avenir. Au premier rung, de g. A dr:

E BEAUDOIN, consellier juridique; RAOUL FILIA-

du secrétariat du Congres des métiers et

T. ROUSSEAU, secrétaire finan-

ce, Forga nisateur, M. Duquette, a déclaré que le succès des

rosait que cette r

dans un avenir prochain. (Photo la “Patrie”).

 

nion produirsit des fruits

 

Gnaton Pouliot, Roland Lefrançois.
Jean de Grandpré, Marcel Robi:
taille. Le jury sera composé de MM.

les honorables juges Bernard Bs-

sonnette. Adélard Fontaine et Al-
bert Théberge.

La Société des Débats de l'Uni-   

public que le troisième débat ré

 

 

On estime qu'il se perd annuelle-
ment 25,000,000 de journées de

8 mai dernier, a Cté remis au 1%

 
 

Cortège de la Saint-Jean-Baptiste

- - 4
   

  
   
  

  

    

|

DETROIT
ST-PAUL
VINCENNES
FARIBAUVILLE

BOURBONNAIS
/ NOUVELLE - ORLEANS

  

  

ANIMATEURS CANADO-AMERICAINS:—De fétude documentée

de Josaphat Benoit Intituiée Ame franco-américaine”, nous déta-

chons ce passage: “Les travaux des aacôires, lus combats du passé,

 

  
les 18 et les monuments français en Amérique sont des motils de

fieëté natio ... Con neuvres ne «ont-elles ques le produit de Fame

trançaise?… La grande république américaine doit À la France plu-
 

sieurs de ses premiers colons, ses premiers missionnsires, les deux

Uers de son territoire, son indépendance, quelques-uns des fondateurs

de son commerce of de sen Industries, l'initiative de son instruction

publique et de nes beaux arta”. Le char qui fllustre ce fait historique

présente un plédestal sur les façades duquel, se trouvent, d'un vuté

les noms de quelques-unes des villes fondées par les nôtres oi, sur

l'autre côté, les noms de quelques-uns des étais qui doivent leur acte

de naimmance aux explorateurs de langue française. — Ce char est

gracieusement offert à ln Société Saint-Jean-Laptiste par le zou

vernement de la province de Québec,
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Rapatriement des
» >.

réfugiés belges
Les personnes qui étaient établies

en Belgique au «0 mai 1910, qui ont

“té déplacées par faits d2 guerre et

qui ne disposent pas de ressources

suffisuntes pourront être rapatriées

aux frais de l'Etat belge.

Celles qui déstrent bénéficier de

cet avantage sont priées d'adresser

leurs demandes à M. Chartes HAL-

LARI:T. Consul Gén ral de Belgie

que et délégué du Commissaire au

Tiapatriemient, 50. Nockefetler i»la-

New-York. 2U (N-Y.1.

Société Saint-Jean-Baptiste
de Montréal

& Saunt- Jun Vaphiate
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en 1 h. et 15 m.

à CHICOUTIMI
(ARVIDA, BAGOTVILLE, SAGUENAY)

enZ2h. et 10m.

"Horaires commodes pour l'aller et

le retour. Aucune priorité requises

TÉLÉPHONE MA. 4231 
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  Autres cloches, autres sons!

LE ES

De Vancouver et de Hamilton

mous arrivent des échos qui ne

rendent pas le même son politique.

% + ¥

Le nouveau chef du parti con-

servateur-progressiste oscrait-il ré-
péter dans la province de Québec

le discours qu'il vlent de prononcer

a Hamilton?

¥ %
Monsieur John Bracken repro-

che amèrement à monsieur King

de limiter au volontariat la contri-

bution militaire du Canada à la

poursuite de la guerre contre le

Japon. Lui adressera-t-il le mème

reproche lorsqu'il parlera dans no-
tre province?

æ + %

Le “Star” de Toronto, journal

su ,…fort tirage de la province

d'Ontario, s'appuie sur les enquêtes

de l'organisation Indépendante Gal-

lup pour affirmer que, de tous les

partis politiques du pays, les Libé-

Teux conservent la faveur de lu

misjorité des électeurs du pays. Le

“Star” est d'avis que le Gouverne-

ment actuel devrait, aux élections
du 11 juin, rallier une assez forte

majorité sur tous les autres partis

réunis, afin d'assurer aux uffaires

du pays une administration stable.

+ % #

Le Times, de New-York, souligne

avec raison l'importance du role

Jjoueé a la Conference internativnale

de San Francisco par le Très Ho-

norable Mackenzie King, Le

Premier Ministre du Canada, dit

prohable-ce grand journal, ‘est

ment le che! politique le plug ex-

périmenté de tous les gouverne-

ments du monde aujourd'hui. I] a

été leader du parti liberal canadien

durant 26 ans et il a été premier

ministre de son pays durant un to-

tal de 18'y ans, Son depart de la

Conférence laisse un record im-

pressionnant, Son principal accom-

plissement, c'est d'y avoir fait re-

connaître vs “puissances moyen-

nes”, y compris le Canada,

faire quoi que ce soit qui pat met-

tre en danger le succes du Con-

grès. Il est à remarquer que mon-

sieur King est le seul nomme en-

core actif, sur ce continent, qui ait

été en rapport intime avec les né-

Rociations des lenders de ia guerre

depuis le commencement du con-

flit. M. Roosevelt eat mort; Cordell

Hull s'est retiré et est malsde à

l'hôpital. M. King demeure pie

mier ministre, avec toute son ex.

périence et sa sagesse au service

de son pays”. Voilà un témoignage

du “Times” qui dédommare mon-

sieur King de jugements moins

justes que portent sur lui certains

pollticlens de chez notis,

sans

 

 

Les mots qui vivent
Il vous aurait dépiu, s'il pouvait

vous déplaire.

».fJ. Racine, Andromaque. Acte Il,

Se. r
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Le discours de M. King

L'appel du chef libéral
 

Aucun autre chef de part! ne peut

invoquer devant l'électorat, comme

l'a fait hier soir le T. H. Mackenzie

King, près de vingt ans d'états de

service à la tête du gouvernement

et l'on conçoit que Je premier-

ministre ait pleinement exploité

cette argumentation Irréfutable,

dans son premier discours électoral.

Monsieur King a rappelé qu'il

présente à l'électorat un ministère

composé d'hommes expérimentés,

que le peuple canadien a vus à

sveusie ci <uuis & l'exécution d'un

programme également connu, déjà

traduit en législation et en vole

d'exécution, tandis que les chefsdes

partis adversaires n'ont aucune

expérience de l'administration fédé-

rale et n'ont pas encôre fait

connaitre jusqu'ici les hommes dont

ils s’entoureraient, dans le cabinet,

au cas où ils seraient appelés à

prendre les rênes de !'administra-

tion. Ce contraste a permis au

premier-ministre d'appuyer forte-

ment son argumentation en faveur

de la réélection de l'administration

actuelle. À cet égard il est opportun

de rappeler que le cabinet présidé

par monsieur King compte six

ministres de langue française.

Le premier-ministre n’a pas caché

que l'après-guerre va poser au

Canada, comme ailleurs, des pro-

blèmes plus difficiles que ceux

mêmes qui se sont présentés depuis

cinq ans. À cause de cela, dit-il, le

Canada doit se donner un gouver-

nement solidement appuyé au Par-

lement et disposant d’une majorité

suffisante pour assurer une adm!-

nistration stable et déterminée. La

stabilité politique est absolument

essentielle, ai lon veut que le
Canada puisse marcher résolument

à la conquête de l'avenir, “En ces

temps difficiles, dit monsieur King.

nous devons tâcher d'éviter l'état
de choses qui s'est produit dans

un trop grand nombre de pays

d'Europe, où la conduile du gou-
vernement était devenue l'objet de

rivalités et de marchandages entre
des groupes politiques minoritaires.

C'est cela autant que toute autre
chose qui a contribué à la chute

te la France".

Monsieur King fait observer que

le parti libéral est le seul qui tire
sa force d'ééments rec utés dans
toutes les provinces du Canada:

est aussi, dit-il, le seul parti qui
peut compter faire clire des candi-
dats dans toutes les provinces et
représenter ainsi toutes ies parties
du pays. Le premicr-ministre con-

clut de cela que l'électorat doit ge

rallier autour de lui pour donner
au Canada un gouvernement repré-

sentatif de toute la population
canadienne,

Monsieur King rappelle que
l'élection présente ne doit pas se
faite sur une seule question, Le
jugement des électeurs doit se baser
sur un examen de l'ensemble des
problèmes passés et futurs qui
constituent le tableau de la poli-
tique canadienne, Même la pour-
suite de la guerre contre le Japon
ne constitue que l'un des problèmes
auxquels le prochain gouvernement
fédéral aura à faire face et ce
n'est pas le plus unportont, La
question la plus pressante, dit mon-
sdeur King, c'est de maintenir
l'emploiement à son niveau maui-
mum et d'assurer la sécurité eortale
à lu population du Canada. À cet
égard, le Eouvernement libéral n'a
pas attendu la fin de la guerre pour
organiser l'avenir. "Nous avons pré
psré nos plans pendant que la
Ruerre se poursuivait, dit tmonsienur King et la plus grande partie de ce
programme est déjà en voie d'oxé-

eution. Les lois nécessaires ont été

adoptées, les ministères requis ont

été créés et notre politique est dès

maintenant mise en pratique, Vous

n’aves pas à juger le présent gou-

vernement sur des promesses: vous
pouvez nous juger d'après ce que

nous avons déjà accompli”,

Monsieur King entreprend sa

tournée des provinces canadiennes

à son retour de la conférence de
San Francisco, où il a dignenrent
représenté le Canada. Le prestige
personnel qu'il a acquis dans cette
assemblée Internationale ne donne
que plus d'autorité à sa voix et à
celle de ses collègues
 

 

Deuil au Barreau ?

Me Paul Lacoste

Le barreau de la province de

Québec est cruellement éprouvé

par la mort de Me Paul Lacoste,

l'un de ses anciens bâtonniers, dé-

cédé hier. Me Lacoste, fils d'une

famille illustre et lui-même bril-

lant avocat et juriste distingué,

avait eu une carrière fructueuse

dans la profession qu'il avait adop-

tée, mais son activité ne se limi-

tait pas uniquement à la sphère

juridique. 1! s'interessait aux oeu-
vres sociales et philanthropiques et

il avait joué un rôle actif dans la

politique, défendant avec sincérité

et conviction ses opinions conser-

vatrices.

Attaché au contentieux de la
Banque Provinciale du Canada de-

puis sa fondation, Me Lacoste agis-

sait aussi comme conseil juridique

du Consulat Général de France à
Montréal et de plucieurs associa-

tions françaises. It était conseiller

juridique de l'Hôpital Sainte-Justi-

ne, dont il était l'un des gouver-

neurs a vie. Il y a une vingtaine

d'années, il avait pris une part ac-

tive à la lutte contre la prohibi-

tion, préconisant pit une politi-

que de tempérance modérée; la

campagne qu'il mena alors, avec

d'autres, devait triompher et se tra-

duire par la loi qui régit présente-

ment le commerce des al‘oolg dans

notre province.

Esprit éclairé, homme d'un 3u-

Rement sain, Me Paul Lacoste avait

l'estime de ses confrères du Bar-

reau et de la magistrature, Sa dis-

parition sera vivement regrettée

dans le large cercle de ceux qui

l'ont connu et apprécié, Nous

prions la famille d'agréer l'expres-

sion de nos sincères condoléances
  

- —
Doenitz et les Alliés

Instrument provisoire

par F. LETE ER de SAINT-JUST

Les explications données par le

haut commandement allié au sujet

des fonctions exactes qu'exerce pré-

sentement le prétendu “gouverne-

ment” Docnitz, en Allemagne. écar-

tent péremptoirement les sOUpçONs

de dailinisme que l'on avait cn-

tendu exprimer, depuis la capitu-

lation de l'Allemagne, au sujet de
l'attitude dea Nations Unies à l'é-
gnrd du grand état-major nazi. 11
n'y à pas de gouvérnement Duenitz
en Allemagne; aucun officier su-
périeur allemand. prussien ou nazi

ni ou aucun personnage civil n'a

été agréé par les vainqueurs même
comme chef éventuel d'un gouver-

nement allemand. L'Allemagne est
sans gouvernement, sang existence

politique reconnue, à l'heure pré-
sented la seule autorité qui y com-
mande est l'autorité militaire al-
Lée. Le rôle de l'amiral Doenitz et
des ofticiers qui l'entourent ne con-

siste qua exécuter les ordres des

 

 

 vainqueurs en vne du désarme-
ment des forces armées de l'Alle-

magne et de la diaposition de son
matériel de guerre.
Pendant longtemps les Alliés

maintiendront en Allemagne des

forces d'occupation qui domineront

toutes les phases de la vie nationa-

le allemande. Cependant, les vain-

queurs, comme la expliqué M.

Churchill, n'ont pas l'intention de

s'embarrasser de tous les détails
de l'administration du pays: ils

utiliseront les cadres établis, après

en avoir chassé systémptiquement

tous les individus liés au nazisme.

On ne voit pas comment les Na-

tions Unies pourraient autrement

accomplir la tâche formidable de

réorganiser l'Allemagne, d‘y main-

tenir l'ordre ct d'y favoriser un ré-

tublissement économique sans le-

quel le Reich deviendrait un dan-

gereux foyer de trouble au centre

de l'Europe. La recherche et la mi-

se gu rancart de tous les fonction-

naires convaincus de nazlsme sera

nécessairement longue; en atten-

dant, les vainqueurs doivent utili-

ser les cadres existants pour la

transmission de leurs ordres, qui

émaneront des forces d'occupation

dans tous les centres importants.

L'essentiel pour l'instant, c'est

de détruire ce qui reste de la ma-

chine militaire allemande, de com-

os mi-    
 

 »
litaires et politiques édifiés par le

nazisme et d'empêcher le regrou-

pement des éléments militaristes

prussiens. Si l'amiral Doenitz peut

être utile aux Alliés dans cette tâ-

che, ils ont raison de se servir de

lui pour ce qu'il peut valoir comme

instrument provisoire.

 

00om
“Ea marge de la Conférence

de San Francisco
(Nerviee sprrial @ la “Putrie”)

11 y a plusieurs anciens journa-

listes purmi les délégués à la con-

férence de San Francisco, Sans

avoir fuit un relevé scientifique,

on peut souligner M. Georges Bi-

dault. ministre français des Affai-

res extérieures, le sénateur répu-
blicain Arthur Vandenberg, deux

Tures, Falhh Rifkl Atay, du Ulus,

et Huseyin Cahit Yalein, du Yeni

Saban, sort de
ces confréeres?

Pour Marquer la fin de la guer-

te »n Europe, le Saint-Père a ex-
primé sa joe de voir enfin la paix

revenue sur un continent déchiré
Par d'innombrables souffrances au

cours de so.xante-huit mois. Son-
geunt sans doute uux délibérations
de San Francisco, le Souverain
Pontife a uffirmé sa conviction que
‘si nous désirons construite une
paix durable, elle duit l'être sur la
justice, sur la compréhension et la
confiance nutuclle’. Hors de là,
tout n'est que chiffons de papier.
Beaucoup de groupes minotitai-

ren s'agitent à San Francisco; en
pure perte, rar les délégués ne sont
pas réunis pour étudier les cas par-
ticuliers, 11 y a les sionistes qui
réclament à giands ciis la recon-
Naissance du foyer national pnles-

Doit-on envier le

PRONOSTICS
Région de l'Ou-
taouais et du haut
Saint - Laurent :
vents frais du
nord-ouest, géné-
ralement beau et]
frais, mais nua-Ÿ
Feux en Certains
endroits.
Région des

Grands Lace, du
nord-ouest de la

i de ta Baie Grorgienne: nuageux
u en certains endroits.  

—_—er
tinten; deux groupements polonais
qui se chamaillent constamment;
des nationalistes indiens qui vouent
l'Angleterre aux gémonies; des
Serbes favorables à Tito et d'aye
tres & Mihallovic; deux groupes ri-
vaux qui réclament tous deux une
Corée libre et indépendante; une
association américaine, présidée
par le journaliste Willlam L. 8hi-
rer, l’auteur de Berlin Diary, qui

s'agite beaucoup pour empêcher
l'entrée de l'Espagne dans la fa-
mille des nations.
 

  - 2
Miettes historiques

A tout seigneur,

tout honneur

Dans l'histoire de la Nouvelles

France, on peut faire une abondaw-

te récolte de puits cut Juvtifionr

le dicton : “Autres tempa, autres

moeurs”. S'en étonner et surtout

en rire avec quelques points de mali

ynité, c'est fatre preuve d'ignoran-

ce; le fait que notre pays a passé

de la sauvauerie à la civilisation,

Justifie bien des circonstances dont

on aurait justement lieu de s'étom

ner, fût-on dans un pays où da civæ

lisation est établie de longue date,

Certains esprits qui se penaent

forts, pluisantent parfois sur le fait

des honneurs que dans les églisce

on rendait autrefois aux seigneurs

A dire vrat, on ne rendait alors à

ces seigneurs quêre plus d'honneurs

qu'on ne rend aujourd'hui aur mare

guilliern. Nous ne virions pas aus

temps des scigneurs, et nous en

rons. Nous Livons au temps des

margualliers, et nous trouvons très

convenable qu'un leur accorde cer

fuines Pourtant, yue

font derniers de réel pour

augmenter eur-mémes is bien de

l'église ? Pur contre, les seigneurs

donnaient la plupart du temps, et

aratuitement, les terrains pour és

ahse, le presbytère et le cimeticre,

N'ont-ils pas bitt beaucoup drole
sex et de preshytéres ?

Un send seigneur devait être re

conne dans Le parawse, celui sur

le terrain duquel était l'église. Le

seigneur wt famille avaient le

premier banc, en avant et à droite,

dans l'église. A eur allait, après

te clergé en sterplis, le privilège de

recevoir la première cau bénite, ie

premier pain bénit, da première

communion à la balustrade, la pros

mire plare dans les processions.

Apres leur mort, ils étatent enterrés

sous leur bane, a Uéylixe, puisque

‘était leur terrain. Il y a deux

viéries, personne ne trouvait à redt-

re a rela,

distinetions.

“ry

et 
Eugene STUCKER
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VEs marge de l'actualité

L'once de prévention

par PAUL DEMARTIGNY

de crois bien

que, Là - dessus,

tout le monde

at d'accord.

l'aviation qui

rapproche tes

ontinents, relle

les puys, est le

transport de

l'avenie, L'avion

u fait. pendant

la guerredrs

 

merveilles: Il en

fera d'autres demain, plus belles

et moins terribles. 11 nous truns-

portera, par exemple, dans le luxe

d'un pullman, en six heures el

pour cent dollars, de Montréal à

aris,

T'ne rnndonnée aérienne au long

cours est un enchantement. un

veyaize de rêve La mer, vue de Ta

hat. est ui belle: les teintes des,

niuzes sont si delvates et si ten-

que lon paroie

I. vitesse du navite est si grande

qu'on ne la perçoit pas; la vibre

à hord, est nulle: on n'a pas

les heures en avion

 

are reste suns

tian

1. vertige.

émouvantes, valent d'ésre

 

nie nines

Nr thes

Oui, je sais, 1 5 a l'accident

toujours possible. Mais, quoi que

vous fassiez, cette éventuulité vous

menace toujours. Et puis le shins:

tre d'aviation devient plus rare.

Les dispositions de sécurité se per-

fectisanent. Le contrôle, au

part, se fait plus sévère, élimine

de plus en plus risque. Les re

givments destinés à prévenir l'acei-

  

 

danke

uu «

vent perespiible,
el A la musique des mots et

au rythm:

done le

 
 dent se multiplient. Déjà il n'est

guerre plus fréquent que celui Gu |

chemin de ter. Et puis, que vou

les vous, on se fait à tout. i

que la petsps >

d'une catastrophe retient dc

 

est celui que

te
prendre le ttun? |

Certains vous diront que l'avel-

deut d'uvtation entraîne la perte

dee l'appareil et que ls mort fun

qu'il provoque est pref

   

deoyante

le à d'autres,

Ou

te ont atlendie.

U ent d'uilleurs des

les moteurs, après avoir fait des

couats, serrétent, Dans ce cas, ls

ueposent, Un peu brusquement

mais sans qu'il y uit

de cusse. Le risque, alors, «st

plu pour te malchanceux dout

La bagnole se trouve dans lu tri

 

mets you cuUX qui pre

avions dont ;

  

tro

 

detuire.

En piincipe, un peut udmettre

que l'avion qui arrive sans le von-

ne se poser:

sur votre fuit.

 toi, pas sans incon

venient

a desSur les aéroports, it y

signaux lumineux. On en disposera

sans doute à procimité des bourgs

et des villes, Ce sera, pour l'av

ti ne sécurité de plus

Ktunt denné que la guerre d'igu-

est terminée, que les

pat consequent sont moins

on pourrait leur dem u-

“et d'ici que les signaux existent.

de faire un eérochet en ariivant à

Montréal

 

  

rope avi

teurs,

pressés,

Ces messieurs n'aiment pen! -

être pus qu'on dérange et pour-

rent nous dire une fois de plus,

nec Une assurance, soeur de leur

riraide bravoure, que les acci-

ts d'aviation deviennent si rs-
res que vraiment ce n'est pas lu

peine,

Ft moi je répondrai qu'un ser

avion, fût-ve entre mille. se posant

sur run têle suffirait à l'aplatir.

— Rappelez-vous le proverbe.
leur dirui-Je:

 

  

 

 Une once de prévention ...

Causerie sur le Bon Parler Français
 

Langue et Esprit National
 

Nous sommes heureux de pouvoir publier aujourd'hui lv texte de la

cauxerie prononcée par monsieur le chanoine Lionel Groulx lors de ks 799€

émission radiophonique sous les auspices de la Soclété du Bon Parler

 

Francuis. M. l'abbé Adélard Dearosiers, président honoraire du B. P. F.,

présents monsieur Groulx, puis monsieur l'abbé J.-B. Gingras, ausnônier

général du B. P. F., le remercia. Voici le texte de cette causerie intitulée

“LANGUE ET ESFRIT NATIONAL".
ome a tout dit sur le rôle de

matern«lle ou nationale.

Fo le oat ce qui tient de plus près À

l'esprit de homme, à l'esprit d'un

Elle en est l'expression.

en. ore que le vêtement tient

rpe huina'n, la langue est le

ment de JA pensée, ce par quol
si xp'ime, x'extériorise, de-

rive à la mauie
grhce

de la param et de lu

v-rhe extérieur ae fait

Intérieur, s'ingénie

 

pousle.

Plus

  ‘
Les

   

  

iho du verbe

à la tr.ofuire en sa vigueur, en Ma

subtiaté,

no telénitude.

aou flnenres, des NUALL oH,

Formée au plus creux

45 or i hes populaires, lent tra-

att ge tout: une suile de généra-

tue + qui ÿ ont nis la substance «

; teurs souffrances, leurs

   

M. le chanoine Lionel GROULX

4 -  vae tour d'esprit, leurs Évo-

sutraes histoa qu'a, la langue nati.

wale est fe reliquaire de l'âme does

snestres, l'rendre conscience du

contele sA langue, C'est, pour

mn srospement humain, prendre

pase ewe de aon passé, du fonds

sp rituer gla lui R constitué sa 8

Milaset qui en lui fournit les

va noû>

Dv id Je cole extraordinaire de la

   
Lohgue teutonale dans l'éveil dey

matiot cités Au d,x-nouvième € au

vngt me sièsde. Mlle à Sté le fer

ment que 4 a cevsuscitées. la voix
duet oa wert poarfoms A ces autres pa-

  

  

Lalptuques que Dien abpelait 8 la

viel :-toi, prends lon grabat
«tb march C'est Un fait d'histoire

que résarreetion des peuples ula.
vs ‘an des prands phénomènes

ha-torique < de ce siècle”, a-t-on dit,
1 été ‘oeuvre avant tout de leurs

Ce puénomène ne me

en effet, de l'arden*

« quelques patriotez pour

tentatuie” le vieux parler national,

lues wr. d'entichir, ul donner

valeur d'expression autistique, VAR-

Bout sont <emparérent ensuite poè-

hiato-

HO RUA.
spare pent,

wil de

   

 

 

  

trs, remanciers,  conteurs,

Pens pour propager le folk
Les jégendes populaires, Idéal  
ju<qu A ‘a fascination, le passé sia-

or (eit envore un autre fait

d'Histoire que l'unité allemande

pout “tre attribuée, posr ver part, À

ta comm ina 'ité de jangue. Jusqu'en

Les de ers temps, la parenté line

gibntique à servi de bare et dune

pui, te sp souvent efflracc, en Ales

magne. À des rovendicalinna de

territotres of À toute une politique

fantoxions,

|

Autre fait d'histoire

qu la voienté de l'Rtat libre d'ir-

tide de tior la réeurre-tion natlo-

nate & 14 réaurr+tion de Ia 'angue

sail que et de faire, de celle-ci,

Sune des premières ennditions de

l'autre

 

 

  

   

Ainsi ont pensé
sondant longtemps, ont part Rrou-

mr autour de IR défense ot du
nent us de 1a langue maternolls

nos pères  qub

lash

1elle
+

 

 

leurs plus hautes ralsons de auret-

vance. Dana la devise nationale, ia

langue tenait Ie premier rang: No-

tre langue, nos institutions, nos

nia, Les onifleus francais ont
bsré d'autres bitalllez, lis se sont

hattus pour la conguéte dr leur l=

bérté revgieunse, de leur liberté po-

Vit.que, pour la défenss dv leurs lois

françaiaes. De tout leur avoir na-

tonal €t moral, rien wa été plus
min en cont-atatlon, nà plus att…-

qué que leur langue; et i se trou-

ve que leurs plus ard-ntes batall-

les, les Canadilena francais ont dû

lea livrer pour la défense de cette

noble partie de jeur patrimoine.

L'on connut même un femps, chez

nous, ce que l'on pourrait appeler la

“mystique de la Janque”. LA lanceur

devint comme l'enjeu suprême, le

moyen de la survivance, Jusqu'au

Jour 5ù l'on w'aperçut que le pros

blâme de là survie, pour une nat'o-
«le nâtre vivant dans

 

 

visé oopalit oc ©
1+ milieu que l'on salt, ne pouvait

être un provième À fauve unique.

mais un problème complexe, Orga-

nique qui exige une -olution orga-

 

1 que.
LA question linguistique n'es

vert uns ToÎn-, pane tent eus sn

importance. La langue gat'ons «

vente le aigne d'un” vie, lune ols

 

Far jes o‘uvres qu'elle cr

fevient un fais de out

satde nu

ture

 

leretons

peat rendu nour nee
nite nous, canad.ene fran

Ta eas qu'on peuple ‘ait de an

Eue, indique Ye c.4 qu wit ue

-sprit, de la santé, de l'avenir

lag Cream ton + he 1

Aen

 

<-n esprit,
vues qu’!

sute te tuet
le ny l'écrit, inarque le

tait de ses traditions

en 00 en Bonit nos as ntimonts À :

fard de notre parbr français? N

    

  
 

  

tre attitude est-elle restée oo qu

le était: Profvssans-nous pue ote

te part de notre héritiue atta Se

west fonk émouvant des an Se

tres? Une élite extete, trajets

Pus nom use, qu ar cche A   
se  , rer en

Uhusnan sn
culture orisine.

  

  

tun févotdes, en

16 qu’elle porte ‘un “qu <

peut indéfiniment © ne oer Une

élite aime sa langue, Done des oon

 

pressions de cat Hormantsnie, -

plis de mayo ns et pus de zêl+ que

tout» autre génération, «le s'ap-

pliue à faire, de vette lancue, un

outil} vlos soup'e, plus perfe tons

né pour des oeuvres d'art plus par-

faites.

Micls
norité

ot, en particulier dane les mtileux

auveiers, et aussl en duutrea mi

Veux, très proches de ce que lon

appelle notre bourgeolsis Artatierit

tique, 1a langue maternels garde-T-

vie toujours même pri même

prestige? La révolution Seonomigue

st noclale qui va son chemin depuis

un demi-siécle na pas fini de pro-

duire, dans le Québec, toutex res

conséquences fataïvs Un <nvalua-

sant prolétariat continue de court

In masse des travailleurs sous Je

Joug de tnattres qui, souvent ne pur-

lent pas la langue natale; dans nos

vides. un peu partout. 1m Imdux-

trie s'est introduite dont la terol

nologle technlque neat pas franc

ne, En méme temps Un phénomène

qu'en retrace dans tous bos

culture mixte, N'A pas laosaé de we

manifester au Canada fra «en

des proportions Inquliétan Une

perllon de notes hones labs

re ancimiler par la lurpeste lent

la rapprochent ‘a puissan oot Car.

gent, Comme en d'autre s, l'aria-

tacratie alsaclenne, tout autant que

18 1chèque a'est laissée gepmaniter,

ia ruthène, polonlwer, la polonaise

germaniaer ou russifier, Iir'andaise,

ankliciser, 1a bourgeoise canadien-

ne-française échappe-t-elle à l'em-

prisé du pius riche et du plus fort?

It ron dif ctione populaires ot hour
colses cht-elten échappé À l'Inévi-

tahle? N'ant-cfles aucun retentisse-
ment dana l'éducation famitiaie, durs
l'enseignement pubic? La ian cue

française, notre langue occupalt na-

‘tite, cest toujours ane mis

Dane les mins popaliores,

  

  

pas de

      

re

Soyons
 

FIAT

Cette taxe de

bles. noulèse w

de protestation: 

taxeu, depuis les

le ueignew

uré, les

 

ob
@ qui ve chargent de lu

nou jours,

  

  

Aujourd'hui ce

taxe de luxe
mais piuche sa

 

eblets d
dérée. injuste.

  

sont très frolde,

   

 

eallle

mentre-bracelet,

de In vie anein!

Ou dit encore:

somme Montréal,
sbnt énormes, un

 

wav. Il a

En
crier:

fe Tux

somme: {1

Fiat...

 

—

pale un
Vin jou
oles

viendra
nd Aapnse

« a<<sés parmi les
PNR Te

 

pression de

ture.

 

cent un peu le sert

mpn reculés wb

fisalt lul-méme, 8 son

enn, Su

ve sont nes pro

 

cause les D

nee de

 

“LUNE"!,
août. La désignation du

considérablement modifife de-

certain nombre d'haunôes,
neront

 

"cr:

luxe tombée »ams

erler gare sur le den deu comtrib
asnes Joli chahut

aweRemarques

 

le rial

ceux

 

Dane une

où les dist

homme qui

besoin

ive.

Et nlast de suite.

ne suffit
 

ou …
bles qui

Articles de

  

 

“es

 

aringe,
suce

main font partie

courante.

Gai lon la...

La Vie

| Humoristique

  

qui payent.

11 est normal, donc, que chaque

impôt nouveau, ou chaque ancien

qu'on augmente. fasse des mécon-

tent

  

taxilexie, ai

 

veut dire. (Cent In classification des

le luxe qui ent consi-

Ondit: dans un pays oli les hivers
tl est arbitraire de

taxer les fourrures comine un luxe

n dit encore: Une bague de finn-

ne

 

ville

anvi
dolt

Ragner sa vie en visitant la cllen-

tie no peut pas se servir du tram-

absolument

auto, Qui n'est pas un

d une

pas de

hour Que

ine

les

wront

ne

Ce n'est pas Ia privation du ué- M

aire, qui donne aujourd
In gêner

celle de l'accenneire

luxe wile-méme finit par devenir Un

‘hui lime

plus

a tase de

   

 

 

 
 

 
  

   

XN

 

 

 

 

— Mais, Docteur, voilà cing mi-
nutes que je suis là, avec la langu~
tirée !
— Maintenant, vous pouvez la

rentrer!… Je voulais seulement être

un peu tranquille, pour rédiger ma

prescription !

0 NIERE VOLONTE

—Quelle est votre dernidre
Innté: demande

 

vos

ie Juke à Un sn

  

damné à mort que l’on venait de

révelller au matin de l'exfeution,
—Je soudraiu mancer des fraises

répond de rontamné.

—Des fraises? Musa ve n'est

pas la anfunn

—Celn me falé rlen . Dd'artene

deal...
CONFIDENCES

Deux Juife se font des confidene

con
M. Jarob.—le crois que ma fem-

très bien. Elle me dee

  

maude de l'argent tout le ‘emp.
be mntim en déjeunant, le vole ene

core de rent, et même In weit
en révant

Levy —Selgneur!... Que paut

men faire Madame Jacnb de tout

cel argent?
M. Jaceb.=Mnis, Monsieur Levy.

Se ne lui en donne pus!
Jenn RIGOIN

 

non
voulait du moin

  
= mème d
Le muimaire, Tinel

ne gent
pour ceux
arch Un

p'aisent A oubller

qui ve

ates dans le par

morte ton du
«1 écrivent nos enfants

un fret
s jnviolable

mélange crandissant des deux
ler ouvrier:

ination crois:

 

ras<urint A

l'ensemble

wudre, dan Ie champ de nox Enstitu-

tions wt de nos amours, uu (ef, ai-

tou nurs 1nvioléd, qu'un

le
lan-

‘im.
français que par:ent

de s'xiènme
septième uainée de léco-

 

sante

des parents vers les écoles anglaises.

dee jndices rassurants que

bon
trop grand nombre se

des

forces redoutub'es qui travaillent,

wis Canada, co faseur de l'unilinguls-
me anglo-saxott. Je pose la question

en toute rigueur: en faisant toue
jours plus large, dans les programe
mes, ta part de la langue seconde,

#-{-ut pris tous les moyens puuF

préserver, duns le cueur den peUts
Cithadlens français, la primauté de

ix langue maternelle? Pans Fordre
culturel, y-a-t-il, à l'heure actucile,

Lesogne plus nurgente, au Canada

trangaly, que elle de restaurer, par-

ml les masses populaires, le prestixe
de la langue nationale?

   
 

 

 

  

 

  

—Faut-il que je prenne mon bain mainiement? J'ai pourtant été
dans l'eau bouillante toute la journée à l'école.

 

 



 

 

 —
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Réponse à Tous
———_

Q. — Quel est le nom <cistaole

de Marcelle Chantal, Claude Dau-
pain, Fernandel, Jean Gabin, Alide
tield Raimu, Viviane Romance,
Eiic Von Suoheim, Annie Vernay?

UNE DE VOS LECTRICES

BR. — Jal trouvé ces noms,
grace à la gracicusete d'une
amie, mds cul e je ne veus
Pus de fiches sur les acteurs de
cnénu, je prierais mes corres-
poudauts de puser ces questions
aux Courriers qui s occupent ex-
«1 xivemeut de cinéma.

Voici donc pour susourd nu

PONE YOUN êtes ugreable: Mar

cille Chantal s'apprile en réa
lice, Murcelle  Jeiferson-Cohn,

Claude Dauphin, Claude Frane-

Nohain, (sen père était l'écri-
vain celebre Frane-Nohain),
Fernande ronand Contandin,
dean Gabin, Jean Muoncurge,

Alice Field, Alice Fille, Rain
s'est servi de son num de lu-
mille Muraire pour son nom
d'acteur, Viviane Rmnance

aussi, puisqu'elle s'uppede Ort-
ans, Eric Von Stroh
smplement ajouté le “se
ven Bom varitable, A
nay, la si gentille petite wetri-
ve décédée en Aruérique du

sud, vappelait en realite, An-

nie Vernéersch.
n'ai pas trouvé les autres

noms, je vous les sersirsi un
de ces jours “11 m'arrive de les
connaître

 

   

 

  
  

  

    

    

  

 

Q Est-ce que jus reve oa ost
on a élevé Un monument en No.

velle-Hcosse, 1 y a une vingtaine
d'annecs, pour commemorer les
moits de l'expédition du due d'An-

ville? Je serais cansentant a paver
vos recherches si vous retracez ces
details pour moi

UTEUR LOUIS €   

 

   
  

ent ub-
wnt geatu't, je suis la plis

reuse quand je puis rep

dre aux questions passes et dé-
  

 

e.
"ur aujourd'hui, j'ai le plaisir

de sous donner les détails sou-
huit
Le 4 septembre 1928, à Hucking-

ham, près de Halifax, aux Finitia-

tive de l'Histor.… Fites and Monu-
ments Hunid of Canada, on A ele-

vé une stèle, pour perp: tuer le sou
venir des Français qui participe

rent en 1746, à l'expédition du due

d'Anville et dont deux mille cinq

conts périrent victimes du typhus.
Le Consut génétal de France à
Montréal, qui était alors Monsieur
Edounrq Cuarteron, l'honmable J
C. Tory. alors gouverneur de la
province de la Nouvelle-Feosss

Fhonatatde juke Croywe étalent

parml les personnaliés  presentes.
Deg détachements de mains en at-
nies. français et canuliens, en.
daient les honneurs et l'amiral Ful
Jer, cher de l'escudre analaise

d'Amérique, qui assistot à la cere
monie aver son état-murjor, fit ead
cuter par la musique de sop bond
des hyinnes nationnux te

Pays, unis pour la chreanatince en

Une meme convntition de penses
picuse.

Cet épisode de notre histoire qui
est géncralement tombe dans l'ou-
bli nous reporte à cette période du
dix-huitième «iécle où une lutte
âpre était engagée entre [A Franc
et J'Angleterrre pour la suprématie

dans [Amérique du Nord. Volon.

taires de la colonisation, de hardis
pionniers venus de l'runce «> tarent

établig au nord et au sud d'une
riche vallée qu'ils denommérent
Acadie, fondèrent des villes et ef-
fectuèrent de grands travaux pour
mettre en exploitation ce terrain
riche, notamment par IA construe-

tion de digues de terre de dimrn-
sions colossalen qui sont encore in.
tactes et font l'admiration des tou

ristes. Mais lorsque les Anglaus
survinrent, ils expulsèrent en miase
les propriétaires français pour
s'empurer de leurs biens. Le cenire
de résistance de Ja colonie fran-
Gaise de la Nouvelle-France était
Louisbourg, port situé dans l'Île
ée-France (aujourd'hui Cap Bre-

  

  

  

frex;

 

Le sergent JEANNE-A, BOLIN

venaut de Crystal Springs, Miss

 

   

- Elle retrouve sa grand'mère en France

 

du WAC de
st photographiée avec sa grand'nière,

Mine MARIE LAPEY RE, âgée de quatre-vingts sus. Le sergent Bolix

« fait venir la vieille dame de Trie où elle habitait, à Paris où toutes
deux se sont vues pour Ia première fois,

l'Armée uméricuine,

 

les enfants. L'Ecole des Parents
du Québec en a resumé les difficul-
tés hier soir, au cours de son der-
nler forum de l'annee devant un
xroupe de parents et d'éducat-u»s
a la salle paruissiale St-Stanisias.
Ce foruni etait dirigé par M Jean

Dostaler qui avait comme cullabo-
rateurs, le RP L Godhout. om
Miles Marie-Patlle Garand et Moni-
que Bechard ainsi que M. Jean-
Maurice Laporte

CAMPS DE JEUNESSE

D'intéressantes suggestions fu.
tent faites. M. Dustaler posa d'a-
bord la donnée du problème, à sa
voir que les vacances tout en étant

 

quelle on duit ro faire ses forces, De

constituent pas cependant, un arret
complet dé la vie culturelle et mo
vale.
Des camps de jeunesse en plus

grande quantit® sont supqeres, Mais

11 ne faudrait pas y voir là un
moy no de sv debarrasser des en-

fants. On suggère également de ne
pas y envoyer les enfants pendant
tout l'été, car fl ne fant certainc-
ment pas nuire à la vie familiale

{1 est sguigné la pénurie de camps
[bien organises. M. Dostaler dit
“qu'un grand projet vat à se realise
jen cé xens. A la question deman-
dant 21 Etat devout contrôler l'or-
ganisation de tcls camps, les opl-

ss

tons La ville. qu'on avait surnom-

mee ta ‘Punkerque du Nord” fut

investie ot prise en 1745 par Jes
colons angltis d'Amérique. Pour ta
Téprendre, le gouvernement fran-
Ca ÉQUIPE en srcret une flotte de

 

 

cinquante-cinq_ voiles, imposante

pour l'époque, sous le comnmiande

ment du duc d'Anville. Malheu-
rensemient. elle fut dispersée et en
partie détruite par la tempéte avan”
d'atteindre son point de ralliement,
a Chehoucton (Halifax). Les fati-
Ruvs, les privations, la mauvnise
alimentation provoquérent des épi-
démies À bord qui dérimèrent ce
qui restait des marins et des eni-
dats du convoi. Lic[eyca

une pétiode de repos pendant la-

|

|

|

 

Que faire des enfants
pendant les vacances?

Les vacances presentent de grands nions sont partageez, le RP Garie-

problemes pour l<s parents et pour| py déclare que pour sa part il voit
cette direction partagée entre l'E-

tat, les paroisses et les parents

LES TERRAINS DE JE

La question de moniteurs et de
monitrices competents pour les ter-
rains de jeux de la ville soulève
d'intéressants commentaires, Des
précisions sont dennées sur les qua

lités requises pour devenir moni-
teur. On fait egalement temarquet
les améliorations apportves à la
surveillance dans les tériains de
jeux de la métropole depuis quel-
ques années.
“Rendons lA maison accuriliante

ponr nos enfants pendant les vn-

cances, fait-on aussi remarquer, et

prrmettons aux enfants de se faire
des coticctions d'insectes, de plan-
tes, de roches, ste On suzuire
garment de les intétesser à ja

nature en leur donnant des jurdins
polagers à cultiver. Des jeux intel
lectuels, la rédaction d'un journa!
familial “livre de bord”. qui sera
rédigé en commun AU cours dus
vacances, la pratique des aits, etr…
sont autant de sugsations int
santes fournies par les parents,

LE TRAVAIL A LEXTERIEUR

La question du tinvail à l'exté-
vieur est egalement diseut Los
Ralçons doivent étre encou Pa a
se procurer un travasl qui sans nus-
re a la tecuperation des forces phy-
siques st} necessaires, leur pernet-
tra cependant d'apprécier le travail
rémunéré. Pour les grandes fillet.
tes, In question est plus delicate rt

quantité de moblèmes propres n
l'adolescence entrent iel en hgne
d'etude.

En terminant M Dostaler déclare
que les vacances sont la continua-
tion de la perfection de la porson-
nalité.
Au debut de lA réunion M Gernid

Lortie, president, avait souligne
importance que prend  l'agsocia-
tion. On à deux glanda projets d'a-
venir: l'institution d’un «reretaniat
permanent et la fondation d’une
clinique d'hygiène mentale

Dus films educatifs furent mon-
tres. Un groupe d'étudiants vinrent
ensuite donner quelques danses et
farandolrs,

  

      

  

 

  

L'ornement favori des anciens ro-
mains était une épingle de sûreté,  

Pour lesGourmets
OEUFS CUITS AU FOUR AVEC

RIZ ET SAUCE AUX TOMATES

1 tasse de rtz cuit,
1 taxse de sauce aux fomales,
4 ocufs,

2 cul. à thé de sel.
Avec une cuiller, diviser le riz

en quatre parties sur un plat au

gratin, assaisonner de sel €t poivre,

mettre au four pendant Cinq minu-

tes; retirer et couvrir svee la sau-
ce. Mettre un veuf au centre de
chaque division.

TRANCHES DE FLETAN
FARCIES

Avoir 2 belles tranches de fletan
d'une livre chacune, elendie sur
une de ces tranches la fatce sur
sante : Faire cuire 2 oignons tran-
ches jusqu'a ce qu'iis soient ten-
dres dans très peu d'eau. Ajouter :
1 tasse de mie de pain pressee, J
veuf iegérement battu, 2 cuillerees

à table de saindoux, sel, pulvre et
quelques bouquets de persil hache
Si la farce est trop liquide, y ajou
ter un peu de mie de pain Mettie

par-dessig cette farce autre tran
che de fletan, badizconner le dessus

de graisse où de beurre Faire

cuire au four de 3500 F 1 h ure +n-
viron. Servir avec croquettes de

pommes de terre

 

 
Réunion d'institutrices
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L’ART DE

  

 

Las robes ob

veus cront

Ve pantalon
et la louse

Aégante

tes

.hlement Nom,

BIEN

mn fantaisstr< ne

wndront plus

 

Egalez vos fauteuils *
 

 

PAFBG + he 311 — Vos faute sit
mont défraichis? Voich comment
vous pouvez leur donner Une apps
rence nouvelle, Crochetez ces ape
puie-bras et appuie-téte. Ils sont

faciles à réussir «ne vous coûte
ront que quelques sous, Ces mots
peuvent également servir pour In
table où le buffet.

Ie PATRON Ne 718 comprend to

lex indications nécexsaires
succés du travail: des Hlustrat

des mailles; la quantité de maté
requis.

   

  

 

shiv nie les Patrons de la
sez lu somme de

30 sous, mentionnant tres Usi-
adresse, taille et

  

  

No du Patron désiré et adresser
le tout à: Bureau des modes,
“La Patrie | Montréal,

u LS

 

ab à s6 1

  

 

 

Sek fous 16 à 59
Inclusive

COUPONS
Conpous de sucre (vouges)

I livre
Coupon de beurre (viokef)

14 livre

a -—————

S’HABILLER

   

pas.  

 

hey  vous
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Fiançailles
On annonce les fiançailles de

Mlle Mary-Joyce Joly,
fille de M. et de Mme P.-B. Joly,
de Londres, Angleterre, autrefois

de Shanghai, Chine, et de Muntréal,
au soldat William-Thomas Hall
Clark, de Montréal. Tous deux
étaient étudiants de l'Université

McGill avant d'aller outre-mer. Le
mariage sera celebré a Darlington,
Angleterre, dans un avenir tappro-

che

fe Dr et Mme H. Beaucaemin,
de Varennes unnoncent les fian-
quilles de leur fille, Paula à M.
Louis Bo's, fils de M. 8. Bois, de

La Tuque, et de Mme Bois, décédée,

Prochains mariages
le mardi 5 juin, à 19 h, en

 

bré le maringe de Mlle Made-

leine Paré, fille de M. et de Mme
Philins Paré, avec M. Maurice Ja.-
ty, fils ie M. Victor Jarry et de
Mme Jarry, dérédée.

M, et Mme Henri Jarry font part
du mariage de leur file, Thérèse.

“vec M. Normand Lasalle, fils de

M. et de Mme Adélurd TæSaile. La
bensdietion nu, wn sera dur

nés te samedi 9 juin, à 9 h. 30, en

Vexlise Sainte-Cécile,

  

 

I samedi 19 mai, à neuf heures,
en lu chapelle du Sacré-Cœur de
Véselise Notre-Dame, sera célébré le
inau>age de Mile Annette Deaudelin,
fille de M. et de Mme Ludger Dau-
deiln. décédés, avec M, Maurice

La nieux, fils de M. Alfred Lemieux

e' de Mme Lemieux. Il y aura ré-
«ephion anrès la cérémonie, à la
Paivstie Nationale,

M. et Mme Roméo Lapierre
font part du mariage de leur fille,
M .deleine, avee M. Charles Cor-
beil, fils de M. L.-Willie Corbeil, dé-

cédé, et de Mme Corbeil. La bé-
nédiction nuptiale leur sera donnée

pur Bon Exe. Myr Joseph Guy,

emi. à huit heures et demie le
2% mai en la chapelle du Sacré-

Cœur de Saint-Alphonse d'Youville.

Puis de faire-part.

Réceptions

1. president ot les membres du
Conseil d'administration de la So-

des Concerts Symphoniques
vront, à l'occnsion du dixième

rire de la fondation des
matinées symphoniques pour la jeu-

nesse, le samedi, 19 mai, à cinq
heures, dans le salon Prince de
Guiles de l'hôtel Windsor,

  

En Phonneur de Mlle Madeleine
Thoda, dont le mariage aura lieu au

debut de juin, Mme Georges Bros-
scau recevait à déjeuner, hier, un

  thé sera offert, lundi. par Mme
Fœul-Repé Archambault et Mme
Guy-Morrtif Desaulniers réunira
que ques invis, en fin d'après-mi-
a, le samedi 26 mai. Mme Yves

recevra également pour

 

 

Miles Picrrette Gauthier et Mar-
tieult donneront un shower de

  

lise Notre-Dame de Grâce, sera,
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porcelaine, dimanche prochain, à
l'heure du thé, en l'honneur de Mile
Françoise Boucher, dont le mariage

B.R.C.8,

|

sera célébré fin mai. Ces jours der-
niers, Mile Liette Vinet, réunissait
à diner quelques Invités. Mme Gé-
rard Lafontaine à éalement requ
A diner pour Mlle Boucher,

Lessard-Jobin
Ces juurs derniers, & dix hcurea,

en l'église Saint-Dominique de Qué-

 

Mme Raou! Bergeron, avec M. Ar-
mand-Roger Lépine, fils de M. et
de Mme J-Alexis Lépine, d'Outre-
mont. a été béni par M. l'abbé Ro-
méo Latour, du diocèse de Saint-
Jean, samedi matin, à neuf heures,
en l'église Saint-Jean Berchmans.
Des painmiers, des fougères et des
fleurs de saison ornaient l'église.
Pendant la messe, un programme
musical fut exécuté.

 

EXDee

Mlle Madeleine
Bordelesu, fille du
docteur et de Mme
Donat Bordeleau,
dont le mariage
avec M. Jacques
Gougous. fils de
M. F. Gougoux,
décédi, et de

Mme CGuugoux, sera
célébré le samedi

2 juin. à neuf heures,
ee l'éslise Notre-

Dame-du-Très Saint-
Sicremeet.

(J.-H. Thimin

XD

 

 
bec, décorée de fleurs printanières,

lle R. P. Labonté a héni le maria-
ne de Mlle Gaby Jobin, fille de M.
et de Mme Francois Jobin, avec le

capitaine Paul Lessard, fils de M.
Téleaphore Lessard, et de Mme Les-
3ard. décédée. Pendant la messe un
nrogramme musical fut exécuté par

| Me Marguerite Paquet, M. Roméo
!Taguy et M. Edwin Bélanger. Mlle

Jeanne Devarennes touchait l'or-
vue. M. Iessard servait de témoin

À son fils.
La mariée, qui entra à l’église au

bras de son père. portait une robe
de satin blanc, un voile de tule il-
lusion maintenu sous des tonffes de
pois de zenteur blancs. Mile 8imo-
ne Jobin, soeur de la mariée, por-

‘tait une robe de crêpe rose, avec
béguin de tulle bleu pâle et bou-
quet de pois de senteur. Je lieute-

nant René Jalbert agissait comme
garçon d'honneur. Le capitaine
féon Taschereau, le capitaine Wal-
ter Moisan, Je livut-nant Touis de
G. Jalhert, ainsi que le lieutenant
Claude Marceau plaçaient les invi-
tés. Mme Jobin, mére de la mariée,
portait une robe lilas, un manteau

brige, un chapeau et des accessoi-
res noirs et un bouquet de roses
Talisman.
A l'issue de la cérémonie. une ré-

reption eut lieu au Manoir Saint-
Castin où les salons étaient décorés
le fleurs de la Saison. Le capitaine
et Mme Lessard partirent ensuite
nour Toronto l'our voyager, la ma-

riée porta:t un costume mais, un
manteau brun et beige, un chapeau
“run et des accessoires de niéme
teinte.

Lénine-Bergeron
Le mnrinpe de Mile Pauline-Cé-

cile Bergeron, fille de M. et de 
»EXD

Mile
Jaqueline l'roteau,

fille de
M. et de Mme

[ris Proteau, et
M. Roméo {educ,

fils de
M.et de Mme
Emery Ladue.

décédés. autrefois de
l'ile Perrot,

dunt le mariage aura
lieu le 26 mai,

en l'église Saint-
Alphonse d'Youville,

EXD  

 
MM. Armand Sansregret et Ben

Bergeron plaguient les invités.

M. Bergeron accompagnait sa

fille et M. Lépine était le témoin

de son fils.
La mariée portait une robe de

crêpe français bleu turquoise dont

l'ampleur de la jupe formiait légère

traine, un voile de tulle illusion

tetenu sous une couronne de roses
“Sweetheart” et elle tenait un li-

vre d'heures, souvenir de famille,

orné des mêmes fleurs. Son seu!

bijou consistait en un collier de

perles, cadeau du marié.
Mme Lépine, mère du marié, por-

tait un ensemble de crépe maro

cain coco, un chapeau de tulle de

même nuance, une parure de mar-
tre de Russ:e et des roses Talisinan
à l'épaule. Mme Thom Buraquet.
tante de la mariée, portait un en-

semble en crépe rouile, un chi
peuu de même ton et des v'illets
a l'épaule.
A l'issue de la céémonie, il y

eut réception au Victoria Hall Jé-
coré de palmiers et de fleurs de
printemps. M. et Mme Lépine par-
tirent ensuite pour Pembroke.

Four voyager, bime Lépine pur-

tait un (rois-pièces de lainage ver

ge ct brun, un feutre ct des uc-

cessoiles biuns, une parure de Vi-

son canadien et des roses Joma
Hill au corsage. A leur retour, les

demeurrrons ànouveaux époux
Montreal.

Lemieux-Lanctôt

1c mariage de Mlle Jacqueline
Tanctôt, fille de M. et de Mme)”
Hector Lanctot, avec M. Jacques
Lemieux, i.c., fils du docteur et de

Mme J.-P. Lemieux, tous de
Sherbrooke, fut célébré récemment
par Mgr Ira Bourassa, en In cathé-
tvale de Sherbrooke. L'église était
dicorée de mufliers blancs ct de
fougères.
M. John Codère, ami de la fa-

mille, tcurhnit l'orgue. M, Fanctôt
accompagnait =a fille et le docteur

Lemieux était le témoin de son fils
La mariée portait une robe de

satin blane dont l'ampieur de la
jupe formait traine, un voile de
tuile iMlusion retenu par une bro-
che et un bouquet colonial,
Mme Lanctot, mère de la ma-

rlée, qortait un deux-pièces bleu
poudre. une toque de fleurs de
même ton, une parure de vison, des

nccessoires bruns et un bouquet de
roses Talisman au corsage. Mme
Lemieux, mêre du marié, portait
une robe de romain gris argent,
un chapeau noir, une parure de
vison et des pois de senteur an

corsage. Après une réception à
l'hôtel New Sherbrooke, les nou-
veaux mariés partirent pour Otta-
wa Toronto, Niagara et autres
villes, Pour voyager, la mariée

portait un deux-plèces couturler

noir, un chapeau et des accessoires

roses. ,

Poitras-Forget
En l'église Sainte-Anustasie de

Fort Pierée, Floride. avait Heu

dernièrement le mariage de Mlle
Janine Forget, fille de M. et de
Mme Conrad Forget, de Fort

l'ierce, avec le capitaine Emile-

Roger Poltras, fils de M, et de

Mme Ernest Poltras, de Montréal.

M. l'abbé Omer Villeneuve, de

Montréal, cousin du marié, Îeur

donna la bénédiction nuptiale.

Des glafeula et des lis décoraien:

le chocur et la nef et un program-

me musical fut exécuté par Mile

G. Jones et par Mme H. J. Wer-

rick pendant la messe.
La mariée, accompagnée de sos

père, portait une robe de satin

bliane et dentelle chantilly dont

l'ampleur de la Jupe [formalt

traîne, un voile de tulle Illusion

retenu sous un bandeau de fleurs

d'oranger. EHe tenalt un livre

d'heures à signets d'orchidées eo:

son seul bijou étalt un collie- de
perles, cadeau du marié,

Mlle José Burhalter était dame
d'honseur et Mile Thérèse Forget
soeur de la mariée, demoiselle

d'honneur,
M. Robert Poitras, de Montréal,

était le témoin du marié, MM.
Louis Forget et John Noclke pla-

çalont les Invités.
Après un déjeuner servi au

«Canadian Hills Golf and Country
Clubs, les nouveaux mariés parti-
rent ensuite pour Miami, La ma-
Tiée portait alors un ensemb'e
Diau puudire, deg accasentres hlanes
«t une orchidée à l'épaule. A leur
tetour, its babiteront Montréal.

Parmi les invités de lextérieur,
on remarguait: M. et Mme Robert
Poitras, de Montréal, M. Loutx
Dion, de Tampa, M, et Mme A.
Gauthier, de Miami,

Leclerc-Benoit
Ceg jours derniers, en lu cha-

pelle de la basilique, eut lieu le
mariage de Mile Colombe-Chris-
tine Benoit, fille de M. et de Mme
Samuel Benoit, décédés, avec M.
Roland Leclere, fils de M. et de
Mue Pierre Lrclere, de Québec.
M. Raymond Benoit accompagnait

su souur et M. Leclerc était le té-
moin de son fils, Après une ré-
ception intime a l'hôtel Queen's,

les nouveaux mariés partirent en
voyage. A leur retour, (ls habi-

teront Montréal,

Autres mondanités
Mme André lacasse recevait à

lheurr du thé, ces jours dernters,
eon l'honneur de Me Rachel La-
casse, à l'occasion de son pro-
chain mariage. Mme John Clog-
hesy et Mlle Suzanne Jacusse ser-

valent 1» thé et lex glaces. Lundi
soir, Mme Jean Jobin et Mlle Si-
monne Itouchard offraient un
shower de porcelaine, à Fhôtel
Queen's, pour Mlle Tacasse,

En l'honneur de Mlle Lucutte
Laurin, à l'occasion de sou pro-

nein matitge avec M. J.-Manrie
ftolland, un thé fut offert par

Miles Gertie Orchard et Clatre
Gervais: ces jours derniers, MM

Jean et Pierre Rolland reeevatent

 

  

vn fin d'après-midi pour MIL

Laurin et son fiancé et lundi.
M ard Saint-Jacques réuni

  

is quelques invités,

Mile J>equeline Hamel à étre

Vhôte d'hon.cur à plusieurs ré-
coptions à l'occasion de sou pro

chain mariage avec M. Noël Dre

 

jardins. Le 6 mai, Miles Pauh

Lal'ulme et Rita Meunier dou-

nafent, à l'hôtel Queen's, un
Shower de verres: le 12 mai, Mm
Henri Jetté recevait à l'heure dn

thé et le lendemain, Mile Béran-

gere Mamel offrait un shower de

Lisson,

QUEBEC
Mme Knmile Morin pase qnel-

ques jours à Montréal,

Mie Arthur FE, Scott et ga (lle,
Pauline, partent aujourd'hul nour
Kamouraska où elles passeront lu
salsou cschvale

Mme Paul Tascherean a Fair

nn court séjour à Montréal, ces

jours derniers,

OTTAWA
Le ministre de Suède uv Cana.

da et Mie Per Wijkul ont regu
a un cocktail, com fours derniers

Le brigadier et Mme Victor 

11
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"Le patrons

de la ‘Patrie

 

 

 

PATRON No 4751—Un ensemble
charmant pour ls helle ssnon:

pantalon court et blousette pour le
sport et jupe à breteliss pour la
rue, Cet ensemble est sobre, con
foriuble et facile à ronfectionncr.
La jupe à bretelles peut être cum
fectionnée uvec tissu contrastant.

Le patron No 4754 est offert pour
leq tailles 12, 14, 16, 18, 20; 30, 52,
34, 36, 38, 46. La taille 16 requ'ert
pour la jupe à bretelles, Z 34 ver-
kea de tissu de 35 pouces; pour la
blouse, 1 3-4 verge de tissu. pour le
pantalon court, | 1-4 verge de Hus.

Pour obtenir les patrons de em
“Patrie”, envoyez la somme de
30 sous, mentionnant très tisible-
ment Nom, adresse, taille et No

du Patron désiré et adresser le
tout à: Bureau des modes. “La
Patrie”, Montréal.

 

Tremaine sant de retour de Pome
broke, où ls ont paseé quelqu 4
jours.

Mlle Tudor Montig+mhoert pare
tira demain pour ra villa d'é* de
Cacouna. Elle seru accompagnée

de Mme Nolan Cauchon.
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Seul le parti libéral peut remporter
une majorité absolue

VANCOUVER, 17. — “Le Canada peut être fier
des actions glorieuses de ses fils sous les armes. Sur terre,
sur mer, et dans les airs il a joué le rôle d’une nation”
Voilà ce que déclarait, hier soir,

l'hon. Wm. L-M. King, au cours
d'un discours prononcé devant une
foule qui remplissait la grande
salle de bal du plus grand hotel
de Vancouver, Transmis sur unré
seau national. ce discours marque

le début de sa campagne électora-
le.
Aprés avoir rendu hommage au

magnifique effort de guerrs du
peuple canadien, il a ajouté:
“Je sais par ailleurs très bien

qui aurait été blâmé si l'effort de
guerre avait été inadéquat et n'a-
vait pas été mené à bien, au lieu
d'être magnifiquement réussi. Tout
ce que j'ai réclamé et tout ce que
je réclame encore, c'est que la di-

rection, l'orfentation et l'organisa-
tion de l'effort de guerre du Cana-
da constituait Ja responsabilité et
lu besugne du gouvernement ac-
tuel. L'effôrt de guerre du Canada

n'était pas imprévu et inorganisé.
Comment nous nou sommes ac-
anittéede sotto mo:
te? Voici ma réponse qui vous est

donnée non pas dans mes propres
mots mais dans, les propres mots
de M. Churchill, le jour de la vic-
toire.

“En ce jour historique ou les
forces de la tyrannie en Europe
ont rencontré leur destin final, je
transmets, de la part du Royaume-

Uni, au gouvernement et au peu-
ple du Canada. des félicitations
émues pour la contribution maxni-

fique du Canada à notre victoire
commune. Durant presque six lon-
gues années, nous avons marché

ensemble dans une croisade com-
mune contre l'ennemi. qui. deux

fois au cours de notre génération.
à tenté de dominer et de soumet-
tre à l'esclavage les nations ibres

du monde”.

  

EN 1939

“En parlant ce soir à mes com-
patriotes de toutes les parties du
Canada, mes pensées se reportent

A la matinée du 10 septembre 1939.
Il n'était pas facile alors de per-
suader les citoyens du Cunada, ou

leurs représentants au Parlement
gue toute l'Europe pourrait som-

srer dans la guerre, I! n'était pas
davantage facile de les persuader
que la guerre, si elle venait, mena-

eerait notre liherté et pourrait meé-
me menacer la liberté du monde.
“IA responsabilité de diriger le

pays pendant six ans de guerre fut
précédée par celle de le diriger du-
rant les somhres années de tension
Internationale et de danger exté-
fieur. En retournant seulement à
l'époque de Munich, c'est là une
responsabilité que j'ai assumé, sans
passer une seule journée dépour-
vue d’anxiété, durant plus de sept

ans,

TROIS RAISONS

“Je parle ainsi, au debut de nies
remarques, pour trois raisons. La
première, parce que cels aide a ex
piquer pourquoi, durant si lunz-

temps, il ne n’a pas été possibie
de visiter aussi souvent que je l'au-
rais voulu toutes les régions du
Canada, comme j'ai eu tant de pial-
sir à le faire antérieurement.
“Une autre raison pour 'aquelle

Je vous ai entretenus ainsi, c'est que
les années que nous venons de tra-
verser m'ont fourni l'occasion de
connaître, mieux que quiconque au
Canada, je cruis, toute la question

de la guerre et les problèmes enx-
quels ia guerre a donné na::sance.

PAS DE PROMESSES,
DES ACTES

“La troisieme raison est peut-être
la plus importante de toutes. C'eat
qu'en vous demandant de me renou-
veler votre confiance, je puis le
faire non en vous faisant des pin-
messes, mais en vous citant mes a--
complissements.
“Nous avons été justement flere

du réle que le Canada 8 joué dans
la libération des nations d'Europe

nière dont le gouvernement et le
peuple du Canada, du début de la
guerre à aujourd'hui, ont coopéré
avec les gouvernemen's et les peu-
ples des nations du Commonwealth
britannique, et avec tous nos ailiés

des Nations Unies, Cette cuopersa-
tion s’est effectuée sans incident
déplaisant et sans friction aucune.
“Le Canada en est arrivé à ce

stage & la fin de !a guerre en Eu-
rope, sous Je gouvernement qui a

été au pouvoir durant toute la
guerre et durant les années qui
l'ont précédée. S'il est quelque cho
se d'éloquent, c'est assurément la
façon dont le gouvernement sest
acquitté de la confiance que vous
le peuple du Canada, lul avez té-
moignée a 1'épo (ue «e la dernière
élection générale,

LE PROBLEME DE
L'ELECTEUR

“Et cela m amêna sur-le-champ à
la décision qu'il vous appartient
maintenant da prendre, Il ne s'agit
pus d'une Jecisivn du quuvesnesesi

ou du Parlemert. I! vous appartient.
4 vous le peuple canadien, de déci-

der, à Ja 1umière dont le piésen’
gouvernement s'est acquitté de sa

tâche, si vous souhaitez que les af-
faires natiorales et internationales
de votre pavs — vos affaires —

soient dirigées par 'adm!nistration
expérimentés que vous connaissez
et en qui vous avez confiance ou 8!
vous souhaitez confier l'admiinistra-
tion de vos affaires à des mains
me mpues ot sans expérience,

L'AVENIR

“Permettez-moi ici de dire que
c'est parce que l'avenir de notre
pays est si complètement uni à la
solution de ces déconcertants pio-
blèmes que j'ai refusé de me ren-
dre au désir de ceux qui propo-
sajent que le mandat du gouver-
nement soit prolongé. Je désirais
que Ja population ne poit pas pri-
vée du droit constitutionnel d'élirz
un nouveau Parlement qui aurait
ja responsabilité de résoudre ces
nouveaux problèmes. Pour les mé-
mes raisons, je désirals, en autant

que la chose pouvait être possiie,
ne pas en appeler au peuple alors

que nos militaires livreraient com-
bat. Surtout, je voulais que Ceux

qui combaltaient sur terre, sur
mer et dans les airs puissent se
rendre compte de importance de
Vélevtion, et, calmement, sage
ment, choisissent ceux qui décile-
raient de leur avenir et de l'ave-
nir de leur pays,

“Au cours d'une causerie diffa-
sée a travers tout le Cunada ie 2
mars dernier, j'ai dit: “Ce n'est
peut-être pas aller trop loin que
d'e primer l'expoir que la résis-
tance organisée en Allemagne suit

écrasée avant la clôture de la con-
férence de San Francisco. Ski la

tenue d'une élection générale peut
être retardée jusqu'au temps oil
les batailles décisives de la guerre
d'Europe auront été menées à bien,

alors toute la population cana-

dienne, et, en particulier, les me:a-
bres des forces armées canadien-
nes. seront plus en mesure de de
cider qui, au cours des cing pro
vhaines années. devra être reapon-

sable de l'administration des af-
faires de notre pays.”

LIENS PUISSANTS

“Permettez-moi de porter votre

attention sÂr un fait très signii-
eatif. Vous ne pouvez réparer le

futur du passé. En vous préoceu-

pant de la solution des nouveaux
problèmes auxquels nous faisons
face, vous ferez bien, 1! me semble,
de juger le futur à la lumière du
passé. Au cours des années de
Kuerre, des liens étroits se sont
établis non seulement entre iles na.
tions, mais aussi entre les hommes
dirigeant les nations.

‘Les hommes qui étaient à la
tête des gouvernements des pays
alliés en sont venus à se connaître
les una les autres, à se faire con-

 

 du joug de l'oppresseur. Nous pou-
vons également être fiers de la me- fiance et a se faire des confiden-  

—

ces. Et présentement, alors que
l'avenir du Canada dépend telle
ment de nos relations avec d'au-
tres pays, allez-vous rompre des
liens qui unissent ces gouverne-
mena, ainsi que le passé et le
futur?
“Allez-vous aubstituer au pré

sent gouvernement dont les mum-
bres et la politique vous sont con-

nus, un gouvernement entièrement
nouveau dont les membres sont
inconnnus et dont la politique n'a

pas subi l'épreuve?

DEUX QUESTIONS
“Ici, permettez-moi de poser deux

questions et d’y répondre. La pre
miére question est celle-ci: Quei
était le mandat que vous Avez don-
né au gouvernement actuel lors
Qu'il a été reporté Au pouvoir lors
des élections fédérales généralea

tenues en 1940? Il ne peut y avoir

de doute Au sujet du mandat alors
accordé. Il s'agissait du mandat de
poursuivre l'effort de guerre jus
qu la victoire sur Allemagne
nazie. T\ s'agisait d'un mandat de
partager l'effort de guerre des
puissancez alliés jusqu'à concur-
rence de nos forces. I] s'agissait

d'opposer à une guerre totale un
effort total. Il s'agissait surtout

de faire de l’effort de guerre du

Canada un effort digne du Cunada
et de !a population canadienne, et
ce par son organisation et son effl-
cacité.

“La seconde question est celle-
cl: Comment le gouvernement s'est-

il acquitté de ce mandat? Si je rs-
pondais moi-même à crtte ques
tion, vous pourriez dire que je juge
trop librement l'effort de guerre
du Canada, que je réclame trop en
faveur du gouvernement. C'est pour-

quoi, Au lieu de dire ma propre

pensée, je doig citer les paroles
d'un homme qui parle avec une
connaissance et une autorité qui
n'appartient à Aucun autre homme.
Je veux dire, évidemment. le très
hon. Winston Churchill, l'incompa-

rable animateur de la bataille mon-
diale en faveur de la liberté.

LA CAMARADERIE
“De 1a camaraderie qui découle

du partuge des mêmes idéals, nous

avons vaincu les périls de l'obscuri-
té qui menaçaient notre existenc-
et émergé au soleil de la victoire
glorieuse qui & couronné les armes
alliées. Dans cet esprit de solida-

rité nous faisons maintenant face
au combat final avec notre d.r-
nier ndversnire et regardons vers
un avenir assez rapproché où nous
construisons une ére nouvelle de
sécurité et de paix”,

“J'ai l'intention de réserver, pour
de suhséquentes aliocutions, ce que
J'ai à dire sur 1a politique et les
progrès du gouvernement pour lea

années à venir. Ils sont heureuse-
ment déjà bien connus.
“La pire erreur serait de décider

des élections sur une seule ques
tion, Le nouveau parlement auras
à faire face à de nombreux problè-
mes.

“Au nombre de céux-ci se trouve
le maintien de l'effort de guenie
du Canada contre le Japon. Jus-
qu'a ce que le militarisme japo-
nais soit vaineu et détrut, ceci de-
meurera notre premier objectif. La
politique du gouvernement & déjà
été annoncée en termes généraux.

Des déclarations plus spécifiques
seront faites au cours des quelques

prochains jours.
“Un devoir principal du gouver-

nement canadien dès maintenant
sera de maintenir l'embanchage in-
tégral et de fournir la sécurité so-
ciale au peuple de notre pays, “Je
suis heureux de pouvoir dire que
le gouvernement présent n'a pas

laissé la solution de ces problè-
mes pour après la guerre. Nous

avons fait nos projets durant la
guerre et la plupart de ces pro-
jets ont été traduite par des ac-
tions. Les luis nécessaires sont dans
les livres de statut; les ministères
nécessaires du gouvernement ont
été établis et motre politique est
déjà en voie d'exécution. Vous b'a-
vez pus à juger le gouvernement

aux élections
(L’HON. MACKENZIE KING)

présent sur ses promesses. Vous
pouvez nous juger sur Ce que nous
avons déjà accompli.

L'INCONNU

“On vous demande de changer le

leader du gouvernement. On vous
demande de remplacer par d’autres

les ministres actuels de ia Couron-
ne. Il y a une ou deux questions

que vous étes en droit de poser.
que, dans votre propre intérét, vous
devriez poser à chacun des partis

qui vous demandent de faire ces
changements. Vous pourriez de-
mander, tout d'abord: "Qui est le
leader de ce parti? Quelle expé-
rience posséde-t-ll des affaires na-
tionales et internationales? Quelle
part a-t-il prise aux débats du Par-
lement canadien?” Il vous serait
aussi permis de demander: “Quels
seraient les ministres d'un cabinet
formé par chacun des partis qui

aspirent au pouvoir?” Il est très
important que vous sachiez cela,
avant le jour de la votation. Ainsi

seulement vous connaîtrez de quel-
le façon vos affaires seront admi-

nistrées au cours des cing prochai-
nes années.

LE PRFSFNT CARINFT

“La force d'un chef est étroite-
ment liée à la force et au carac-
tère représentatif de son parti. Di-
rlgeant le gouvernement du Cana-
da. j'ai été favorisé du support d'un
parti politique solidement établi
dans toutes les provinces, de l'At-
lantique au Pacifique. En ce mo-
ment, on peut dire cette chose que

du parti libéral. Nous arrêtant et
considérant la situation vous vous
tendrez vite compte, je crois, que

le purti libéral est le seul parti,
dans la présente élection, qui peut
se dire assuré de faire élire «des
députés dans chaque province du
Canada. C'est le seul parti qui ait

une chance d'obtenir une majorité
absolue, Rien ne serait plus mal-

heureux pour l'avenir du Canada
qu'aucun parti ne réussisse à ob-

tenir, dans le nouveau Parlement,
tune majorité représentative et nc-
tive. En ces temps de danger, nous
devons sûrement chercher à évi-
ter la situation de trop nombreux

pays d'Europe où les affaires du
gouvernement sont devenues des

sujets de rivalité et de marchan-
dage entre les groupes minoritai-
res. Cette situation a contribué au-
tant que tout autre à la chute de
la France,

“Aux deux tiers de ses membres
le cabinet est composé d'hommes

qui ont contribué à l'organisation

et à lA direction de la magnifique
contribution du Canada à la défaite
de l'Allemagne. L'autre tiers des
membres comprend des hommes

plus jeunes, qui ont apporté une
nouvelle vision et une nouvelle
énergie à l'accomplissement des tâ-

ches quotidiennes. Muis ils ne se
sont pas dépourvus d'expérience.
Comme secrétaires parlementaires
des min:stres, Ou d'autres façons, la
majorité de ces hommes ont rend gs

de grands sei vices au cours de leur
période d'apprentissage dans l'ad-
ministration publique.

HEUREUX DE SERVIR

‘Depuis 1821, le peuple canadien,
par son vote, n’a exprimé qu'une

seule fuis sa préférence pour un
autre partiet un autre leader, Cinq
années après, le peupie canadien
tamensit au pouvoir le parti que
J'ai toujours continué à diriger avec
une Mmazotité croissante,

“Pendant 18 ans, j'ai eu l'extrême
honneur de servir mon pays comme
premier ministre. C'est une longue
période. Qu'aurais-je pu désirer
personnellement de plus pour moi-

même? J'ai maintenant tourné Je
enp de la 70e année. En autant que

la vie publique est concernée, je
n'entretiens plus qu'un seul désir.
C'est celui de servir le peupie du
Canada aussi longtemps qu'il vou-
dra bien me témaigner aa confian-
ce, et je demeurerai toujours A ia
hauteur de ma tâche,

81 je n'avais pns cru. au cours de
mA longue carrière, avoir acqu'a
une certaine connaissance et com- préhension des probièmes natio-

naux et internationaux, connalasane
ce qui pourrait être utile à mon
pays en ces heures critiques des
affaires mondiales, je ne réclame-
rais pas votre appui aujourd'hui”
 

 

“Chronique Militaire

MOTTAWA, 17—(D.N.C.)—On an-
nonce la nomination du lieutenant-
colonel intérimaire Peter-R. Bing-
ham, 51 ans, de St-Jean et Montréal,
au poste d'officier d'état-major de
1ère classe à Ja direction des opé-
rations et des plans militaires au
quartier-général de la Défense na-
tionale, Le lieutenant-colonel Bing:
ham est récemment rentré d'outre-
mer.

OTTAWA, 17 = CDNC.)e=lten ARF=
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La réunion snnue!
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es civils peuvent ©
quatre maisons ‘du centre du village. Deux Je cigareties d'ici quelques mois. Les civile

le magasin Henry Morgan, qui
«tlébre co mois-cl son centenaire. @
t-nu À rendre hommage A nes go
runts et À ses emplivés comptant
23 années de service ou plus en les
reunissant tous A un diner du Cen-
tenaire offert au magasin même,
hier solr. On a remis des récom-
penses A 596 employés, dont M.
Grorge Nixon, socrétnire-trésorier
de la compaxuie et M. Georges
Tremblay, employé à l’ateiler de
Morgan, tous deux sont À l'emploi
dr cette entreprise depuis Hk gna,

l'histoire remarquable et ulta-
chante dea cette compagnie depuis
an ‘onilation en mail (965. à ÉLÉ rRp-
pliée par M, Henry Morz le pré-
natent, AU cours du dixenu qu’il a

cé devant les quelques 260
a qui na<intaient A cette fo.

est IR en effet un événement
histerl jue puisque notre commer-
ec» de détail existe depuis 104 ans
à Montréal. M est auxet À remar-
quer que notre entreprise est tou-
Jours demeutée là proprifté de la
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Vous pouvez toujours être fier et

satisfait de votre maison lorsque

* vous avez employé les peintures
Sherwin-Williams pour sa protection et

son embellissement: vous pouvez être fier
de sa beauté et satisfait d'avoir eu l'’excel-

lente idée de choisir ces peintures écono-
miques et durables.

Les peintures Sherwin-Williams sont
vraiment un placement sage sous tous les
rapports: beauté, durée, protection contre
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“Fait il y a 3 ans, ce peinturage
est toujours aussi bon!”

Achetez au magasin qui vend les produits
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POINTE SAINT-UHARLES

les intempéries et capacité de recouvre-
ment. C’est pour ces raisons que les Pein-

tures et Vernis Sherwin-Williams sont

employés dans le mondeentier.

Achetez vos peintures chez le marchand

où vous voyez la fameuse enseigne ‘Cover
the-Earth”* et vous obtiendrez ce qu’il y a
de mieux. Ce marchand se fera un plaisir
de vous aider de ses conseils. Avant de pro-
céder, demandez-lui de vous montrer son

Guide de Styles, Peinture et Couleurs.
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Débuts de Claire

Gagnier à l'opéra

Montréal, qui a fait ge a chaleu-
jeux accuetis dans Je passé à la
Jeune chanteuse canadirnne, Claire

Gngnicr, la verru débuter à l'opéra.

le 31 du courant, au His Majesty's.
En effet, la Société des Festivals
et M. Emil Cooper lui ont contié
le rôle de Chérubin dans l'opéra de
Mozart, “Les Noces de figaro”. On

sult que Mlle Gagnier étudie depuis
prés de deux ans a la Juilliard
Xchool vf Music de New-Lank,
Le talent de Mlle Gugnier fut dé-

cuuvert et reconnu lors d'un con-
«rit donné chez les militairen, où
vile chanta pour la première fois
«ur les ondes. Le succès fut imme-
diat et peu de (emps après M. Phil
Lalonde, dirceteur du puste CKAC.!

accordait à la débutante une c«ms-;
sion tadivphonique. Eile entremit

pur la suite ses études musicales
aver MO Roger F lintraalt

Le “Mozartdu Pere

Lamarche au Bourget

A 24 demande Fun tes grand
nmoubre de personnes qui n'ont pu
trouver place aux deux

representations du Mozart” dy br
A Lainarche. on reprendia la specs

face g#medt, le 19 en soirée, au
voice Bourget, Rigaud

premieres
e

  

L'Orchestre des

Jeunes au Plateau

  

   

 

Sn que des Neue
PoMonts Ca sen pee

and au l'a

 

tou > 6 Juan pre

   

Hommage
directeur du

  

   

   

x entre 15
T M Fer
note et
vire à la   qu) Cest fait ent

Peu UUs Befbe x
eendT a, eu cout = du

M. de A née Hits bout 3
= berne mn nt provite le qu

de a In and Shot of Music À
“OÙ Lo Ce se ln 4 prémices lois

mous ce 1te 1 pian te de grande
foe ce for entendre en cancer!

ore vite

  

On vient de trouver des poteries
romanes dans des excavations près

de Canterbéry, Angleterre.

Cortège de la Saint-Jean-Baptiste

 

 

| Montréal; par M. C-A
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L’horaire du film
A Au ST-DENIS : “Le Père Chopin”
a 11.50, 2.28 4.48, 7.08 et ».0.
LOEW'S — The Rong of Ber

nadette": 10.00, 12.39, 3.26, 6.13. 9.00.
PALACE — “Music tor Mi-

ions: 1045, 1.25, 4.05 6.43 9.25.
CAPITOL -“Hote) Berlin”: 10.00,

12.58, 3.56, 6.54, 9.52; “The Big Show
Off: 11.45, 2.43, 541, 839

8 “Rough, Tough and
10.18, 12.44, 300, 5.34, 7.59.

“Eadie Was A Lady: 11.23.
1.58, 423 8.48, 9.13.
ORPHEE ‘Le Signe de Zor-

ra”; 10,60. 12,26, 2.45, 6.10, 7.-
35, 9.55.
A l'Impérial: — Lundi. mardi,
mercredi, je di, “Between Two Wo-
men” et Power of the Whistler”

La fête de
Montréal

A Ja cetebralion du ile cente-

 

  

 

 

 

 

   
     

  
‘aire de Montréal, on émiit le
seu à perfor feats lew an
vette gi e toudatton. Le vueu
1 été réalisé en 1943 et 1944
Cette année, depuis plusieurs ee-

maines, tes divers groupes de ei-
THYeNs Ont ete invited 4 organiser
des fetes, Deg invitations phis par-
tHeulicres ont été adressées aux
maisons d'éducation.

Voict le programme qui a ét
“laboré pour cette année, Demain,

IX mini, jour reconnu pour le vé-
ritable anniversaire de la fonda
ton de Montréal, 11 y aura uic-
testution à la Places d Armes, sous

les auspices de la Société Historie
que de Montréal. A 11 ho. le rus.
“emblement se fera autour de Lu
ctatue de Maisonnenve. 1 y aura
discours le taire de la cité.
M. Camillies Houde: pur M, A
Beangrand-Chanpagne, vice-prési-

dent de la Socièté Historique de

Chaznen,

 

   

  

   

noter préudent de la

Saint-Jean Baptiste: par M. T.
Tagzart Siylh, président de lu
Ligue du Progrés civique,

Des cotrennes «etont déposées

an pied da monument par diner.
ses énciètes, Les cadets de ico
le Supérieure du Plateau feront
haie d'honneur et présenteront
les armies.

 

 

— 60 2 1 we = a LE

PIKRRE MENARD. — Co plonnier que l'historien Parkman appelle
“Le vénérable patriarche
Miche en 1766, 11 ne
servi dans los tro

  

  

   

ins ouest, Ménard acquit «œ

 

des Endiens et Il conclut plusieurs traités à
pant de la truite, H prit part à lu politique.
ritolre de indiana, puis celui de l'Eltnois et Ménard fut
du Conseil légistatif du territoire.
sc vit confler la diguité de premier lt
bien que tu langue ansluine ne lui 100 pas trop fan

de l’Utinois” naquit à Saint-Antoine sur
ndit dans Illinois tout jeune.
éricaines, (1 s'associa vec le ai

ouvrit an magasin à Kakaskin, l'un des plus anciens postes de

l'état. Menreux en affaires I étendit ses opérations Jusqu
» telle influence 4

 près avoir

r Dubus

   

hx cone
fut nomme Agent

eux. Tout en s'oceu-
ROD, on forma le ter

président
Htinois devint état et Ménard

er de l'Etat,

re. Ut remplit

  
  
  

   

tenant-gouverss  
  

us fonctions fusgu'en 1822, Kn 1824, il recut à Kahaskis la visite du

Kénéral Lafayette qui ainsi que ses compagnons furent étonnés d'en-

tendre parler français en cette lointaine région. Notre célèbre com-
patriote n'ételgnit en 1844, — Ce char cet gracleusement offert à in

Société Saint-Jean-Baptiste par ln cité de Verdun et par la ville
LaSalle,

 

 

Premiers wagons en aluminium au Canada
 

 

 

Ie Pacitique Canadien vient de réaliner une amélloration des plus

intéressantes ditns le domaine du
git

 

transport des miurchanfises, 11 «ae

un wagon de fret de dimensions ordinaires dont je toit et les

côtés sont tout en aluminium, une innovation qué permet de réduire

de 4,200 livres le poids total du véhicule,
trois de ces wagons en aluminium,

t d'être terminé aux usines Angus. SI les résui-  nervice, à titre d'expérience,
dont le premier v

La compagnie méttra en

tats sont satisfainants, 11 est probable que le nombre en sera Immé-

diatement accru considérablement.
1.

 

wagon ont été préparés par M.  

fes plans et devis du nouveau
-B. Bowen, chef du service du ma

tériel routant au © P.R. La diminution de poids permettra Une appré-

de

 

ciable économie
ves sur les pent

  

 

rbustible et facilitera la tâche des locomoti-

un peu accentuées, comme il sen trouve dans les

montagnes, Ces wagons tout blancs présentent un aspect anlaissant:

leurs paruis brillent sous l'éclat du soleil,

M. de Valera

(Photo C.P.R

répond d'un
ton calmeà M. Churchill
DUBLIN, 17. (P.C.) — Le premier ministre Eamon

de Valera, défendantla politique étrangère de l’Eire, à dé-

claré, hier soir, qu'il ne pouvait pas comprendre comment

le premier ministre Churchill ou toute autre personne “ne

pouvait s'apercevoir de la raison de notre neutralité”.

M de Valera fit cette déclara-#

tion en réponse au discours pru-

noncé. dimanche, par le premier

ministre britannique, discours a

cours duquel M. Churchill avait

blâme
nlois que la Grande-Bretagne ac
débattait contre l'Allemagne.

On se souvient qu'au cours de

son allovntion de dimanche der-

nier, M. Churchill a affirmé que

n'eût été l'amitié de I'lriande du
Noid il se serait vu forcé de ro-

courir à la manière forte avec M.
de Vatera où de disparaître à tout,

jamais de lu surface du globe. A

ce sujet. le premier ministre de

l'Eire a répondu: “IL est heureux
que Angleterre ne se soit pas vu

dans l'obligation de mettre à exé-
cution les menaces de M. Chur-
chill. En (éaiatant à cette tenta-
tion, le chef britannique a “avan-
cé la cause de la moralité inter:
nationale, au lieu d'ajouter un
autre chapitre horrible aux reli

tions tachées de sang de l'Angle-
terre avec l'Irlande”,

Défendant d'un ton calme ut
modéré sa politique de neutralité,
M. de Valera fit une supposition.
“Supposons”, dit-il, “que l'Allenm-

kne ait gagné la guerre et que la
(Grande-Bretagne ait été divisée
comme le fut l‘Irlande. Svpposons

maintenant que l'Allemagne ait
engtiite pautticipé à une grande

guerre dans laquelle elle put mun-

trer quelle se rangeait du côté de

la liberté d'un certain nombre de
petites nations. Est-ce que M.
“hurchill, à titre d'Angluis qui
“loit que sa nation a un droit a
la liberté comme toute autre nu
tion. non pas à une liberté par-

tielle, mais à une liberté pour tuus,
est-ce que M. Churchill engages

rait cette Angleterre divisée à
s'unir à l'Allemagne pour une croi-
sade? Je ne le crois pas.”

Toutefois, M. de Vulera a affir-
mé que “même comine une petite
nation divisée, nous continuerons
à jouer et nous nous efforcerons
de jouer notre rôle dans ie monde,
continuant suns cesse à travailer
pour la cause de la liberté et de
la paix et une honne entente en-
tre toutes les nations”.

M. de Valera a dévollé qu'il sa-
vait blen quel genre de réponse
il aurait Conné au discours de M.
Churchiit “il y & un quart de sie

 

 cle”. Mais, dit-il, ‘J'ai délibérément

l'Irlande de sa neutrauité,|

 

dévidé que ce ne serait pas la re
ponse que je ferai aujourd'hui. Je

m'efforcrrai de n'être pas coupa-
ble de jeter de l'huile sur les flam-
mes de ia haine et de la passion

{ qui, ai on continue à les alimen-
ter, promettent de brûler tout ce

que la guerre u laissé d: senti-
1 ments humains décents en Eu-
| rope’

Vulgarisation
astronomique

 

Une douzaine d'astronumes sous la di-
rection de M. Delisle Garneau «1 de Mille

K. Willilamson de l'observatoire
profiteront du premier

beau soir d'ici au 19 mai. pour initier les
Montrealais aux beautés du ciel. Cette
soirée consacrée aux aires sera placée sous
les auspices de la Société Astronomique
Royale du Canada. Flle aura lieu wr les
terrains du Lower Canada College. rue
Royale, entre les rues Menkland et Nu
tre-Dame de Grâce. On permettra au pu-
Mic de contempler les astres les plus con
nus et des spécialistes donneront à l’aide
d'un puissant projecteur des données de
valgarisation astronomique,
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‘Histoire d'amour”

au théâcre Arcade
Un certain nombre de succès radiophos

niques onl été portés à la sceme ces ucrmièe
res années. La formule s'est réve.ce heu-
reuse car elle r:zondait à la demanu. de
grand public,
Au nombre des succès radiophoniques

les Histoires d'amour”. cré.hon de Ber-
mard Goulet, occupent une place à part à
raison de l'originaiité de la méthode mise
en oeuvre pour offrir des scènes dverses
Mais toutes reliées par ce fil d'Ariane
qu'est l'amour.
Or le public apprendra avec satisfaction

que M. Duaner Renaud présentera dès de-
Main soir au théètre Arcade et pour une
semaine complète (deux spectacles chaque
jour) “Clair de lune”, piece en trois ac-
tes et six tableaux Lirée de ce programme
radiophonique .
M. Gaston Dauriac qui fera sa reatrée

à la scène après une absence de plusieurs
années, sera secondé par Mile Huguette
Olizny et Roland Chenail aidés de Mme
Réjane De x, [.-René Coutlee.

 

     

 

“THE SONG OF
BERNADETTE"
 

 

te semaine

Margaret O'Brien

“Music For Millions”

 

 

“HOTEL BERLIN"

 

“The Big Show-Off”
 

a
l'afficne

Rough, Tough and Ready
— Aussi —

“Eadie Was A Lady”
 

 

Van JOHNSON © Mariisn MAXEY
«‘Between Two Women”   
 

“Power of the Whistler”
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Montréal
IR

de MONTREAL

L'allure est mixte aujourd'hui sur

le Bourse de Montréal, tandis

que les mines conservent ou £a

guent du terrain.

  
  
  

  

(Presse Canadienne) -- L'ailure

tend à l'irréguiarité, aujourd'hui,

sur la Bourse et «e Curb- de Mont-

réal, Les mines d'o1 conservent leur

uvtivité et les veuettes sont Arn

et Central Cali Les autres ti-

U + en hausse comprennent Alder

tm se, Shaw ney et J. M, Consulidalvd

t. dis que Jo.set et Bouscadiilac

fr. hissent,

‘ar la Bourse. Brown touche un

nouveau sommet et Canada Sugar

est en hausse et Massey -Harru

Firser et Corkshutt Plow perden*

du tern,
Cours tegrois pas im firme

nl ce
Haut Mas 11h. JO

15
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Production d’acier

à 92.5 p.c. du plein
NEM-YORK, Fi

lune ds

 

(P.AI—Le vo

s d'acier la se-
mene dein “Use une diminu-

t'on d'A peu pré- DU pe. sur 4

moyenne hebhor. Jaire de 1945 ,us-

qu’ maintenan*. ait-en dans le :+-

  

 

 

 

 

  
  

   

leve4: ation “Iron Age
Le périodique signale que la de-

mm atide depasse envore dans la plu-

part des cas les l'vraisons, mus

Ajerte que le Te nbre appris

des "nulations à venir laisse pre-

vo. un@ ue ke ade hausse des

nous ‘Les auffictes.
het dtermière semaine. leg annu-

latron= se son fet Sent dang Los
puonfuits ani-cnvies. les plaques of
jes fautes an nées à chaud Lea
nunalat. ons de tiques proviennent

des pets tors av au Commisson
martine tand que crlies de l'a-

 

cr toa cute sent le fait de dont

notons «dans les nésoins d'acisr 1
obus

Une © cuipupr R en Carne” des

ecmamnele < qui Recess. tent sa pro-

duction de feusles durant environ
6 xeminines © 0 de harres pend ent

45 weit 1e «hat oentes durant

80 stuenes 6 de rails durant an

Moins #0 semnes, IE reste toute
tos ~ que de t-}es mi

des on "t scient annulées d'ivi

les 60 prochains Jours.

 

     

 

Far sut de I.Vraisons amélio-

re «noce qui à trait aux acrers de

chotpentes une revisidh des ru

1: ietions sur In grosse construction

Bimposernt Certaines aciéries pro

mettent en neut et septembre la

livraison de te= produits. Dur la

première fois depuis des mois, les

  

demandes à propos de Teter de

charpente concernent surtout les

usines, les ate! ers de réparations.

les hangats. les fabriques indus.

tiielles.

A cause de dificultés techniques,

fon ne s'attend pas de connaitre

le résuitat de la revision des prix

de l'acier avant hindi ou mardi: de

la semaine prochaine.

“Tron Age” mentionne que * 1 pro-

duction nationale de lingots d'acier

a fléchi de 3 points à 925 pe de

eapncité théorique cette semaine

 

International Nickel

TORONTO, 17, = (4 P)—ls pr
fit pet de Int. Nickel of Canada duranin

trimestre termine le 31 mars a été de $7.

343.146. soit l'équivalent de $0.47 par ac:

fion ordinaire, déduction faite du dividende

privilégié, en regard de $6,905,594 ou l'é

quivalent de $0.44 cts durant le trimestre

précédent et de $6911.31) durant te mé.

me trimestre l'an dernier.
L'actif réalisable figure à $1 30,408.

$62 en regard de $126,744.086 au 31 mars

1944.
Les chiffres ci-desres représentent des

fonds américains.
3 $22,665612.L'encaisse Figurait

  

 

   

 

 

   

  

  

   

 

  

    

M. Aimé GUERTIN. président de

Aime Guertin & C Hull, Québec,

qui vient d'être réélu président de

I'Uni des Chambres de Commerce

de f'ouest de la province de Québre.

«International Newspaper Service

Reæ'd).

 

Commeduy Exchange.
va henere 93 pointe du Québes s'Hta-Au (‘anadian le

0 A GAY, cents ‘a Cire 11 s'en ea

wid) Yettes À ce pK et BN hates

de 38 prints À 33 cents, les prix mg orl.
n ont ps varie.

ARRIVAGES

(Non compris Ceux par Camions

Denis Beuree F
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Mur
Mu

 

t Remice
mar hts

© Prix de clôture au Canadian Com-
moslity Exchange, HAMM de a) Caisse

de Pérracig- Chen ls sur ler

  Pr quantités tués en rartors
ax défait nes neufs ‘ires D rerta de
Dantes ia deZAIRE |

Prix approximatif aux consomme
teurs .

Rationnement de ces
cartouches, supprimé

OTTAWA, 17. — (DNC) — La

commission des prix supprime les

cartouches à perrussion (rim-firet

de la liste des munitions ration-

névs. Ce genre de cartouches fon-

prend presque exclusivement des

cartouches de calibre 22 bien que

l'on produise de petites quantit =

relatives de cartouches de calibres

25 »t 32.

Dividendes payables

 

per
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st irrégulier, N.-Y. ferme
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  agee NEW-YORK

En général la reprise s'accentue

sur Wall Street, mais les gains

sont tout juste fractionnaires.

NEW-YORK, 17. PA)

sur la Bourse de New-York, au-

jourd’hui. les cours sont énérale-

ment plus forts avec des gauns

fractionnaires.
Sur un marché

me, les titres en
nent entre autres Douglas Aircraf:

US. Steel Westinghouse U.

Rubber, Goodyear, Pullman

United Air Lines.

De légers reculs affectent Phe'ps

Dodge et American Water Works.

Cours fournis par Ia firme

LG. BEAUR æ CE
Ouv. Haut Bas ii h

 

 

relativement cal-
hausse compren-

    

t

   
do

American Can ..
  Ans In... …. .-

A1 WT ae ae .“ A
Rehteteun Steel PS
Chrysler se.
Emnigias Aircraft,
sienerai Fiertrie -
General Motors
im Paper Com.
Int Pa
int. Nick
Kenn Cupher
Packard Motors .
Pepsi-Cola.

   
   

   

ao Bros .
Steph7,  Repablic Bteel Le Le

Pu:ifle os .
Arccaft . . ae .

Rubber .... ae ..
UE Steel Le. . -

  

Mines non inscrites
Cours fournis par Gi. E. LESLIE & LO.
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Production record
de Canadian Canners 

Imperial Varnish & Color Cn.:
15 cunt par action ordinaire et
37 y cents par action priviléziée,
tous deux pays oz le ler juin aux
acti starires inscrits au 21 m
Agnew-Sürpass Shoe Stores: 1%

pour cent par action privib give,
paradis le 3 juillet aux actionnaires
in -rits au 30 mal.
Mount Royal Hotel Co.: 30 cents

par retfon, payable le 15 jui.let aux
s°‘scnnaires Inscrits au 13 fain,
Jamaica Public Service Co. : $1.75

par action povileziée, payahle le
3 juillet aux actionnaires inscrits
an 31 mai,
Jamaica Publle Service Ltd: 17

cents par action ordinaire, payable

 

 

   

 

   te 3 j.uilirt aux actionnaires Inscrits

au 31 mai.

HAMILTON. 17, — (C.PI Can-
adian Canners Limited a tenu birr
son assemblée annuelle dans cette
ville, sous la présidence le M. W.-
Miynan, Ce dernier, dans ies remar-
ques aux actionnaires, déc’ara que
la compagnie avait connu l'an der-
nier la production la plus élevée de
son histoire.

Tres plans sont faits pour asaurer

in production a plein rendement au

cours de la présente salson,

L'on s'attend À un bon marché à
l'extérieur, à l'après-guerre, à ajou-
té le président. Ce dernier déclara,
en outre, que toutes les obligations
en cours de la Compagnie furent
rachetées au cours du dernier exer-
clce et la compagnie n'a pas de

 

 dette hypothécaire, Les anclens ad-

  

Revue du marché

du bétail vivant

Il y avait en vente sur les deux

marchés de Montréal durant les

premiers jours de la semaine: M9

bêtes à curnes, 311 moulons et #-

gneaux, 2.189 porcs et 3.166 veuux-

En plus, 116 porcs furent consignés

aux Maisons de Salaison et 61 bé-

tes à cornes furent maniées dans

les cours à destination d'autres

endroits au Canada.

Le marché sur la plupart des ca-

téguvies fut actif et ley prix haus-

siront
Les bons bouvillons se vendalent

a $12.75 et $13.00. Qu'lques-uns à

$13.25, les moyens de $11.50 a $12.50

et tes communs aussi bas que $8.00.

Les taures varinient de $7.00 a $12.

Les bonnes vaches de $9.50 a $10.50

et les communes de hoticherte de

$7.00 & $800. Les vuches pour la

mise en conserve donnaient de $5.

à 38.75, Les bons taureaux rapper-

taient de $9.50 à $11.00 et les com-

muns de $7.00 a $9.25.
Les veaux de lait futent en bon-

ne demande et les prix haussérent

de $1.00. Les bons veaux se sont
vendus de $1350 iv $13.00 La majo

rité des veaux était de qualité
commune à passable et furent ven-

dus en lots mélangés entre $9.50 et

$11.00. Len ro de 5700 à

$8.50. Les veaux d'herbe de $6.50 à
7.00.
Les agneaux du printemps étuient

de $15.00 à $17.00 les cent livres se-
lon le poids et la quilité, Les a-
gneaux communs ne sont pas en
demande. Les moutons de $1.00 à

 

  

1 $8.50
Les prix des porcs étaient plus

élevés. Lea ventes aux Maisons de

Salaison pour la Catégorie À

étaient de $18.50 à $15.75 et $1H85

a $19.00 aux bouchers locaux. Les

tiuies de $16.50 a $17.00.

Marches des grains
Cones fouruls par 24MFS HICHARDSON

8 SONS LTH, Chambre $11, (nuneuble
du Montreal Woard of Trade.
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Montreal Power Cons.
verse ses intéréts

Moantzeal 1. 11. & P. Cons., annonce
que le dividende réquliee de 75 cts par
hons de $50. à 3 pour cent convertible,
sera payé le Îer juillel aux détenteurs ins-
nts au 31 mai 

Mines inscrites
Les entreprises suivantes seront inscrites

sur le marché de Toronto aujourd'hui:
Bonville Csold Mines Limited, Kayrand
Mining snd Development Company fom:
ted, Marcus Cold Mines limited, Nib
Yellowknife Mines 1 imited.L nion Mining
Corporation of Yelllnwrex Mines limited

Malartic Gold Fields

TORONTO. 17. — (CP) — Malar
te Gold Fields limited à vu sa produc:
tion s'élever à $354,470 durant les 3 pre-
miers Mois de cette année. en regard de
8345/075 durant la même période l'an der-
nier.
 

L'art nommé
  

impressionniste” ti-
re son nom d'une toile de Claude ministrateurs furent réélus Monet intitulée ‘Inypressions.|
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Bourse de Toronto

TQRONTO, 17. (P.C+ — Le grou-
pe des mines d'or eat très actif au-
jourd’bui sur la Bourse de Toronto,
et l'on inscrit plus de gnins que je
pertes. Les métiux usuels et les in-

dustriels sont aussi légèrement en

hausse,
Quemont avance de 3-8 de point

à 10.50 et des gains de 5 à 10 cents
vont à Wright-Hargreaves, Pickis
Crow et Trans-Resources. Atlas et
Negiis s'améliorent légèrement, tæn-
lis que Giant, San Antonio et Da.
nalda fiéchissent.
Golden Manitou et Mining corpe-

tation sont en gain pour les métau <

 

usuels et, pour les pétroles de
l'ouest, Caïlmont se hausse de 2
cents alors que AngloCanadian

baisse de 2 rents,
Canada Steamship Lines privilé-

xié, Canadian Canners et Ford "A"
sont en gain puur l'industriel,

Marché Jes changes

 

NEW-YORK, 11. — (PC) A
l'ouverture du marché des chang.s
étrangers, aujourd’hul, le dolar
canadien reculalt de 1-16 de po.ot
à escompte de 93-16 pour cent no
rapport à la devise des Etats-l'iuis.
La Hvre ateriing au cours de $4.06
en monnaie des Etats-Unis, état stationnaire

 

 



 

L'heure approche
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Laesque Taraan apercul
Numa, en mvant de ful, U

arracha us fruit mor
À un arbre.

 

   

Et Inncant som ort puisaani. Tarçan se
lahsa choir derridre la llomne nerrouple.

 

 

Jeanne, an
entendit le ort d'apprè
de Tarzan ot reprit

vilinge,

 

 

 

Collation de
diplomes
La collation des diplômes à l'uni-

versité McGill aura lieu mercredi le
30 maj à dix heures du matin. A
cette occasion, des doctorats hono-
raires seront conférés à M. Edouard
Montpetit, sccrétaire général de
l'université de Montréal, et à M.
E-P. Fetherstonhaugh, doyen de la

re 1-1 ¢ du génie à l'université du
qui a d Js HE anitoba.

mo uta de 5 3niente signée récemment entre RIUINPATE MU, SxBh) Dy mura, cette année. 432 diplé-
la direction de la mine Johnson. & rewnlir effi a vment lo poste de|Mé. En raison des cours accélérés
Thetfurd-les-Mines et au Lac Noir, viie-irfadont du Conard du truvarl en médecine et en art dentaire, il

et le Congrés canadien du travail, 4° Montréal | n’y aura pas de diplomés de ces
par l'intermédiaire de son local ARBITRAGE facultés, parce que les cours n'y
rroupant les ouvriers de l'amiante.| . ft ! ater seront terminés qu'en juillet. Le Dr
Chez les employés, Outre M. Paul- à Montreal Harwa James, principal de l'université.

rimile Marquette, directeur réglo- J514 des Métallure prononceral'aliocution au cours de

nal du Congres canadien, ont signé riaue na pu réussir À amener les[la cérémonie de collation des diple-
; ntendre et 41 a parle contrat: MM. T. Smith Laval Nma| os A

Nolet et T. Jolin. MM. G. Rubinson Vall d'instiftuer an com t& d ar-| Au cours de l'après-midi, le Dr et
et S.J. Riggs ont signé pour là Com Comme on te aot, l'union] Mme James donneront un “garden-
ani tan later d'union et la com-l party” sur les terrains de l'univer-

pagnie. refuse carrément de me ren-| oo. CoeTos deux parties se soul endens dre À votte demande aité pour les diplômés et leurs
durs auf les ponts suivants, douze amis. Cett> fête, qui se faisait cha-
pour: de vuvahces payés par année Quant aux autres questions, le . tta fete, 3

ne CC manération supp émentaire del Conseil du travail # entendu les que année, n'avait pas eu lieu de-
x de lheure de plus pour les] deux artes Jeo af dernier et] puis 1938 en raison de la guerre.

récubèrementt a demandé A la ene de pro- ts d'aruaene .
sntetlons de <alai- [dure G0) ate des sa aires pasés à ses CONFERENCE UNIVERSITAIRE

À 15 pourfrent pour tous lex] empnss
1p ovis dew gle usines One AU_-

ntation min.mum dv 15 pour cont
aux ouvriers travaillant à la plée. Leu ty peurtapehes, mem)
aire et demi pour fe travail ef. de PR NUE EE
( ué après hat heures de trauva’! apraphes ont Cu dus
der une avule journ nant "leur conseil d'
das moins deux het r= de fa dear
aural Les employés auron rfsuttat curunte
ean te i anton hea petoarne pele, 1
Te sans ir fatre exévuter aucun owl gee ot
tran! * local est aussi 1e onbul ju € nut es dfrectears ont

Chaton,
afien des surinterdants of
ttes tetilra seteme

: hastetaez, GS0T
<oir

  

Tous les salaires augmentés
chez les ouvriers de l’amiante

EN

 

    

  

 

   
  

  [ses directeurs du Congrès cana-, rems
. ti i I. Marquà du tiavaii ont rendu pubiique mixston ps

 

  

 

  

  

  
  

 

  
  
  
  

 

       

La réunion annuelle de la Confé-
rence nationale des universités ca-
nadiennes aura lieu cette année à
l'école Duchesnay, près de Québec,
les 14, 15 ot 16 juin. Alors que les

d'hier, avc !-| délégués seront Jes hôtes de l’uni-
n° Duncan |versité Laval.

mtop

   

  

   

  

    

  

    

  

 

   

 

     

Parti totalitaire
aboli par le Japon

  

 

omme seule arenes de nde lat uni par ans
des travailloure ef 1g ausalton Lvs
dans aanbbiaces pour les ee os

w des deux ustnes de l'amiante

UIs ROY
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ELECTION DE W. 1
M 1. “-H. Hos, à

 NEW-YOIK, 17, — Selon Radio-
Melbourne, Tokvo a annoncé !n dis-

. solution de l'Association d'assistan-
Les épinards connus en Angle- ce du pouvoir impérial, le parti

terre vers "an 1500. totalitaire du Japon.

a
tue Seubert   

        

 

res Transports

la <présidence du
du travail de Montréal en  

 

 
 

CS ” Femmes-médecins en service actif

     ——
y

“
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Le capitaine Lelda Sestrap, officire du Service de Santé de l'Armée canadienne, est lei photographiée
(à gauche) au moment pv elle administre Fanesthésique 3 un blessé de guerre canadien, tandis que le
eapitalne Gardner Cooper (au centre) ot fe lleutenant (infirmière) Marjorie Elizabeth E dman d x. de

Winnipeg, pratiquent une greffe délicate de lu peau dans un hôpital général canadien en Ang pere “
capitaine Sestrap est d'Eckville (Alta) et le docteur Cooper, est de Toronto, T'hoto Armée canadienne

outre-mer,

~ sontprnan..

  

 

 

 

MOTS CROISES DE LA PATRIE>
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HORIZONTALEMENT
1—Dent fossile de poisson.
1-—Laïqgue — T.nta avuc bardiesse
— Agent politique de Louis XV

3—Wborticr d'une grande Maison —
Aurésiation de sa nt,

4—3Suinter — Partie dure du corps.

 

Solution du problème d'hier

PJAJTIO[U{L|LILJA[RID]
1€(NN)
LN (s| R def} À MM] R/EINIE|S]
ITIL RmGIVENAIRIA]
A|N|JABIE|RIMBRICI|E|P|
P|OJS|E[RMIC]O
EMS TR P[E|S|E|R[A
TJUJE NT |0]L|E M] O}R
JAIS IE JU WIEIR 1
IL INNOVE WIR TRIE
tE|C|H|AIRIP|IIL]LTE[R
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5- Mesure Itinéraire chinoise ws
Qu'on apporte en naissant,

6--Anvienne forme de oui — Pres
nom indéfini — Dans padre.

F—Qui dure trente ans,
B<Souverain — Partie gure du

corps — Note renversée,
9—Gront mât des bâtiments à vole

#s latine — Ville des Puyse
Ras,

10—t'o:ârsa — Deu des vents —
Préposition.

Elrochet, d> fer — Coupa de ba-
letters

VERTICALEMENT
1—Amputation de la angue.
Z—Articie simple == Terminaison
— Légumnineuse,

3—\rt de l'o<cleur (pl)
d—v'unton siisse — Nunsiéros,
3—-Fronom personnel — Inflammae

tion de l'oreille,
Sihstance qui forme le tissu

hulaire de la peaw cl des care
ses Chez les animaux —

Masse de piurre très dure.
T—Mouvement de l'homme — Fête

de la Nuttvité,
S—Anagramme dr Nog — Carte à

Jousr — T:rminatsan.

Y—-Fquerre — l'ronom personne.
10—Prigne du tiseerand — Sec.

santé par laquelle on come
nd,

 

  

   

  

 

Laval doit étre
conduit en France

MADRID, 17. — (B.UP)—A Bar
eclone, Espagne, on attend d’une heure à
l'autre l'arrivée d'un navire de guerre bri.
tannique pour chercher Pierre laval el
d'autres membres de son parti. alin de les
ramener en France où ils subitont leur pro-
cvs pour trahison. l'équipage allemand de
l'avion qui amena Laval à Barclone à été
interne.

100,000 membres
de la Croix-Bleue

  

L'Association d'Howpitalisation du Qué-
autrement connue sous le nom de la

roix-Bleur”. à dépassé le chiffre de
100.000 membres, après trois ans de fone-
nonnement dans la province de Québr.
Durant ces trans années, plus de 10,000
A'hôp'taux furent payés par l'Association,
représentant un total de plus Je $650.00,

  

n nels, 28 mind. aura Heu la
Ë ection mensnel‘e de Assocs.

thon dee Retrattants du Noed Voiet
Ie programmes 9 hum, messe an
sonnehivee rp nt de Vévlise St. AT.
phonse dd Youville, muiy du petit
défeuner; 10h am sermon À 1 An.
ditorium par ie RP. Alhint Pro-
vost, OUT.

  

  

    
CANADIAN NATIONAL

RAILWAYS
REGION CENTRALE

Entretien des pentes de pelouse, ete
eur le de prnssaze de In
vole ferrée de In rue t nthenrt
au bent Virtorin, Montrént,

“né,

On demande dea sontiissi ons pour
te travail ef-haut mentionné, et lea
CONSse marqués ny
detiors - "Roumine
stun noir f'entr tien des pentes de
pelouse” et adressése A MP ER
Lu € Ingébleur en chef Canadian
National Railwavse, Chambre 436,
Cuion à Toronto 1, Ont, ape
ront n op = fu=squ'à 12 h. 39 pm,
le 25 mind
Lea Instrus tions nu stitet «des sous

Missions queuvent Âtre nltonues aux
barons de l'Ingénieur de district,
Canadian National Ra lways, Care
contrale, Montréal, Qué, et on peut
se procurer jes plane, lea spéeifts
rations ot lex formules «de contrat
en déposant un «bèque accepté,
n bin au Trésorler, Canadinn

nul Ra lways, pour le montant
de $10 qul vera remis sur retour
des plans et dx xpécifr thane en
bonne condit on, on dedans de
ttents Jours après réception du cone
trat,

2 ERONT
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 Victorieux sur trois coup
*-
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Les Royaux profitent du manque
de tenue du jeune lanceur-recrue

Houtz pour battre Newark 4 à 2

 

Les Royaux de Montréal ont remporté hier lvur quatrième victoire

consécutive en battant les Bears de Newark par 4-2 partie qu'on leur

présenta plutôt sur ua plateau et qu'ils furent assez habiles d'accepter.

remportant ainsi complètement leur

de Bill Meyer.

Les Royaux n'ont obtenu que

ti coups sire, mais, la faihlense

de “Bill* Houtz, lanceur gaucher

des Bears, leur assula une victoire

suns gloire. Houtz aceords huit

buts sur balles
et toucha de ses
balles deux
frappeurs dans

la 6e reprise
nvec le résultat
que le club lu-
cul compte ses

qua tre pointe.

John Gabbard
Jungait pour l'é-

quipe de Bruno

Betzel. Le gros
John n'accorda
Que cing coups

sûrs espaces et

acux buts sur

halle rempor-
tant =a qe vic-

toire de In saison avec une seule

defute et se classant par le fait

méme l’un des meilleurs lanceurs

de Ia ligue

Lain des faits rematquables de

crue rencontre fut que les cing

coups sûrs des Bears furent tous

mieux que des simples, soit qua-

te doubles et un voup de circuit

par Zimmerman, Eimer “Red

Durrett obtint également un coup

de citeuit, C'est son deunicme de

pus qu'il est sur l'alignement des

Bey (ox, =oit depuis le 9 mai.

Les nt deux

points la première reprise

satis Même avoir flappe de coups

is Houts donna un but gratuit

a Hitman qui se rendit ensuite au

20 hut sue une halle, Houtz Trapp

ators Durrett et accorda un but

sut balies à Glsdu pour rempli

avnss les s. Todd fur:a Glad

wi 2 et Durrett avanga au 3e,

Ritman comptant Stevens {rappa

alors un long balion à 1 champcer

tre, promettant a Dutvett de comp
ter avant que 1+ baile eut elé aù
Coane

  

John Gabbard

 

  

 

 

Les Bears cenptérent dans la

Se reprise Larue Taylor et Hout

trappeient chacen un doubie, [es
Hoyaux, à ‘ear [rappe, reprirest lu

méme avance sut un coup de cl
cut de l'urrett, le cop passant au

d.+<us du * 1+ vu de pantage dan:
le champ sivit, Le sécond et deu

 

 

 

ner quatt des Deus «tant dans

Lo searine aroun Gout de di
Mel Thon,

Un hat <in hoce a San Board

un sactitive ob des buts sur baiics
a Kitnan et Durrett remplirent

le bat- pour les aux done at
Bill Meyer degespers provable|

ment de la piètre tenue de Meutz,
au munticcie st se dé cuis vain de

[envoyer aux dou hes poit le tem

placer pur "Hall" Suciy, un dre:

tier, Sky force AL Todd à finn

per dans un doubly pom int

ainsi fin aux points des Moyuv.

Les loynaux  pattitont  aujout

d'hni pour Toronto où ts jeuuernt

demain et samedi Ils joueront en

suite une double rencontre a Buf

fulo contre les Bisons, dunanche

prochain, et lundi, i.< entrepren

dont une série de tous parte

contre les Red Wings de Roches

ter.

Les BRoyaux ont annoncé hier

que Henry Colutelil gi est en

re aux ¢lud:s a Nyack, New York

un lanceur et joueur d- champ, «e

rapportera le 31 mai ators que

Montréal joucra à Rochester Mi

les était avec 1e cub Trenton lan

dernier. C'est un dur frappeur: il

mesure 5 pieds 11 pouces et il pé

se 180 livres, 11 fut autrefois ta pro-

priété des Athieties de Philadel:

  

   

 

  

  

  

ple.

NEWARK
Ab. Pt: Ce RAE.

PDifani. 26 .... 3 0 1 5 40

Rhahe, cd. .... ¢ 0 0 2 00

Zimmerman. lb, . 4 1 1 8 20

Nowsk, cg. .. 400000

Tube ce .... 400300   

*

série de trois parties contre le club

 

 
 

Charles Ferrell
au Burlington

M, Marcel Dufresne nous
avant-midi,

que la direction du club Most.

réal avait décidé d'e yor,
sous option, Charles Ferrell,

un receveur, au club Bure.

lington, (aroline du N
Les Royuux doivent des-

cendre lenr liste de joueurs à
viogt-ei at Ferrell est Pun

des joueurs de surplus, a
l'heure actuelle.
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Washington a Cleveland, terrun

détrempé.
Huston à munt-Lo: plu +

  

New-York a Chicagu, pluie
Philadelphie à Détivit, pue.

Quatre clubs dans la Ligue
de Crosse Junior
 

Eugène Vidal. président de la

ligue Junior de crosse, nous à off:

ciollement annoncé hier soir que

quatre clubs seulement compageront

le= cadies de son civuit. Ce sont
le Verdun, le Rosemont le Notre-

Dame de Grâce et l'Immaculeé-Cun-

veption
Au cours d'une assemblée tenue

hier soir a la Palestte Nationale
1 a été décidé de demander à la
Quebec Lacrosse Association de de-

frayer les dépenses d'une paitie par

<emarne a UAr-na de Lachine. Aus-

sitet que la QT.A. aura rendu une

réponse, les têtes divigeant-e de la

Ligue Junior deesseront te calen-

drier des partivs pour la presente

"Bison.

La Lizue Junior à l'intention de

Jours: au moins Une parle par æ-

maine en plein an sur diff

tettains de la ville. Les joutes 1e-
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s sûrs

BASEBALL
LIGLE AMKRICAINE

Washington à Cleveland (remuer
Boston à @-Louis remise)
New-York Chicago (remise)
Phijadeiphos & Détroit (rewsise)

LEGL E NATIONALE
Bmoklyn 3. Fittaburgh 1
Boston 5, Bt-Lsouis 4
Boaton 4, St-Louts t
Philadelphie 6 Cincinnati 2
New-York 6, Chicago 0

LIGUE INTERN NALE

Montréal 6, Newark 3
Baltimor: À Tœvwato (2 p. rem)
Jersey-Cuy à Bullalo (remises
syracue à Rochester (renusv)

  

 

AUJOURD'HUI
"5 AMÉRICAINE

on A Cleveland
Aphte à Détroit

New-York & Chicago
(Relea portes au calendrien

LB NATIONALE

Pittsburgh à Bruokiye
Cincinnat{ à Philadelphie
Chicago A New-York
Baint-Lonis à Boston

LAGt E INTEMNATIONALE

dermey—ity à Eyracuse
Baltinore à Newark
{Heulss partis au calendrier

   

  

PORITION DEN CLURS

LIGUE AMERICAINY

(Chicago ..
New York
Tétroit
A-Loas
Washington
Phila me
Boston
Clever nd .
13GY & NATIONALE

   

 

   

   

Saint las
Pittahiorzh
Cooeenaty
Phisiephe  

 

1HA LE INTERNATIONALE

J 6 P Mo
1 4 : né
2e 1 3
17 106 7
17 ® 4
15 + 10
“os
16 5 11
11 4 le  

La pluie aide la
cause de Dykes

CHICAGO 17 — Le gélant des

 

its Sex de Chicago Jim,

"a, eat tout heureux de ce

temps-ci bien PE
que son club age r ~ a

   dit contreman

der Gy A

en quelques

dey

 

 
    

 

 

 

  

Jours je

sulières auront lieu le vendied sou {debe de 14 <u

a Arent de Lachine son. En efi
— a — [quand la tem-

Portner, 3h 10 0 1 0 O|I<IeHE à em
Laker. ae 2, 3 4 1 1 5 vipéche les Soy

Taylor, ter. 2 1 1 3 1 0i's Yankees
Houwz or 34 1 4 200 de <e disputer
sv ky, lane 00010 ofune partie 1

- sure, Le

Torx OU 2 32415 U'hiez aprésnt,
MONTREAL uit12

APLC BAR fois qu'on de Jimmy Dy hes

Kenan re... 201 0 2g gl vito remetite
Ditiett ea a ny 200 lune parte des Sox depuis le de

Giada r A + a 4 n but de la campagne dans Amcéti
Todd, rear son go [fAine. soit depuis 26 jours de jeu.

teens, 1h an {rst dite que sept des Joules dis

Parker 2h 200 or a lei devront étre reprises

{Pose 5 4 d'plus tard tandis que trois joutes

{Be ore * 1 a jte vont egalement être reprises +

tord lat > 20 oi toner,
— Dykes mmat fort bien que toutus

Toru, . 202000 4 32711 0 ces vem sex de parties egnifirront

Newark. . . . 91 01060 2 que secs lanceurs devront pein tr

| Montiral, oon Tux À plus régulièrement plus tard maa

= aires it est trop heureux Actuellement

Ponte prodits pur Toll Keo TOR préoveuper d'une tel'e

sens Dur Z mmerman Doux (Pose Ce qui fait sourire le Ré
brite. Difani, Taylor, Monts, Hager

|

20° du Chicago. ces jours-ci est
Crreuts: Durrest, Zommerman, #4 (He que lrsexpeits - toux et cha
er dices Gabhard, Parker, Douable (SUD d'eux — avaient déclaré avant
jeu: Stevens a Board. Loses l'ouverture de la saison que te Chi

‘es buts: Nowark 4: Montréal 7.|C8R0 aurait toutes les peines du

Huts sur balles par Houtz 8: Gab monde a ar maintenir en deuxié
bard 2. Retires an baton, par Hour Me position. On sait ve qui est
3; Gabbard D Coups sûrs, aur bal. [strivé.

es de Houtz 2 en 613 manches;

|

Tæx Sox sont plutôt en 1ère posi

Sucky. 1 en 123 manche J'rapprs |fion ayant gagne 12 parties ot

par le lanceur, par Houtz (Durre*! perdu 6 on détenant une légère

Gladu). Balle passée: Taylor. Lan-|avance de 17 points décimaux sur

ceur perdant: Hout&  Arbitros: [les Yankers de New-York qui on!

Fowler et Winters. Tempa 1 43. As-

aistance: 2.000  remparts 13 vletoires of auth 7 O06

faites. Leur succes Ast reer fac

~N

 

>

La reprise du turf aux Etats-Unis a été le signal d'une démonstra-

t'on enthousiaste de la part de milliers de partisans des courses de

chevaux. Cette scène s'est déroulée à Narragansett Park, R.l. où

plus de 25,000 personnes acclamérent le lever du rideau sur la

saison du turf dans le Rhode Island. sam:di dernier. On assiste, ici.

à la fin de la première éprouve de la matinée.
 

HBALTIMORE, Ma. 17. -

sonnes  profitèrent d'une idéale
température pour assister à Uinau-

Euration de cette réunion de dix
jours. Elles ne furent pas peu éton-

nées de voir le favori, Sullure. à II.
Buy Bedwell,

position. drux lungueurs en arcière

de Jimmie.
Foit en urgent, cette cohue en-

gagea une somme globale de $1.052.-

465 sur les diverses cuurses de la
nsatinée d'ouverture, La victoire de
Quien Fu valut $3,200 à son écurie. 

 

 | T

    

Newark uul 901 500

Montréal. MURHix
Houtz, Suckey et Taylor,

hard et Todd,

Baltimore

header) pluie
Jersey City a Buffalo, pluie
Syracuse à Rochester, pluie.

a Toronto doute

Binghamton, N.Y. $7 — Mario

Ochou, 165, Cubs, terrasse Oscar

Boyd, 161 1-2, Buffalo, N.V, 7.

le à expliquer. Tes Sox ont tout
simplement mené le circuit Har
tidge au baton, pour les sacrifi-
ces Ma sont en 3e place pour lez
coups de deux-buts frappés et on

deuxième place pout les coups de

tros-buts,
les vétérans lanceurs Thornton

Tee. Jog Heynes, Ed Lopat et Or

val Grove ont vraiment bien fait
depuis le début de la saison mais
il ne faut pas oublier que les Whi

ts Sox ont surtout excelle sur is
défensive. [I ent AUNSI Intéressant

de ,mentionner que les rusés

soueurs des White Sox ont em

ploye avec grand succès le fameur

ttue de 1a balle cachée a deux re

piises. en 18 parties, le gélfant 4.5

Indians de Cleveland fou Rou

dieau, et Harlond CUSTdes Sena
tnrs de Washington étant les vic

times,
De plus. le vétéran rreeveur M:

ke Tresh et les lanceurs des Sos
n'ont permis qu'un seul but vale

depuis le début des hostilités
Tiesh nde plus pris en défaut sept
joueurs ndversaires qui tentnient
de voler un coussin €t une erreu.

empécha aussi un autre but vol!

Seul Skeeter Welhb, des Tigers
téusit à tromper la vigilance de
Tec het des at, Urora du Clarng-

 
  

Un peu plus de vingt mille per-%

  

Plus d’un million en paris à

la premiére de Pimlico. hier
 

Les courses sont revenues a Pimlico, hter,

avec Quien Es, le purwsang de sept ans de Morris \WVexier, l'emportant

par une longueur €t un quart su Jimmie, à Mme Noy Carruthers, dns

le handicap printanier de Baltimore, d’une valeur de $5000 qui consti

tuuit le plat de rmstance de la première matinée.

 

Prochains renforts
pour les Royaux

arriver en troisième,
1 Marcel Dutresne, pvcrétait. et

publiciste des Rovaux, unbuouee

que le lanceur droitiee, Henry

Colarelli de Nyaek, NY. que
riod une belle impression oo one

trafoement se rapportera ang ela

de baseball Montréai be 7 fun

prochain, Colarelli doit termine

es études is sa Vite
aw été an

lancenr-volrigeur, Carl

Frenton se rapporters aan it

21 mai alors que te club
a wheter,

Miles, qui peut frapper de

  

 

  

 

  

 

vertu

  

     

nuns, pee 1800 jv mesure à

pieds ef 11 pone set durant bes

aisons 1910-11 i) évolus tes
Althétôques de Phil Aphid Sa

ligne Américaine L'an de raier,

ave le Trenton, Miles cogua peur

sue moyenne de en 63 Jou

: dont trie

 

3
treize deux buts,

el un coup de circuit.

On à aussi la moyenne officielle

des frappeurs qui ent joué regue

5

 

ple

lierement depuis be debug de da

saison Roland Glada domine avee

tne moyenne de à l'étranger

et 394 à Montr il à fait comp-

ter le plus de points, 19. il a le

plué de trois-buts, 3: Fddie Ste-

veus à frappé te plus de coups de

cirenit, 4. Glady vient en deu-

Aime place avee 2,

Les ré-ultats d'hier ne sont pas

    

  

  

compris dans le fabicautin sul

vant:
RERU ETATS

ah 2b bte mes
lue & l'étranger 44358 30 20 1 320

can 15 42 1 7
Parker & léteanger, to 1 0 1 Tie

tes 13 2 0 0 303
Mréant & Félrenger 13 2 2 #0 361

wi $ 8 0 0 2w0

Yeager à 1 1 3 1 00 Ze
het “ 4 tt uo 363

Kitrman @ :étrancer, 7 3 000 19
wl dou 2 0 Sa

Miwaskt À létr.nger 37 10 3 0 6 270

(EEE A 203
Re eus à Uétranger, 4210 © 0 2 22
CTP 35 10 } a2 7

Told a l'étranger. 5." “22
BU eisai 3 7 1 8 vu 20
Med Durrett n'a pas partimipé à aucune

pates à l'étranger.

WHITE PLAINS, N.Y, 16, -
Vince La Saiva, 14544, Mount Ver-
non, N.-Y.. bat aux points Tominy

Mille, 143, Valley Stream, N. Y.. +

AKRON, O, 17 — Charles Hoth,

 

 204, Héteoit. hat aux points Bon

w, 10% Cleveland, 8

 a



Les Dodgers ont raison des Pirates
par la 1, Hal Gregg remportant sa

cinquième victoire de la saison
NEW-YORK, 17. (B.U.P.) — Le deuxième mois dans la salson du

baseball majeur commence par deux faits remarquables: tout d’aborJ,
par le fait que les deux ciuba de St-Louis ne semblent pes vouloir répé-
ter leur exploit de se disputer le championnat mondial, puis par la me-
nace des équipes de Chicago qui, elles, paraissent vouloir tout balayer

 

sur leur passage.

J. Monroe Johnson, chef du as +

 

partement du transport, déclare
que les géries mondiales seront
hors de ques
tion à moins
que deux «4

de la même vil-
le ne se quali-
fient en pre
mière position.
On a cru au

debut de la sai-
son que les

Browns les
Cardinals ré

prteratent
leur triomphe
de l'année der-
nière, Mais tous

deux affichent
Jusqu'ici une
tenue désap
jointante. ‘routefuis,

nent de Thompson stimule les

«ub de New-York: les Giants et

13 Dodgers de Brooklyn occupent

va deux premiéres places Jane
teur ligue et les Yankees se clas
sent présentement au 2e Tang dans
la hgue Américaine.

Jes représentants de Chicago
sitont également de dungereux

concurrents. Les White Sox ocen
pent le sommet du classement
dans la ligue Amdricaine et ios

duba sont en 3e p:ace dans la Na

tonale. Les Cards de St-Louis ne
sunt q''en deuxième division aver

la victoires et 12 défaites alors
que les Browns sont en &e pusi-

tion de leur ligue avec neuf v=-

1cires et autant de revers.
Ie premier mois de la saison a

produit bien des sutprises, ma.s

aucune ne pouvant se compareri

la déconfiture des Cards et au.
tasslchances dont jla ont été victi
mes par suite de blessures subles

par quelques-uns des meilleurs
loueurs, entre autres l'arrêt-court
Marty Marion, Al Schoendienst ot

lea lanceurs Wilks et Dockins.
I'vir comble. deux autres joueurs

«nt du se retirer de l'alignement.
Vin d'eux. Walter Cooper, ayant

«té appelé par la marine. C'est

pour toutes ces raisons que les
Cards n'ont gagné quo 2 parties

des & parties disputées à l'utran-
por.

Leur fiasco s'est accentué hier
quand ils ont perdu une double re 1-
contre à Boston contre les Braves
par 5-4 puis par 4-1, La premisre
pattie dura 14 manches. Elle fat
perdue dans la 9ème reprise lors-
qu'avec deux hummes de retires,
Elvin “Buster” Adams fruppa un

petit coup qui fut facilement attra
pe. Les Braves gagnèrent aussi la
Ze tencontre sur un double de l’hi
Mais qui remplaça au bâton le F:n-
teur Charley Barrette et sur un

smple de Dirk Cuiler dans la ide
reprise. La première victoire fut

itée au lanceur Bob Logan. un

in agé de 35 ans de retour!
d'Indianapolis.
Les Dodgers, jouant comme s'il

sett agi du championnat mond:
ont gagné leur lle partie consécu-
tive, habilement dirigés par Lie
Duracher. Ma ont hattu les Pirates
de Dittaburgh par 3-1 pour la 3e fois
consécutive. Hal Gregg, leur lan-
ceur, se ré int parfait sur le mon-

ticuie, Gregg a jusqu'À date gaens
5 fois el n'a perdu qu'une fois. 1
retro À frappeurs au bâton et n'ac-
cordu qu'un but sur balles,
Lea Giants, dirigés par Mel Ott,

Phil Welntrauv et Ernie Lombat hi
st aurfout leur Innceur Voiselle, ont
hisnehi les Cups par 6-0 rans une
vartie du soir. Ott et Weintraub
"nt frappé chacun un coup de cr
eit. portant minsi leur total de !1
saison à six chacun. C'était Ia 3e
\ootoire de Loise!le qui n'accordu
que six coups sûrs
Tea Phillies, hien appuyés par

Your Iunceur Harrett qui n’accorda

que 7 coups aûrs, ont battu le Cin-

et

 

Hal Gregg

l'uvus tisse
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11e victoire de suite des “Bums”

 

“Mort’’ Cooper se
suspend lui-même
en laissant Cards
BOSTON, 17.— Kn déclarant que

Mort Cooper s'était “suspendu lu:-
méme” en quittant les Cardinals de
Si-Louis sans en dire un mot à qui
de droit, le gérant des Cards, Billy
Southworth a laissé entendre que
la dispute au sujet du salaire exigé
par ie dépuié droitier ($15,000), se-
rait laissée entièrement entre les
mains du président du St-Louis.
Sam Breadon.

“C'est un bien mauvais temps

pour laisser un

club”, à ajouté
le gerant des

Cards “car no
tre département
de lanceurs est
actuellement pas

trop fameux”. Il
a continué:
“Vraiment, je ne
sais pas ce qu'il

y à. Je crois tou-
tefois qu'il a dé-
claré à d'autres
Joueurs du club
qu'il y avait de
la maladie dans

  

sa famille. Je
MORT COOPER n'ai jamais eu
un mot avec Mort et toujours, il
a su obtemperer à tout ce que je

lui ai demandé”.
II demeur- toutefuis que South-

worth avait signifié à Mort Cooper,
mardi, qu'il jancerait hier dans la
tère partie d'un programme double

contre les Braves, partie qui fut
pagnee par les Braves, par 5 à 4
en 14 manches, Blix Donnelly etant

le p:rdant. Moit Cooper n'etait pas

au poste,
Suuthwoith a appris que Cooper

vtait parti. à bonne heure hier ma-
tin quand le sccretaire de route.
Leo Waid, l'avisa que le gros lan-
ceur diotier allait prendre l'avion
de 5 heures du matin, pour New-
York, ou il devait rencontrer son
épouse avant de prendie un train

pour St-Lours.
UNE DISPUTE

Cooper et la direction des Cardi-
nals ne sont pas en très bons ter-

Mes depuis plusieurs semaines deja,
soit dvpuls quCooper à appris que
le joueur datrét-court Marty Ma-
tion avait obtenu un contrat qui lui!
assurait un salaire de $15.000 pour

la saison 1145.
Cooper et son frère Walker, un

receveur qui s'est enrôlé dans la
marine, depuis exigérent aussitôt le
mém- salaires de $15,000 et firent la
grieve. Le président Breadon réus-
sit à persuader Mort en lui promet-
tant temporairement $13.500 et Coo-
per rejoignit les Cards mais, un peu
pins tard, il ne fit pas le voyage a

*.

 Cincinnati. Après une conférence
entre Cooper, son avocat et le pre-
sident Itrendon, Mort Cooper se re-

joignit de nouveau aux Cards,
Southwotth a déclaré que his.

toire du salaire n'était pas tout à
fait réglée mais que depuis la der-
ni¢re entrevue Cooper-Brradon on
avait payé hebdomadairement Mort
sur une hare de $13,500 par année.

PITTSBURGH, 18. —- Cowhos
Shank, 130, Denver, bat aux points
Ossie (Bulldog) Harris, 159, Pit's-

burgb, 30,

HARTFORD
Robinson, 1580, Pittsburgh, bat aux

points Sammy Mammone, tid
Stamford, 10.

  

cinnatl par 62, Wasdell frappa un
triple ot deux simples. ~

L'étoile des paities d'hier fut Cur-
den Gillenwater qui frappa un coup

4

 de elrruit qui fit compter trois
ponte pour les Braves,

  

St-Louis. . 000 001 021 00 00—4 12 4
I oaton . . 000 1000030001 -5 7 3
Batteries: Byerly, Donnelly (9) et

Dea; Tobin, C, Barrett (10) et
Masi,

Deuxiéme partle

St-Louis. . . .. 000100000 1 8 1
Boston. . .

.

. 40000000x— 4 0
Batteries: Jurisich, Creel (1) et

Rice; Logan et Masi.
Pittsburgh . . . 100000000—1 8 1
Brooklyn. . . . 000110 10x -3 2 2

Bateteries: Gerheauser et Salkeld:
Gregg et Owen,
Cincinnati. . . 000000101- 2 7 0
Philadelphie. . 100201 02x—6 9 1

Batteries: Fox (7) et Lakeman;
R, Barrett et Mancuso.

 

 
Aucune partie au caiendrier de

l'Association Américaine, hier.
 

 

 

 

    
San Francisco a Seattle, terrain

détrempé.

Lus Angeles à Portland, teiiain
détrempé.

Hollywood 6, San Diego 3.
Oaklund 3, Sacramento 2.

Concours de tir
militaire, demain

Neuf équipes der prend: ont
bAFt aux concours du district nal
taire n> 4 à l& uniet « de tle -
Victoria Rifles denn, Ces «one
COUTA NCOTOHE ORIENTA ROUN leg use
pices des Services Auxilluires et
sont 1 # premiers du genre au Cae
nda. Ces tournots résalient du pre
wii vme récréatif de tir qui fut
bli duns ce district ily a prea
deux ino get an cours duguel,
ats anes de tir furent Fem ses
trois o'asies’ lea novices, les mare
queurs et Jes experts.
Une équipe du C.W.A.C. prendra

A ces con ou i

   

Ge

 

     

 

   

x marquiors en
‘5. Au «
raent xen

. 41 leur »
#autrs halles, ¢

sup lémientaire auquel
prendre part leq valet ats, ‘
vintage total de chu que club coup
tra,

lan I'ste dex éruipes Ins rites
formée rome sait on plus
équipe représentant le centre d'en-
traftement de St-Jérôme, Le tour-
not canmeners à 9 he
st mé LéTMIMETA Vo PS cn)
bine Long Ursnon oo sera uadis

  
  

 

  

    

  
 

  

   

Club de Tie du OWL ot Livut
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Hoashman J, Cpl, Swe ns.
ah LE, Cpt Mar us
Henderson Lon ht M v
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= buongton, Sat. Ho

du Corpa Pnie-Maîtres
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v, te M Oger,
Magarin capt EB

Wire, L-Cpr 1 on, .
Millar Pte. Co DeRuclhi'e, Sgt,
Crindiay.
Club qe Tir de LLL: Cant. Ae

D Rober, von, Capt. Desharigte, 8
moe» ugir, *-4s1. MW ON
man, S-Met TOV Redbone
YW. Woode Opl. I. W 1n

J. CEN

v de Sherbrooke: SEM
» J.-M. Mitchell,

mat Ÿ

Leal, Pe, Gerla,
k

        
  

Y. Lapors
: LoAlla,

Que . 4 RL Heard,
Bell>ma L-Cpl,

de Tir de St-Jean: Ca
doh,
su.

 

 

 

la ligue Internationale.

 
A pe) tL :: Ç nc. 3 an . , :
cluiLÉpeeeto Ry

Voici CURT JOHSON, des Leafs de Toronto, sur lequel compte
beaucoup le gérant Harry Davis au cours de Ia préscnte salvon duns

 

  vB

 

Les Dodgers com

soit un: chen sc olive. un large pa

Durocher a accordé avec plaisii,
une entievue aux journalistes qui

l'entouraient et ce fut des lors un
flot ininterrom-

pu de paroles

qul =portaient

surtout sur ia

victoire de son

club, hier, par
2-1 contre Pit:s-
burgh.
Durgcher ad-

mit que cette

série de triom-
phes de son
équipe est aur-
tout due aux
réunions que
tiennent ses
joueurs avant
chaque partie,

“Elles sont toujours aérieuses,
dit-il: mes lanceurs, particuliére-
ment, les recrues, culculent le pour

et le contre et, quand ils sont an-
voyés sur le monticule, ils savent
quoi faire. Ils commencent par ga-
gner a‘ors qu'ila sunt encore dans

leur chalet.”
Durocher ajouta que lors de ces

réunions, ses joueurs vludient mi-
nutieusement les faibiesses des ad-
versaites et leur système de ri-
gnaux.
“Je mentitais, dit-il, si je disais

que mon club joue encore mieux
que je ne l'eapérais, car il faut tou-
jours compter sur JVinexpérience
des recrues, surtout quand il s'agit
des lanceurs.”
Léo ajouta qu'il avait regu un np-

Bui solide de lanceurs tels que Vic
Lombardt, Roy Pfund, Tom Sents
et Hal Gregg: il les à dressés ‘ui-
même & faire face aux différents
genres dv frappeurs et les ordres
ou les conseils donnés sont alors
suivis à la lettre. “Ils prouva
maintenant aux experts, reprit Du-
rocher, que nous ne sommes pas tn
club de deuxième division.”

Dixie Wlker, joueur de champ
extérieur, appuya Durocher en àjou
tant que les Dodgers sont aussi
puissants comme frappeurs que

comme joueurs d'intérieur ou d’ex-
térieur et qu'ils sont capables d
compter régulièrement de 3 à 8
points par rencontre car le club ne
présente ancun point faible, 

Léo Durocher

 

mencenta gagner
leurs parties dans le club-house

NEM-VORK, 17, (B.U.P.) — Léo Durocher, vétu du costume le plus
“trang €. le plus dépenuillé jamais vu chez un gérant de club majeur,

 

ntalon gris souris et un veston brun

coco, exulte depuis que ses Dodgers se condilisent en vrais champions,
ayan' remporté, hier, leur 1le victoire consécutive de la saison.
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Hoston, $15.
"u-York, 74, Pointe pr duits,

Lombaudi, Now-1k, Coupe
sûrs: Holmes, B Lune  
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est réinstallé
 

BOSTON, 17. — La commission

de boxe de l'état du Mussachusolts
à annoncé ia suspension de deux
boxeurs. Le permis de deux autres
à été révoqué pendant que Marcel
Fournier, poids léger de Montiel,

à été réinstallé, après avoir trouvé
bonnes ses explications,
Jake LaMotta, de New-York, a

été mis aux arrêts pour trente
jours. concurremment avec la com-
mission de boxe de New-York, Tony
Mande, de Webster, un poida léger,
a été également suspendu d'ici à ce
qu'il produise son extrait de bap-
tême.
On a enlevé les permis de “Rocky”

Kansas et de “Dick” Bing, tous
deux de Springfield, Mass, prive
que, apparemment, ils auralent fale
sifié leur âge.
 

J. Arernha
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EIIZABETH, N.J, 17 — Freddie
Archer, 146, Newark, bat aux points
Billy Daniels, 149, Ditrolt, 16 
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Foudroyante séance de lutte, hier

 

En moins de deux
poids lourds vident leurs querelles,

Robert battant aisément Cliff Olson

(Par HORACE LAVIGNE)

L'une des plus foudrovantes séances de lutte professionnelles jamais

présentées en cette ville, dans le royaume des pachydermes, s'est dérou-

lée au Forum, hier soir, devant près de dix mille personnes. Elle ne dura

même pas deux heures. Commencée un quart d’heure avant neuf heures,

elle prenait fin vingt minutes avant onze heures. .

 

Mais la foule était satisfaite enh

—m
m

7
9

————————

évacuant le vaste Palace de là rue
Ste-Catherine, méme si leur sortie:
fut accueille par une fine pluie,

qui devait se prolonger toute la

nuit pour assumer, ce matin, des

proportions diluviennes.
Dans l'engagement principal.

Yvon Robert donna une leçon de
“eateh” à Cliff Olson, après que ce-

Tui-ci eût perdula première chute

(sic) sur la décision de l'arbitre

Murray, qui le disqualifia pour ex-
cés de rudesse.

Incapable de tenir téte au cham-

pion du côté technique, l'Américain

eut recours À toutes sortes de vi-

lénics pour encourir la disgrâce de
l'officiel su bout de 20.35 minutes
d'action épique.

Pressuré par Robert. Olson se
servit d'une bande de coton gom-

mié, qu'il cachait dans son maillot.

sous son bras et même dans sa

bouche, pour aveugler le champion

et venir près de le mater.

Murrayfit des investigations sur

la personne du bouillant athlète,

sans parvenir à découvrir l'ins:ru-

ment de supplice, qu'employait si

librement Olsnn, Enhardi, ce der-

nier aceula Fiohert aux râbles aU-
tour d'squels il enroula la jambe

du champion.

Robert dut faire appel à toute Sa
résistance pour passer au travers

de cette rude épreuve. Puis, sub.-

tement, Murray prit le vilain en
flagrant délit de frotter les yeux
de son adversaire avec son diachy-
lon. H le lui arracha brusquement

et arréta la bataille, en accordant
le premier engagement a Robert
Natuelement, le geste de l'offi-

ciel ne plut guère à Olson. qui re-
Vint dang l'arène plus decidé que
jamais pour le second engagement.

qui devait être le dernier, Il se rua
à l'attaque. mais Hobert, confiant

en son étulie. et avec Emile Mau-
pas, dans son coin, comme Aviscur

et stimulant attendit son adversai-

re de pied ferme.

Plosienry fois, Olson tenta d'at-
tiaper l'une des jambes du cham-
pion. mius, ce fut ce dernier qui
eut le dessus à ce jeu. I appliqua
une couple de viciruses tors:ons de

chevilles à l'Amér.cain, qui lui f-
Tent paraître le temps long. Au
bout de sept minutes d'une ation
hrutale de put et autre, Robert

se dégagen d'une étrcinte et lanca

sun rival sm les câbles,

Olson rebondit en avant et Mo
bert se coutha en deux pour le ré-
cevoir Avec le résultat que Olson
pivota par-dessus son Adversaire

pour aller tomber lourdement sur
le matelas. Léctasement général
fit le reste, A |A grande satisfac

tion de l'assistance, qui se rappe-

lait Je fait que Olson avait des

brisé une jambe à Robert lors d'un

 

heures, huit

match à Washington, il y a sept à|

huit ans.

J0E SAVOLIM ET LE “DROF-
KICK”

Dans la semi-finale, Joe Savold:

ponctua son retour à Montréal,

après quelques années d'absence,

en battant décisivement Elmer
“The Great” Estop. colosse de plus

de 400 livres, en 556 minutes. Il

n'y eut guère d'intérêt, cependant.

à ce match, trop inégal aux yeux

de plusieurs. Le mastodonte était

une cible facile pour un virtuose
de la ruade comnfe Savi.di et ce-
luicl ne manqua pas de terrasser

son volumineux adversaire à l'aide

de trois “drop-kicks”, dont le der-
nier porta en pleine figure.
Gino Garibaldi eut raison de

Jack Marshall en 16.28 minutes,
dans la mei   re des pt

qui était limitée à trente m nutes.

Marshall se montra très rude et il
en fit “arracher” à l'Italien, dont

les moyens de représailles ne sem-
blaient pas aussi élastiques que
dans les rencontres précédentea.

Dans le lever du rideau, Frank
Judson eut raison du gros Al
Tucker en11 minutes.

Les Indiens sont
toujours suspendus
A une assemblée“de la ligue de

crosse Interprovinciale, tenue hier
soir, le président Edgar Goulet a

déclaré que les Indiens resteraient

suspendus jusqu'à la réunion de
l'association de Crosse Québec, la

semaine prochaine.
Des changements dans les dates

ont été furcément opérés et, pour

la fin de semaine, on & décidé que|

le Qubec rendrait visite à Shawi-

nigan Falls, samedi, mais qu'il re-
ervrait le Lachine - Ville St-Pierre
dimanche. De leur cûté, les Cataruc

tés seront les hôtes du Canadien a

Lachine.
On tentérait. actuellement, 1a

formation d’une ligue de crosse a-
tour de Cornwall avee un club de
cette ville, les Indiens de St-Régis

un club de Massena, N.Y. et prut-
être une équipe d'Ottawn.

On travaille, ici, à remplacer les

Indiens de Cuughniwaga par une

autre équipe, qui comprendrait cinq

Ind:ens de ln réserve ci-dessus et
une autre fournée de joueurs lo-
eaux. On prite. par atleurs, a des

sportsmen de Valleyfield, l'inten-

tion de simmiscer a 1a crosse de
façon active.

 
PATERSON, NJ, 17 — Jimmy

Mills, 147, Warren, O, bat aux
puints Joe Bamotta, 168, New-York,

  1

  

T2ulle remplacé
par Progranno
BOSTON, 17. — Le poids léger

“Rocky” Progang, de Stamford,
Conn., a été embauché pour pren-

dre la place de Jerry Zullo dang un
combat contre Steve I£ronis, de

Boston, demain soir.
Zullo à déclaré qu'il ne parai-

trait pas dans l'arène, mais, il a
refusé d'expliquer pourquoi. On
picsuine que ia cuminiission de vvac
du Mnssachusetts interviendra et
suspendra Je réfractaire boxeur.

Le combat est limité à dix ron-
des et aura lieu en laréna de

Boston, demain soir.

Club de balle molleDubuc
pui 1545. Aura
ure oft civlie

 

 

I. mehe le 20
veu ja p'aade
du club re balle te 1. Dubus
Fruits, con dus rues Dav dson et
Hechelazs, à 6 h. 38 pom,
Pour la circonstance une

aura leu datix les rues du
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H sages d'Ecome Baril fera lus
fr 1" lu funfare, sous lu direction
du Frèr Henri.

Le cute fait pa
lex Parcs de Ja vi
Georges Mancha.

nal sue

de la Ligue
dir. çée par M.

l'oregat. sur val
« Dubue.

sont les

  

 

     
240 Lav-dson,

BROOKLYN. 18, — Mike Kon-
nors, 132':, New-York, hat aux
points Nick Primiani, 136. Mont-

real 6,

 

Nettoyer les buts Avec un coup de

circuit semble vouloir devenir une
habitude pour Russ DERRY, des
Yankees. Cotte recrue a accompli

l'exploit à deux reprises depuis Ir
commencement de la saison, et, à
date, 11 n'a cu que quatr efsits du
Kenre, Il joua dans quelques par-
tien aver les porte-couleurs de Joe
MeCarth l'an dernier, mais, c'est
ss preinière année comme Fégu-

lier,
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Busaennit,
Pierre
nl. dra

" Id Busslbren.
xnrdien de hoint
Vivtorin Marcotte,
défs Lionel Jeo
clerc, conch of Ve-
nant Brousseau.
véa, —  fPhota
Hodurne Enrg.).

Bien oul, il s'agit de JACK DEMPS

 

 

 
L4 1 L'ancien champion du mon-

de, à la boxe, est de retour à New-York après une tournée de 50,000
milles autour du monde, en inspection des diverses zones de guerre.
Dempsey, en charge des programmes d'entrainement des gardes
côtes des Etats-Unis, vient de révéler qu'il fut exposé deux fois au
feu des avions japonsuis et qu’il était comme “chancelant” à force
de voyager dans les airs.

une dure épreuve,
Lasse et Inquisitive.

On remarque

dont lea traces semblent inserutées sur sa figure

 

a qu'il vient de traverser

 

Club Cycliste Marieville

MARIEVILLE, 16. Une nouvelle
section vient de s'ajouter au Comité

de Loisirs Marieviile, ceile du Club
Cycliste Mar:eviile, dont l'ouverture

eut lieu cette semaine par une
grande parade qui défila dans les
rues de lu ville et qui réunissait 85
cyclistes, dont tes bicyclettes avaisnt
été décurées nux couleurs de la
France à l'occusion de la célébra-
tion de la victoire de nos armées
aîliées.
Les officiers, auxquels la direc-

tion du Club Cycliste Marieville a

été confiée, et dont l'élection a don-
né les résultats suivants: directeur:
M, Rosaire Massé, vice-prési lent du
Comité de Loisirs Marieville; assus-
tants-directeurs: MM. Claude Mar-
tel, Honoré Desmarais; Mlles Gis
Bédard et Cécile Allard, sont en-
thousiasmés de l'intérêt qu'a soule-
vé cette nouvelle section en quel-
ques jours, et, à cet effet, ils ont
décrété semaine du cyciisme à
Murieville, au cours de laquelle tous

les cyclistes de cette ville et des en-
virons immédiats sont invités à en
fuire partie.
Les directeurs du Club de Tenn!s

Marieville, affilié au Comité de Loi-
sira, M. André Fortin et Mile Su-

    

 

  

  

 zanne Chopin, sont à faire effectuer 

les réparations necessaires au court

situé rue Dupont, en vue de son

ouverture officielle qui aura jeu
d'ici quelques semaines, et à cet ef-
fet, ils désirent avertir Jes amateurs
de tennis de Marieville et des envi-
rons, que les inscriptions pour cet-

te section ne seront plus acceptées
après le 31 mai prochain.
Le 16 juin procha.n, les direc-

teurs du Comité de Loisirs Maries
ville féteront le prentier anniversrie
re de sa fondation, et de grandes
fêtes sont en préparation afin de
célébrer dignement cet événement,

Le club de ballemolle
St-Paul de la Croix

Grands ouverture offcclelte du club
du vallée molle St-Pau] de la Creix,
dimanche. 10 mal, à Z h. 390 pan,
Un corps de vAdvt8 comprenant cine
quanie idioma (30%, ptendra
A un défilé ut nurs i: s
rues de Ja paroisse pour enanite se
Tendre au terrain qui est situé au
coin du Dvd. des Ormes et Sauriol,
Le elus 5t-Faul de ln Cro,x fait

partie de In Lizue Intermédiaire du
Nord et a ren victois
tx sur 30qe #r-l'uul
ue JA C'corx est - tous les dimane
ches et serait très in‘érexaé À rene
contrer tout bon club de la Ligue
Intermédiaire, de in vide ot des ‘ne
virens,

Pour ‘nformation: M
no Bendy, Sheree
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DÉCÈS
 

LACORTE — A Outremont, le 16
mal 1945, À l'âge de 70 ann est dé-
vêdé Me l'aul Lacoste, C,R, époux
d'Anlta Duchastel de Montrouge,

ies funérailles auront lieu samedi
le 19 wirant, le convol funèbre
partira de na demeure No 582, rue
ftuekland À 8 h. 45 pour ne rendre
A t'église St-Germain d'Outremont
sû le service scru célébré À 9 fheu-
ren et de là an cimetière de la Côte
den Neiges, !leu de la sépulture.

l'arents et amis sont priés d'y as-
slsuT aana autre invitation,
POWELL.=A Ottawa, le 15 mal

1945, est dévédée Mile Noémie
w fille de feu Charies-James

1 et de Henriette St-fherre,

 

 

    

     

a.
vunérellles auront lu ven-
le 14 mat srunt, À Artba-
Inhumati au cimetière du

  “ine Endroit, l'aronts et amia =
wit d'y nesister sans nuir
tation.

  

 

Nécrologie

M. Heuvard Ledue, frère de l'hu-

Wiuble Alfred Leduc, v=k décédé, au

cours de Ju nuit dernière, & = de-

meure, à rue l'ortiand, à Ville
UV était agé de 42 uns
. Leduc, en vollabora-

  

  

 

   

  

 

  
   

 

son frère Alfred, devenu
Alfred due fondail

av. En 1913,
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oe sant
La défunt s'est occupé pendant li

pus grande pattle de sa vie dueu-
ve< de char té, M était gouverneur
ave de thépital Notre-Ikone, bine
“aspour de Plinpltal Notre [ime de

Mer . 1e que V'hépétaet
    

 

suite mort
A dure dire du détunt A Ve
Mant Royal, ot wes funérailles a
St Men sine di eV HOUR V 1520 eee
Sasa Be ion

M. À. Auclaire
est élu maire

M. Armand Auclaire a ête élu
mars de Chambly Canton. II suc-
Code aon pero, gab demissiohna

 

M. Armand ALUCLAIRE, elu maire
de Chambly-Canton.

H y & deux ans pour cause de santé. !
les conseillers municipaux elus
sont: MM, James R. Beattie, Jo-
seph Boulreau et Alfred Guertin.

 

Congrès de Forestiers

lunch prochain s'ouvnte, à l'hôtel
Windsor, le 24e congres du Conseil supré-
me de l'Ordre des Forretiere Indépendants,
sus la présidence du notaire Victor Mn-
uv. de cette ville. haut chef ranger de
Ordre,

A la séance d'ouverture, S. H. Ie maire
Camillie {lowde souhaitera la bienvenue
aux délégués. Mardi soir um banquet sera
nifert à l'issue duquel les principaux ora-
teurs seront MM, Beaudry |rman, prén-
dent de la Banque Canadienne Natu aale
t? ancien président de la Canadian
Bankers Amor tion: le gouverneur J.
tHluward McGrath, du Rhode: Island, ot fe
Dr George H. Becker, de Sen Francisco.
te dernier président de la Y.M.C.A. amé-
maine.
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“LA POLITIQUEFeu Me P.
Lacoste, C.r.
Me Paul Lacoste, C.R., l'un des

avocats les plus distingués de Mont-
réal, est décédé, hier, l'âge de 70
ans et 6 mois, à sA résidence d'Ou-
tremont, 582 avenue Rockland.

Né en 1874, Il était le fils de l'hon,
sir Alexandre Lacoste, ancien pré-

sident du Sénat e’ ancien juge en
chef de la Cour d'Appel de la pro-
vince de Québec, et de lady Lacoste,

et petit-fils de l'hon. Louis Lacoste,

de Boucherville, premier maire de
celte municipalité an 1K57, dépnté

du comté de Chambly de 1834 à
1861, conseiller législatif et finale-

ment sénateur en 1867, jusqu'à sa
mort. Patriote de 37, 1 fut, À cette
occasion, incarcéré comme prison-

nier politique.
M Paul Lacoste Pie sex études

tliss ques au vuilâge sSte-Marle de
Montréal, puis étudia le droit à
‘’aniversité Laval de Montréal, 1!
nhtint ga licence en droit ot devint
l'axsocté de L'étude légale Kovanazh
Lajoie st 1. ale et rn-nite de D
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M. BRACKEN CRIE A
L'INSUSTICE

HAMILTON, Ont, 17, (B.U.P)—
Le chef du parti conservateur John
Bracken a accusé ce soir le gou-
vernement de Muckenzie King de
continuer ses “discriminations au
ciennes* dans sa politique au su-
jet de la guerre du Pacifique.

Bracken révéla qu'en même temps
que les Etats-Unis refusent à ses
vétérans d'Afrique et d'Europe de
s'enrôler pour In guerre du Paci-
fique, le gouvernement canadien

vffre aux soldats du pays de les
rapatrier au plus tôt et de leur

donner un congé immédiatement
Pour qu'ils r°tournent au front du
Pacifique.
Par ce moyen, le gouvernement

“poursuit sa politique ancienne de
discrémination” en choisissant “le
chemin du poltron, en laissant vos

fils se battre de nouveau, en con-
servant une armée au pays et en
obligeant les contribuables à payer
st taxes pour son entretien”.

Devant une assistance nombreu-
se, M. Bracken poursuivit: Qn de-
mandera encore à vos fils de re-

tourner combattre, tandis que d'au-
tres habiteront le pays que leurs
frères auront sauvé”.
Te chef du parti

ronservateur lut deux dépêches au
publie venu pour l'entendre La
première indiquait: “Le général
Jisenhower a révélé que les sa!-
dats vétérans américains qui ont
combattu sur
et du nord de l'Afrique ne devront
pas être envoyés sur le théâtre de
guerre du Pacifique”. Cette nou-
velle, parvenait du grand quartier-
général allié, ajouta M. Bracken.

La seconde dépêche mentionnait le
fait que les premiers soldats de
l'armée canadienne à revenir d'ou-
tre-mer seraient les premiers cone-

crits pour la guerre dans le Paci
fique. :

C'est une singulière différence de
politique, termina je chef politique,

car les autorités des Etats-Unis ne
permettent pas À leurs vétérans

d'une guerre d'en entreprendre une

autre, alors que les autorités ca-
nadiennes encouragent nos cane-
diens qui reviennent d'une guerre

à en faire une deuxième.

AU FORUM, LE 8 JUIN

M. Pau) Lafontaine, organisateur

provincial du parti progressiste

conservateul, a confirmé hier que
le chef nationa! du parti, M. John

 

 

nrogressista-progressiste

Bracken adressera la parole au
Forum, à Montréal, le 6 juin,

L'HON. PAI'R MARTIN
A LA RADIO

L'hon. Paul Martin. secrétaire
d'Etat, (ans le cabinet King. don-
nera une causerie diffusée par le
réseau national de Radio-Canada.
à 4 h de l'après-midi. le vendredi
18 mai

MM. (.-G. POWERS ET
W. LACROIX

La liste des candidate officiels
du part libéral comprend main-

tenant deux autrex noms, dans le

district de Québec, c'est celui de
hon. C.-G Power qui avait anté-
rieurement annoncé qu'il se pié-
sentait comme libéral indépendant
et celui de M. Wiifrid Lacroix qui
avait rompu avec son parti sur Is

question de conscliption. Cette nou-
velle est vonfirmiée tant par M. L,

A. Plamondon. secrétaire de l'ou-
ganisation lit le de la 1egion de

Québce que par les candidats eux

mêmes. M. Plamondon a égule
ment délaré que neuf autres can
didats de In région de Québec dé-

erits comme indépendants où libé-

 

    

raux indépendants ‘reçoivent l'ap-4

pui des libéraux bien qu'ils s’oppa
sent a Ia conscription”.

TOURNEE DES CHEFS

Le premier ministre, I'hon. Wm
1.-M. King doit quitter Vancouver

aujourd'hui pour se rendre à Kd-

monton puis à Prince-Albeit, dans
une tournée électorale qui l'amène

ra à Montréal vers la fin du mois
l'hon John Brucken aera dans in
métropole les 6 et 7 juin, alors qu'il
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main Outen nee Le
conso funèbre partira de Ya rfaden
ceo : an 1k ,    

les *ronts d'Europe‘

portera la parole à un grand ral-
liement au Forum.
Son Honneur le maire Camillien

Houde qui agira comme généralis-
sime des forces du Bloc Populaire
durant la prochaine campagne, en
dépit du fait qu'il brigue les suf-
{rages sous l'étiquette des indé-
pendants, ouvrira sa propre cam-
pagne, dimanche soir, à l'école
Souart, angle des rues Fapineau et

Lafontaine, dans son comté. Cette
assemblée marquera le début de sa
tournée. Le maire se propose de
parler à plusteurs endroits de la

province, notamment en Abitibi,

dans la région du Lac St-Jean.
dans la Mauricie, le Bas du Fleuve
et les Cantons de l'Est. FI ira aussi
en Ontario, probablement à Haw-

kesbury et dans le district de Ni-
pissingne. Dans Ja cité de Québec,
it parlera en faveur de MM. L
Thérien, dans Québec-est et Louis

Tardivel, dans Québec-sud.

LES CONSERVATEURS
GUELPH, Ont, 17. (P. OC), —

Parlant hier soir, à une assemblée
de son parti. le chef ccf, M E.-B.
Jolliffe n ac‘usé les conservateurs
d'avoir une politique pour la pro-

vince d'Ontario et une autre potir

la province de Québec. Il commen-
tu notamment la déclaration de
Me Paul-Emile Lafontaine, organi-
sateur conservateur du Québec, &

l'effet que le parti appuyait une

trentaine de candidats qui se pre-
sentent independants et aussi que
le parti avait jugé à propos de ne
pas faire la lutte à MM. Camillien
Houde, P.-J.-A. Cardin, Frédéric
Dorion, Sasseville Roy et Liguori
Lacombe, ‘adversaires déclarés de

la politique de guerre du parti

cunservatenr”

COMITE

Me Pau) Massé, candidat du Bloc
Populaire a ouvert un comité au
numéro 253 est. rue Ste-Catherine.

FI DE M. BRACKEN

QUEBEC, 17. — (Par Joseph La-
Veigne). — L'hen. Oscar Drouin,
candidat indépendant dans te cot.i-
té de Matane-Matapédia pour les
prochaines élections fédéinles du 11
juin, nous a remis la déclaraticn

suivante:

‘J'ai lu avec amusement la pre-
«umée déclaration de M. Lafontai-
ne, organisateur des forces Braken

dans la province de Quebec. Il na
pas mentionné mon nom dans sa
déclaration et je ne crois pas qu'il

ait eu l'intention dë m'inclure dans
la liste des candidats que son oran
nisation appuie. Tout de même,
pour dissiper tout doute à «e cujet,
je doix dire que je n'accepterais

certainenient pus son aide pour au-

tune consideration que ce soit. Je
crois avoir fourni assez de preuves

uu peuple du Québec pour le con-

vaincre que ni dicectement. ni indi-

lrectement je n'entends cooperer

,avec M, Bracken d'une manière vu
‘d’une autre”.

ASSEMBLÉES LIBERALES

CE SOIR MEM)

| Dans Brome-Misstsquol.—En  fa-
(Vue de M. Mau:tre Hallé, candi let

libéral officiel à #H h 20 à Hoon

iCenter. Orateurs MM. “{allé et C.
C. Knight.

Dans Jotiett-L'\<sompton-Mont-
j valme—iin favour de M G.-Fmile

i Larpalmie, candidat abéral officiel
à St-Jacques, a 8h Oates: MM

{ Lapalme, Manrice Hreton, Jean-
{Paul Malo et Ulric Rourgeois et
Gaston locas

Dans Nicole

 

 
 

i

  

Vara En fa-
veur de Me Paul ‘crahan, candi
dat libéral officiel, 4 5 h, à Et
François. Orateurs: MM. R.rtrand.
Lucien Bourbonnais et Jp ques
Daime.

Shefford.—En faveur de M. Mar-
«el Boivin candidat libéral officiel,
à 8h. dans la salle du Christ-Rm,
là Granhy. Oiateurs; MM. Maree!

Bo.vin, Roger Ouimet, Jean-Marc
Goulet et ‘Grégoire Bélanger.

DEMAIN SOIR
Brôme-Missisquol-<ÆEn faveur de

M. Maurier Hnllé, candidat libéral
officiel, à A h. 30. à Phil-pehurg-
Orateurs: MM. Halli et Harry de
luca.

dol'ette - 1Assomption - Mont-
calm.—kn fav de Me G.-lémite
Lapaime, candidat libéra) officiet,
à 8h, à Saint-Paul l'Ermite.
Nicolet. ska.-—En faveur de

Me ht
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£aPatrie
Ansences classiflées comprenant

toutes Jes rubriques autres que cel-
les mentionnées c:-dessous—2 cem-
tins par mot. minimum 16 mots.
Entête en noir 50c par insertion
vour une ligne de caractère gothique
14 pointe
Semi display: Se. la ligne.
Les avis de naissance, décès. ma-

riage. flancatll messe de requ em,
services anniversaires eartes de re-
merclements et avis In "Memoriam

chargés au taux uniforme de 76 cen-
ting par Insert om.
Les bureaux cour la réception des

annonces classi?Ges sont placés dans
les principa a -harmacies par tout

féa: 1 centin par
mot aves minimum de 15 mots

Appelez LAncaster 3121
Service den Petites Annonces

Les annonces c:assifiées sont ac-
centées de 8 h. 20 am À 6 h. pm

A VENDRE
CITALETS neufs. SU-F
+ bord de l'eau, 4-5 of 6 pié-ce,
tou'rs commodités. 4 13 milter de
Montréal Tél AM 7143

APPARTEMENTS A LOUER
ie

   

  

  

  

   

NÇO 5 de Ia.  

 

 

  

  

artements cha
ans enfant. C

103 Ta lar

MEDECINS
s RIUSPRAIS 6 Médez à, Chrrnpe

zien. Gradué de l'Université de
Paris. Maladies du coeur estomac,
foie. reins, peat sang, impulssatce.
stérilité: maladies urinaires véné-
rteunes diabète goutte. obésité. 516
shigbrooke est près St-Hubert FR
26

PROPRIETES A VENDRE

MAISON trois étarea, quatre icze-
ments constr: ction en hr jue,
revenus. Située dans l'Est. près P
ineau. 4 prox nié des tramwa
Vendra À prompt acheteur 87,00
“emptant ou termes. S'adresser
1813 Trorchester est. JNO.

SERVICE DOMESTIQUE

IR AT.E deman-lle devra

A
me ahlés, coup +
Fe.,re à Casor
Montréal

    

 

 

 

 

 

  

 

  

 

 

 

  

   

wen vec mmandée et carable
de faire la cul«ine. faire ména sere
vice de table, se rendre cénérales
tent utile pa- d'enfants. tanille
canadienne française passant l'été
À la campagne à que'ques ‘nilies dea
Montréal, laie:u $30. par nois pour
paysanne aAnt re Ormmandations,
Evrire en donna :t tous les détai's à
Caster vostal 625 La “I"atrie” Monte
vin),

HOMMES, FEMMES DEMANDES

 

 

  

 

  

 

ou fenoue,
mprime rie
Vaux de

  

  

 

e onest, fone
5114  

  l'atrie, Montrés

 

officiel, à 8 h. à Précieu

 
 

 

 

Oatenes: MA OU Chen, 8 -
Noël et Guy C+

Shefford—En faveur de M. Mar-
cet Boivin, cant in: ei,
no &h;, à Saint-Aiphonse. O, :teur=:
MM Marcel Boivin, Reid Raving
et Camille Trempe.

Terrebonne —En
Lionel Bertrand,

Aalle municipale de Val Morin.
Orateurs: MM. Lionel Hertinnd,
Jacques Dalmé et Emile Mnssicot-
te.

 

de M.
dons ta

faveur

a 8 h.

 

  

 

  
    

SAM SOIR

  

  

Brûme-Missisquoi—En faveur de
M. Maurice Hu ilé, à 8 h. 30, à Cla-
renceville, Ovateurs: MM. Ifailé et

y de Luca
deliettes - L'Assomption - Mont-

calm. En faveur de Me G-lémile
Lapaime, à & h, à Suint-Lin. Ovn-
teuve: M Lapaime et autres.
Nfcolet-VYamaska.—En faveur de

Me Paul Trahan, candidat libéral
officiel, à 8 h. à Saint-Gérard.
Orateurs: MM. Tiahan et Vincent
Brosseau,
fRhefford.—En faveur de M. Mars

ce Boivin, candidat libéral officiel,

a4 Milton, & 8 h Orateura: MM.
Boivin, Reid Raymond et Camille
Trempe.
Terrehonne—En faveur de M.

Lionel Bertrand, candidat (bial
officiel, à 8 h.. dans Is salle pane
roisriale de Saint-Janvier. Oratrurs:
MM. Lionel Bertrand et Michel

 

        Norman  
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Les criminels de guerre allemands

tenteraient de chercher refuge

au Japon en fuyant en sous-marins
Comment Hitler échappa à la mort en 1914

LONDRES,17. (B.U.P.) — Lescriminels de guerre

nazis tenteraient-ils de chercher refuge au Japon? La cap-

ture d'un sous-marin allemand, en route vers l’empire du

Mikado, ayant à son bord trois généraux nazis et deux

Japonais laissent présumer que d'autres chefs nazis cher-

chent peut-être à rejoindre le Japon par mer. Dans certains

milieux, on va même jusqu’à prétendre que le chancelier

Hitler, s'il est encore vivant, et le chef de la Gestapo

Himmler tenteraient d'atteindre Tokio par sous-marin.

CONFIRMATION *

Les autolités alliees ont confirme

la nouvelle, aujourd'hui, de Varres-

tation de l'épouse de Heiniich

Himmler et de sa Nillette de 15 ans
Toutes deux ont été capturées dans

le nord de l'Italie. On ant que

Frau Margaret Boden Himmler a

déclaré, hier, qu’elle croyait que son
mari avait perdu la vie au cours

 

tes. A titre de trésorier, il détenait

des postes de commande. Il était

membre du parti nazi depuis 1922

et avait su guzner la confiance du

chanveiist Hitler au sujet des ques-

tions financières.

PACTE DE SUICIDE

Brrehtesgaden, 17. Lime

de la batuille de Berlin du chancelier Hitler, Eva Braun. a

CONFERE \ LONDRES | vuncly un pacte de suicide avec ie

buenter loréqu elle R Choi de res-

Londres, 17, A) La Commis-{ ie avec lui à Berlin pendant le

sion des crimes de guerre annonceod Liège final de la capitale, a dé
aujourd'hui. qu'une conference in-fetaré aujourthin, Gerhardt Here

ternatinnale, consacive a Vetu le gesell. chef du personnel du secté-

des viimies de guerre de UAllema~|1, dy chef nazi.

gne, s'ouvrita dans la capitile ane ; i .

glaise, le 31 ma: prochain, La Com- LE Dr ROBERT LEV

Paris, 15, (PLA) Le Dr Hobe'tmission révble également qu'elle a
l.ey. un des plus puissants lieute-

 

 

   
  

   

 

 

conclu avec certains gouvernements

 

 

les arrangements nécrssaites per-[nants du chancelier Hitler et le

mettant Fenvol d'enquéteurs de cos [Maitre des masses ouvrieres de

gonvernements en Allemagne. en-|l'Aitemagne, est tombé aux mens

quétenrs qu: auront pour tôche d'u- [tes Allies, aujourd'hui, Ley à été
capturé pur les troupes américaines

dans la réguon de Berchteagaden.

Veguisé. :l tenta de nier son 1den-

tite et essava ensuite d'avaler le

contenu d'une fivie

  der aux autorités nulitafres à re-
vuetllis toutes les preuves de comes

dans ce pays
OBJETS DE CETTE

RENCONTRE

   

La conference projeter annonces 1A CHANCE D'HITLER

fe communique de la Comnussion LONDRES 17. (B. U.P) — Les

des crimes de guerre, “permettra à détails de l'un des plus grands

mystères de la gustie, la tentative

d'assussinat contre Adolf Hitler.

sent révélés pour la première fois

“ujoutd'hui Le correspondant de
la British United Press, Jack Flela

cher, à paré à un sténographe ni

7à qui à sUtvecu au complot et vet

Alemand révèle qu'une pure chan-

ce a sauvé Hitier,

Heinz Buchofz. qui était l'un des

la Commission de discuter nvec Ds
O:gunismes nationaux des meilleu-

tes Méthodes à adopter pour piv-

mouvoir une coopération infime en-

tre les differents services el un eon

tact plus elro it entre les organismes

nationaux et ls Commission inter-

nationale”

FRANZ SCHWARTZ \RRETE
Londres, 17. (Reuter) L'ancien

  

  

tr-<otier du paitt nazi, Franz deux sténoguaphes presents. dit

Schwartz vient d'être fait prison [que la tentative d'assassinat fut

nier par les Alliés, rapporte Ralio- perpétrée au quartier-général du

Luxembnurg. Une nouvelle officren-|Fuhrer pres de Rastenburg, en

ae revit, ily oa un mos, que Prisse Orientale Selon Bucholz.

Sehwartz s'etut suicide La po-:- [les chefs militaires et politiques

habituelx entient

ptis le feld-maréchat

présents, y com-
tion de Schwartz, au sein du parti

Keitel chef
paz, étant une des plus importen-  
Feuilleton +…—-

---"
_

_—_—

La PATRIE

COEURS DECHIRES...
COEURS HÉROÏQUES

Reproduction aulerisée par be Soctété des Cens de Lettres.

 

 

 

 

 

par Pterre Une pluie fine commença de
tisser son réseau sur le sauvage

paysage. et tes chasseurs disper

“ (suite) Elie dsait cela sans grand es ses Jeasemnlirent Dientot À. qe

Alors, vous avezeu de ta chan. [poit; als ne fut-elle pas trop fanlmes évoluant dans le hrouit:

oe, aujourd'hui. étonnée de la réponse négative .

—Oul... beaucoup... puisque [qui lui fut faite,

vous êtes là. —C'est malheureusement impos:

Encouragée. elle poussa an |sible Ma mere comple que je pass

pointe : setai Ces quelques jours avec elle;

—Aurez-vous plusieurs jours à |elle y tient tant:

Noël Tout en parlant, son regard de

—Peut-être quatreou cinq jours. pilote  évocateur de ntées som-

hres dont il semblait avoir gard

le reflet,
tendresse évidente.

—Etes-vous bon skieur ?

—Excellent. Poutquoi Cette ques-

tion ?
Gisèle jeva vers lui Un regard à

la fois plein d'amour et d'ingenul- de

te : coeur

—Cela ne vous plairait pas, de [deux

venir quelques jours aux aports (toute

d'hiver ?
—Bi c'était possible. je m'en fe-

rais une fête. .

—Nous devons y aller à Noël.

en famille. Venez donc nous faire

la surprise d'une petite visite ?

plus cet
qui

êtres prédestinés.
évidence, Yves

appel singulier

pousse l'un vers l'autr
Oui,

lui,

qui vint confirmer l'aveu de ©
regaid ? 

enveloppait Gisele dune

La jeune fille entendait une fois
du

de [temps gardera-t-il cet étrange al-

était fait
pour elle comme elle l'était pour

Alors, pourquoi ne disait-i! rien

Gisèle continua de marcher len-

du haut commandement et le colo-
nel-génétal Jod!.
Keitel se tenait à la gauche de

Hitler, faisant face à une grande
carte qui couvrait une table et
cceupait la majeure partie de la
pièce. À la suite d’un rapport de
cing minutes par l'un des géné
raux allemands. Ja porte s'ouvrit

et le colonel comte Klaus von
Stauffenberg entra,

Keitel présenta  Stauffenbers
comme étant l'homme en cha'ge
de nouvelles formations, Ostenst
blement, le comte était venu faire
repport de la formation de nou
velles divistons de l'armée du peu-

ple. Il déposa an serviette, conte-
nant la bombe» à côté d'un piller
aul walt ly tabla ni le wind

tal Brandt était assis.
“Aucun de nous ne goupconnait

guol que ce soit”, dit le aténogra-

rhe nazi.
Io général Brandt.toutefols. oh-

jecta que la serviette lul nuisait st

il l'écarta du groupe d'hommes
rasemblés près des cartes mih-
taires. Dans l'intervalle. le comte
von Stauffenberg.  l'hhmme qui

Avait apporté la serviette, fut ap-
pelé au téléphone À l'extérieur.
Quelques minutes plus tard, une

terrib'e explosion ébrania la chan
hie. Plusieurs hommes furent pro

jetés par les fenêtres. Le silence
1égna pendant un moment. Puie
le maréchal Keitel demanda : “On
est le Fuhrer ?”
Bucholtz dit que l'on apprit nlus

tard que Hitler cs contu

sions au bras droit. Res panta-
‘ons furent hrilés et déchirés le
long des jambes et il fut légère-

à la peau. Comme tons
les autres, son ouie se ressentit de
“explosion particulièrement le
tympan gauche qui ne revint je-

riaiz complètement normal

Après avoir vérifié que la bom
be avait bien explosé. von Stauf-

fenberg se rendit par avion à Ber

‘in et communiqua la nouvelle au

  

 

osnts

  

raide de Beilin et-lui otdonnérent
de prêter serment d'alégeance au
nouveau gouvernement, un Rou
vernement établi par une clique du

l'armée
Le commandant de Berlin eut

des antipcons et cournt au bnre.n

du ministre de la propagande Goeb-

bels pour obtenir une confirma
tion. Une vérification au quartier-

général d'Hitler prouva que celui-

ri était encore vivant. Coebbels ‘it
marchers la hache d'exécution.
Quelques conspirateurs furent
tués, d'autres se suicidèrent
Mais le complot eut un bon ré-

suitat. Toujours après cela. dit te
sténographe nazi l'Aviogant at

“nfiant Hitler devint prudent. Tl

était stupéfié du falt que le pen-

ple allemand, particulièrement un
“Loupe de l'armée, voulait se ad
harrasaer de lui. A partit de ne
jour sn chute (ut rapide, Juaqua

 

 

 

‘ement à ses côtés, dans la terro
labourée qui collut à ses botteset

les alourdissait,
Dejà. la pâle lumière hivernale

tournait doucement en grisaille.

Sons recourlr au mystérieux cré-
puscule, la journée de brumes al
lait se fondre dans la nuit.
Une buée hlanchAtre montait de

la terre détrempée; les contours

dea bois et des montagnes deve

naient flous: des corbeaux tour
noyaient au-dessus des ravins. 
—On se croitait en Ecosse dans

la région dem lacs; remarqua Gt-

sèle.

- Ou duns les moora du Pays de

Galles: ajouta Yves.

Au loin. un appel traversa l'air.
le "hou, hou“ de quelque chasseur.
—Peut-être s'inquiète-t-on =de

nous; dit l'avlateur: revenons vers
les voitures, sinon on nous croita

perdus

“Cote foir encore, penan Gisèle,
parlcia pas. Combien dee|il ne

réserve de
ten-

lence. et pourquoi la
son attitude dément-elle In
dresse de ses yeux ?

Tout en marchant aupiës de lui.
€ |ln jeune fille se perduit en Buppo-

sitions. Elle finit par dire, d'une 
Berlin. C'est la la version nazle de
sa disparition dans la bataille à
la chute de Hitler.
pourra donner

vous

parition aux sports d'hiver.

LA PATRIE, JEUDI 17 MAI 1945

 

 

 

 
voler en

 

Seul le temps

une reponse à ur
groupe d'officiers de l'armée qui

avaient organisé le complot. Ts =

appelèrent le commandant de la oiler » Où est le cadavre de:
stler

“
        

  

  

 

   

 

       

     
    

tA! nt MES ou

1   

—Après tout, je comprends que

vous absteniez de toute ap-

—-Pourquoi. Mademoiselle ?

—Qu'est-ce qui pourrait vous y

attirer ?
Devant ce mot cruel, un cri de

protestation jailtit, malgré lui. du
coeur du jeune homme :

—Oh ! comment ne serais-je pas

attiré vers le lieu où vous seriez ”

. J'y volerais... si je pouvais!

Comme ail regr’tinit de s'être

ainsi livré, Yves hôta le pas. Giaè-

le suivit. Les chasseurs venalent à

leur rencontre.. .On partait.

Au momonet de monter en vol-
ture, ln jeune fille s'arrangea pour

1estet un peu à l’écart. Lui se te-
vait debout près de la portière.

tout le monde causait avec volu-
hilité

Ghaële alorase glissa comme par

inadvertance, prés de l'aviateur
prète à recueillis de aa bouche. le

mot, le doux petit mot. al facile a

dire et si ardemment altendu.
1e comte de Grandiieu a'inelina.

i serra la petite main  emmiton-

f'ée dans lra gants fourrés, mais oil

ne dit rien, absolument rien.
Les phates s'alumérent. L'auto-

mahile fila
L'obacurité maintenant était de-

venue dense. Le voiture avançait
entre lex masses nnires des sa-
pins comme un voleur, muni de sa
lanterne. se pisse au coeur des té-
nèbres.
Mme de Valaav se tainait, fati- petite voix alarmée :

aut D'APPÉTIT, TROUBLES pip8, MAT ONSÉQUENCES DE L'ANÉM; :

TETE ETCLRALORS:

TIERC111
POUR LES FEMMES PALES ET FAIBLES

PELTMRORMR ACTOR-

 

Le wagmimque siade de Nuremieis, que l'on peui vou daus La pie»

du haut, arborait fièrement une énorme croix gammée,il n'y a passi

longtemps. N'était-ce pas la que les nazis tenaient leurs principaux

ralliements? Quand les Alliés sont entrés dans la place, ils n’ont

pas détruit le stade, mais ils ont dynamité la croix gammée qui le

surmontait. Dans la photo du bas on voit le symbole allemand

éclats.

Nostradamus, l’astrologiste véle-

bre, était propriétaire d'un salon de

beauté pour les femmes et il écrivit

autre des ‘grands mystères de le | même un traité leur enseignant com-

| ment conserver leurs charmes.

QUATRE
de femmes heureuses

ont su foire disparaître

facilement

la FAIBLESSE

re?

  

 

   

ming FY
€ Ni

Ave

dry somnolait à côté de sa soeur.

Bernadette, éreintée, dormait tout
à fait. blottie sur le atrapontin au-
près de son amie,
Seule Gisèle restait trés éveillée

elle mordait ses lèvres et crispait
ses poings pour se contenir. car
elle avait envié de pleurer.

XXII

Lorsque Mlle Raucourt entra
dans le studio de Gisèle pour lui
proposer un “footing” dans In neie
ue, et peut-être une bonne partie

de luge aur la pente du parc, elle

la tiouva toit en larmes.
Alors lui seconant le

jeuse :
- Qu'est-ce qui t'est arrivé, ché-

rie”

Pour toute réponse. Gisèle posa
sa tête eur la poitrine de Berns-
dette en sanglotant plus fort.

- Mnie enfin. vas-tu parler ? fit
aon amie. & la fols inquiète et im-
patientée,
— Yves me déseapère!

articuler la jeune fille
- Pas de nouveau. pourtant, de

puie la battue ?
— Justement. Tu sais bien qu'il

ne m'a rien dil,
~Oul, je anis.
--Rien! absolument

des bannlitée !
La voix de

cotanlante : -
—Le mot décisif sera peut-être

pour la première fois!

bras, anx-

finit par

tien... qu

Bernadette se fit guée, Le marquig de Hussac-Lan- (A SUIVRE)
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Habileté
 

Vous êtra en retard. 2
Armand m'a dit que
le gouvernement À
Chungking est eoms-

Qual? Mu Khee à un
Baral comune wn? 11 n'y
» pas d'amiraux chinaîs,

! ree qu'il n'y 5 pas de "CU marine rhinolee! vitet …

 

 

 

NT
1 trouve stnplde

Mu phee
d'un aniral absent,

quand fl y 5 un
héros à bord.

Bah! Jean Jingo fait, & tur
Seal, de plus grandes manoea-
vres que n'importe quel homme

de Chuncuiag!

 

 

Be vais bul mentrer do
il bols $+ me ehanfts et
Mi ‘(n'en ouSller son mR
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seveals mintiresser 1
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MARGOT TRAVAÏLLE  (RA
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    Inquiétude

 

sl n'y mn plus de double
rôle let a Centeapolis!

       

Margot n'est pas entrée hier soir. Ellr a
» pu inisser mue nole of j'ai placé ce veux- Et maman sait vù je papier par-dessus.

T

papier de   
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Stupéfaction

Je evols avelr lalsel une
uote importante avee le

rebut que j'ai
olan.

 

      

  

Le pays
besuln

 

 
Découverte
 

ty a un nutre prinon-
wler à bord. un homme, dans

IR cobine vuinine, Je ne le
connnis paw,
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Comment almes-tu
cela? Mélodie n'ent
Assez huppée paur être
trallée en Insitée? Ny

  

  

   

   

 

Doucement, te ee
lavité fe), Excuses.

mol. un metant,
monsieur firote,
  

  

 

St Jamais J'oublic ma clef,
de tappellera’?

   

  

R

  
Ruse

Perda-tu bu téte? LL fant cacher tes
Sentiments. Mein rusé, Ne parte plis.

C'est un ordre!

  
   

  
On m'appelle le       

    wW'ent-ce
Alern cent vent? 8 iret 4Fantôme, Voue esintear

 

  
  

   

   

 
 

      

 

 



 

24 LA PATRIE, JEUDI 17 MAI 1945
————

Ouverts de 9 h. à 5 h. 30, samedi compris. Au service du public depuis1868

CHÈTE‘BIENQUI:ACHÈTEE‘CHEZDUPUIS:

MOUTON DE PERSE
Nous consacrons toute une semaine à la vente de cette belle et riche fourrure si confortable.

NOUVEAUX MODELES 1945-46

Avant de quitter la ville pourl'été, nous vous invitons à venir placer votre come
mande pour un manteau de MOUTON DE PERSEtout confectionné ou un

modèle fait sur mesures.

MANTEAUX DE MOUTON DE PERSE A BAS PRIX...

Un groupe intéressant de manteaux pour tailles 11 & 44 dans les modéles TUXEDO,
PRINCESSE et quelques manteaux de coupe ample. Cependant
nous ne pouvons pas Garantir ces modèles dans chaquetaille. Voi- .00
là une raison pour venir dès maintenant choisie le vôtre. Prix
avantageux chez DUPUIS || wna mic me wumaowm oo
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Manteaux de mouton de perse
CONFECTIONNES SUR MESURES

Toutes les élégantes seront intéressées à cette offre exceptionnelle et tellement
avantageuse, quand il s’agit d'obtenir un manteau pourplusieurs saisons à venir

. . Les peaux sont de qualités diverses — le modèle sera choisi selon vos goûts
et confectionné d'après vos données.

ue. 497% à 975%
MA NUIS — detusième Ce Montiusr

CE SOIR—SOIRÉE ARTISTIQUE DupuisSrèpes
de ia Société Saint-Jenn-Baptiste de Montréal.

: ALLFRT DUBUAS, président,
AU MONUMENT NATIONAL — A 8 h. 30 p.m. préclses. Billets: 33 ch. Ad. DUSAL, vp. ot Fer-gin a > we. |
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